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Le courage, c’est savoir ce qu’il ne faut pas craindre. 

Platon 
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J e me souviens exactement de l’endroit où je me trouvais et de ce que je faisais quand j’ai vu mourir mon père. Je me tenais plus ou moins là où je suis en ce moment, penchée par-dessus la véranda en bois qui fait le tour de notre maison. J’observais les vendangeurs qui avançaient le long des rangées de pieds de vigne lourdement chargés de la récolte de cette année. J’étais sur le point de descendre les rejoindre quand, du coin de l’œil, j’ai vu la force de la nature qu’était mon père disparaître soudainement. J’ai d’abord cru qu’il s’était agenouillé pour ramasser une grappe de raisins qui traînait (il détestait le gaspillage sous toutes ses formes, un trait de caractère qu’il mettait sur le compte de la mentalité presbytérienne de ses parents écossais), mais ensuite, j’ai vu les vendangeurs des rangées voisines se précipiter vers lui. J’ai parcouru en courant la bonne centaine de mètres qui me séparaient de lui. Quand je l’ai rejoint, quelqu’un avait déjà arraché sa chemise et essayait de le réanimer en lui faisant un massage cardiaque et du bouche-à-bouche, tandis qu’une autre personne appelait les secours. Il a fallu vingt minutes à l’ambulance pour arriver.

Alors qu’on le plaçait sur le brancard, j’ai compris à son teint cireux que plus jamais je n’entendrais le son de sa voix grave et puissante, qui pouvait être si sérieuse puis se transformer en joyeux éclat de rire l’instant suivant. Alors que les larmes ruisselaient sur mon visage, j’ai embrassé délicatement sa joue à la peau burinée, je lui ai murmuré que je l’aimais et je lui ai dit au revoir. Lorsque j’y repense, cette expérience a été totalement surréaliste. Le passage d’un être débordant d’énergie à un corps vide et sans vie est une transition inimaginable.

Après des mois passés à prétendre que ses douleurs dans la poitrine n’étaient qu’un problème d’indigestion, Papa s’était enfin laissé convaincre d’aller chez le médecin. On l’avait informé qu’il avait un taux élevé de cholestérol et qu’il devait suivre un régime strict. Ma mère et moi avions désespéré de le voir continuer à manger ce qu’il voulait et boire une bouteille de rouge de sa production chaque soir au dîner. Par conséquent, lorsque le pire est arrivé, cela n’aurait pas dû nous surprendre. Et pourtant… Peut-être que nous avions fini par croire qu’il était indestructible, une illusion entretenue par sa personnalité et sa bonhomie, même si nous n’étions qu’un tas de chair et d’os au bout du compte, comme ma mère l’avait lugubrement fait remarquer. Au moins, il avait vécu comme il l’entendait jusqu’à la fin. Et il avait soixante-treize ans, une réalité que je n’avais jamais bien assimilée étant donné sa force physique et sa joie de vivre.

Résultat : j’avais l’impression qu’on m’avait menti. J’avais vingt-deux ans et, même si j’avais toujours su que j’étais arrivée tard dans la vie de mes parents, l’importance de ce détail m’est apparue uniquement à la mort de mon père. Au cours des cinq mois qui ont suivi sa disparition, j’ai éprouvé une violente colère face à cette injustice : pourquoi n’étais-je pas née plus tôt ? Jack, mon grand frère, avait trente-deux ans. Il avait donc pu profiter de dix ans de plus avec notre père.

Naturellement, ma mère sentait que j’étais en colère, même si je n’en parlais pas. Et ensuite, je me sentais coupable, car ce n’était en aucun cas sa faute. Je l’aimais tant… Nous avions toujours été très proches et je voyais bien qu’elle souffrait, elle aussi. On a fait de notre mieux pour nous réconforter mutuellement et, tant bien que mal, avons surmonté cet obstacle ensemble.

Jack a été formidable. Il a passé la plupart de son temps à démêler l’horrible imbroglio administratif qui accompagne toujours un décès. Il a aussi endossé l’entière responsabilité du « Vignoble », l’affaire que nos parents avaient montée, partis de rien. Au moins, notre père avait bien préparé Jack pour assurer sa gestion.

Dès son plus jeune âge, Jack avait accompagné notre père dans ses précieuses vignes. En fonction de la météo, elles apportaient entre février et avril les grappes qui donnaient les délicieuses bouteilles (récemment récompensées) de pinot noir empilées dans l’entrepôt, prêtes à être exportées à travers la Nouvelle-Zélande et l’Australie. Jack avait assisté à chaque étape du processus, et notre père lui avait transmis tant de connaissances qu’il aurait sans doute pu diriger toute l’exploitation dès l’âge de douze ans.

À son seizième anniversaire, Jack avait officiellement annoncé son désir de travailler avec notre père et de diriger Le Vignoble un jour, ce qui avait enchanté Papa. Il avait suivi des études de gestion à l’université et avait commencé à travailler à temps plein au domaine dès l’obtention de son diplôme.

— Il n’y a rien de mieux que de transmettre un héritage sain, avait déclaré notre père en trinquant à sa santé.

Après que Jack eut passé six mois dans un domaine viticole de la région d’Adelaide Hills en Australie, notre père avait décrété qu’il était prêt.

— Peut-être que tu te joindras à nous un jour, Mary-Kate. Trinquons, pourvu qu’il y ait des viticulteurs McDougal sur ces terres pour les siècles à venir !

Alors que Jack avait totalement embrassé le rêve de mon père, il m’était arrivé exactement le contraire. Peut-être que c’était justement parce que Jack était si fasciné à l’idée de produire de beaux vins, sans parler du fait qu’il avait un nez capable de repérer une mauvaise grappe à des kilomètres et que c’était un excellent homme d’affaires. Moi, en revanche… Certes, j’avais grandi en observant Jack et notre père tandis qu’ils patrouillaient entre les vignes et qu’ils travaillaient dans ce qu’on surnommait affectueusement « le labo » (qui, en réalité, n’était rien d’autre qu’un grand abri avec un toit en tôle), mais d’autres choses avaient éveillé mon intérêt. Désormais, je voyais Le Vignoble comme une entité séparée, sans lien avec moi ou mon avenir. Cela ne m’avait pas empêchée de travailler dans notre petite boutique durant les vacances scolaires et universitaires, ou d’aider quand on avait besoin de moi, mais le vin n’était pas ma passion. Même si mon père avait semblé déçu lorsque j’avais annoncé mon désir de poursuivre des études de musique, il avait respecté mon choix, me demandant simplement dans quel domaine je comptais exercer la musique. J’avais timidement avoué que j’espérais devenir chanteuse et écrire mes propres textes, à quoi mes parents m’avaient répondu qu’ils me soutenaient.

J’avais donc étudié la musique, arrêtant mon choix sur l’université Victoria de Wellington qui offrait un programme de classe internationale, et j’avais adoré chaque instant. Disposer d’un studio dernier cri où enregistrer mes chansons, être entourée d’autres étudiants qui vivaient pour la même passion… L’expérience avait été incroyable. J’avais constitué un duo avec Fletch, un ami formidable qui jouait de la guitare rythmique et dont la voix s’harmonisait bien avec la mienne. Avec moi au clavier, nous avions réussi à décrocher quelques dates à Wellington et nous avions joué lors du concert de notre remise de diplôme l’année précédente. C’était la première fois que ma famille m’entendait chanter et jouer en direct.

— Je suis tellement fière de toi, Mary-Kate, avait dit mon père en me serrant contre lui.

Ç’avait été un des meilleurs moments de ma vie.

— Et un an plus tard, je suis là, avec mon diplôme en poche et toujours entourée de vignes, grommelai-je toute seule. Sincèrement, MK, tu croyais vraiment que Sony viendrait te chercher et te supplierait d’accepter de signer un contrat avec eux ?

Depuis la fin de mes études, un an plus tôt, j’étais devenue de plus en plus déprimée par mes perspectives d’avenir et de carrière. En outre, la mort de mon père avait porté un énorme coup à ma créativité. C’était comme si j’avais perdu les deux amours de ma vie en même temps, un deuil d’autant plus douloureux qu’elles étaient inextricablement liées l’une à l’autre : c’était l’amour de mon père pour les femmes auteures-compositrices qui avait fait naître ma passion pour la musique. J’avais grandi au son des voix de Joni Mitchell et Joan Baez.

Mes études à Wellington m’avaient aussi fait prendre conscience d’à quel point mon enfance avait été idyllique et protégée, au sein de ce jardin d’Éden qu’était la vallée de Gibbston. Les montagnes qui s’élevaient autour de nous offraient une barrière physique rassurante, tandis que la terre fertile permettait à des fruits succulents de pousser en abondance.

Je me souvenais de Jack qui, adolescent, essayait de me persuader de manger les groseilles à maquereau qui poussaient au milieu des ronces derrière notre maison, et de son rire tandis que je recrachais le fruit aigre. Je vagabondais en toute liberté à l’époque, sans que mes parents s’inquiètent le moins du monde ; ils savaient que j’étais parfaitement à l’abri dans la superbe campagne environnante, jouant dans les ruisseaux d’eau claire et pure, courant après les lapins dans les hautes herbes. J’avais vécu dans ma bulle pendant que mes parents avaient été occupés dans le vignoble, plantant les vignes et les protégeant des animaux sauvages affamés, puis récoltant et pressant les grappes.

Le soleil éclatant du matin fut soudain éclipsé par un nuage, conférant à la vallée une nuance plus foncée de gris-vert. C’était un signe que l’hiver approchait et je me demandais sans cesse si j’avais pris la bonne décision en choisissant de rester ici. Deux mois plus tôt, ma mère avait pour la première fois évoqué l’idée de ce qu’elle avait appelé un « grand voyage » à travers le monde pour rendre visite à des amis qu’elle n’avait pas vus depuis des années. Elle m’avait proposé de me joindre à elle. À l’époque, j’espérais encore que la démo que nous avions faite avec Fletch et envoyée à des maisons de disques juste avant la mort de mon père éveillerait leur curiosité. Mais toutes les réponses que nous recevions disaient que notre musique n’était pas ce que les producteurs recherchaient pour le moment.

— Ma chérie, je n’ai pas besoin de te dire que l’industrie de la musique est l’une des plus difficiles dans lesquelles percer, avait dit ma mère.

— C’est justement pour ça que je ferais mieux de rester ici, avais-je répondu. On travaille sur de nouveaux morceaux avec Fletch. Je ne peux pas jeter l’éponge comme ça.

— Non, bien sûr. Au moins, tu as toujours Le Vignoble pour te retourner si jamais ça ne fonctionne pas, avait-elle ajouté.

Je savais qu’elle essayait seulement d’être gentille et que j’aurais dû être reconnaissante de pouvoir gagner ma vie en travaillant à la boutique et en donnant un coup de main avec la comptabilité. Mais tandis que je contemplais mon jardin d’Éden, je laissai échapper un gros soupir. L’endroit avait beau être aussi paisible et sûr que magnifique, la perspective de rester ici jusqu’à la fin de mes jours n’avait rien de réjouissant. Tout avait changé depuis mon départ à l’université, et encore plus depuis la mort de mon père. Comme si le cœur de cet endroit s’était arrêté de battre. Et l’absence de Jack n’arrangeait rien. Il avait prévu d’aller passer un été dans un domaine de la vallée du Rhône, en France.

Entre son départ et celui de ma mère la veille, je me sentais terriblement seule et en proie au danger de m’enfoncer encore plus dans la tristesse et la morosité.

— Tu me manques, Papa, murmurai-je en sortant pour aller petit-déjeuner, même si je n’avais pas faim.

Le silence qui régnait dans la maison n’aidait en rien mon humeur ; pendant toute mon enfance, elle avait grouillé de monde et d’activité. Quand ce n’étaient pas des fournisseurs ou des vendangeurs, c’étaient des gens venus visiter le domaine qui s’attardaient pour discuter. En plus d’offrir des échantillons de ses vins, mon père les invitait souvent à rester manger. L’hospitalité est une seconde nature chez les Néo-Zélandais et j’avais l’habitude de voir de parfaits étrangers se joindre à nous autour de notre grande table en pin avec vue sur la vallée. Ma mère parvenait toujours à faire apparaître en un instant des quantités de nourriture aussi énormes que délicieuses. Entre ça et la bonhomie de mon père, les rires et la bonne humeur étaient toujours présents au domaine.

L’énergie calme et positive de Jack me manquait également. Il adorait me taquiner, mais je savais aussi qu’il serait toujours là pour me défendre et me protéger.

J’attrapai la bouteille de jus d’orange dans le réfrigérateur et découpai des tartines dans la miche de pain de la veille qui avait déjà durci. Je les fis griller pour les rendre mangeables, puis j’entrepris de faire une liste de courses. Le supermarché le plus proche se trouvait à Arrowtown, et je devrais m’y rendre bientôt. Même si ma mère avait laissé des plats au congélateur, je n’aimais pas l’idée d’en décongeler rien que pour moi.

Tremblante de froid et armée de ma liste, j’allai dans le salon et m’assis dans le vieux canapé, devant le manteau de la grande cheminée en pierres volcaniques grises qui abondaient dans la région. Trente ans plus tôt, c’était une des choses qui avait convaincu mes parents d’acheter ce qui était jadis une cabane perdue au milieu de nulle part, sans eau courante ni sanitaires. Mes parents adoraient se remémorer leur premier été ici, quand eux et Jack se lavaient dans le ruisseau qui cascadait entre les pierres derrière la maison, et quand un trou dans le sol faisait office de toilettes.

— Ça a été le meilleur été de ma vie, répétait toujours ma mère. Et l’hiver, c’était encore mieux grâce à la cheminée.

Ma mère était obsédée par les feux de cheminée. Tous les ans, dès la première gelée dans la vallée, Jack, notre père et moi étions chargés d’aller acheter du bois bien sec que nous empilions dans les alcôves de part et d’autre de la cheminée, puis Maman disposait des bûches dans l’âtre et procédait au rituel de ce que la famille appelait « la première lumière » lorsqu’elle craquait l’allumette. La cheminée brûlait ensuite joyeusement chaque jour des mois d’hiver, jusqu’à ce que les jacinthes des bois et les perce-neige – dont ma mère avait fait livrer des bulbes en provenance d’Europe – fleurissent sous les arbres lors de notre printemps à nous, entre septembre et novembre.

Peut-être que je devrais faire un feu, songeai-je en me remémorant la chaleur et la lumière qui m’accueillaient les jours de grand froid à mon retour de l’école. Si Papa était le cœur métaphorique du domaine, Maman et sa cheminée étaient à n’en pas douter ceux de la maison.

J’interrompis le cours de mes pensées, en proie au sentiment d’être beaucoup trop jeune pour me réfugier dans mes souvenirs d’enfance en quête de réconfort. Tout ce qu’il me fallait, c’était un peu de compagnie, voilà tout. Le problème, c’était que la plupart de mes camarades d’université étaient soit à l’étranger en train de profiter de leurs derniers moments de liberté avant de se poser et de trouver un emploi, soit déjà en train de travailler.

Même si nous avions une ligne fixe, la connexion Internet dans la vallée était sporadique. C’était un cauchemar d’envoyer des e-mails et Papa avait souvent dû se résoudre à parcourir la demi-heure de voiture qui nous séparait de Queenstown pour utiliser l’ordinateur de son ami agent de voyages. Il surnommait toujours notre vallée « Brigadoon », en référence à un vieux film sur un village qui ne se réveillait que pendant une journée tous les cent ans, afin de ne jamais être affecté par les changements du monde extérieur. Même si la vallée n’était pas Brigadoon (bien qu’elle ne changeât effectivement pas beaucoup), ce n’était certainement pas l’endroit où une auteure-compositrice-interprète en herbe allait entrer dans l’Histoire. Mes rêves avaient comme toile de fond Manhattan, Londres ou Sydney, où de grands immeubles accueillaient les bureaux de producteurs qui nous prendraient sous leur aile, Fletch et moi, et feraient de nous des stars…

La sonnerie du téléphone me sortit de ma rêverie et je me levai pour décrocher.

— Le Vignoble, j’écoute, récitai-je comme je l’avais toujours fait depuis que j’étais petite.

— MK, c’est Fletch, annonça-t-il en m’appelant par le surnom que tout le monde utilisait à l’exception de ma mère.

— Oh, salut. Des nouvelles ? demandai-je en sentant mon cœur s’emballer.

— Non, rien. Par contre, j’ai réfléchi à ta proposition de venir chez toi. J’ai quelques jours de congé et ça ne me ferait vraiment pas de mal de me mettre au vert.

Et moi, je donnerais tout pour en sortir, du vert…

— Génial ! Viens quand tu veux, je suis à la maison.

— Demain, qu’est-ce que tu en dis ? Je vais venir en voiture, alors ça me prendra la matinée, si Sissy survit bien sûr.

Sissy était le minivan qui nous emmenait à nos concerts. Il avait vingt ans, était rouillé de partout et crachait de la fumée par son pot d’échappement plus que douteux que Fletch avait temporairement réparé avec une ficelle. Je ne pouvais que croiser les doigts pour que Sissy résiste aux trois heures de route depuis Dunedin, où Fletch vivait avec sa famille.

— Alors je te vois plus ou moins à l’heure du déjeuner ?

— Oui. J’ai hâte ! Tu sais à quel point j’adore cet endroit. Peut-être qu’on pourrait passer quelques heures au piano et composer de nouveaux trucs ?

— Peut-être, grommelai-je – je n’étais pas particulièrement créative en ce moment. Au revoir Fletch, à demain.

Je raccrochai et regagnai le canapé, ragaillardie par la perspective de sa venue. Avec son sens de l’humour et sa positivité, il réussissait toujours à me dérider.

J’entendis un cri au dehors, puis un coup de sifflet. C’était comme ça que Doug, le gérant du domaine, nous prévenait de son arrivée. Je me levai pour me rendre sur la terrasse et aperçus Doug et un groupe de Polynésiens larges d’épaules qui marchaient à travers les vignes.

— Bonjour ! criai-je.

— Bonjour, MK ! J’emmène le groupe pour leur montrer où commencer à vendanger ce matin, expliqua Doug.

— D’accord, super. Bonjour tout le monde ! lançai-je aux membres de l’équipe, qui agitèrent la main.

Leur présence avait rompu le silence. Tandis que le soleil réapparaissait derrière un nuage, la vue d’autres personnes, ainsi que l’arrivée de Fletch prévue pour le lendemain, me remontèrent le moral.
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Atlantis, lac de Genève, Suisse, juin 2008


—Tu es toute pâle, Maia. Est-ce que ça va ? demanda Ma en entrant dans la cuisine.

— Oui, j’ai juste mal dormi cette nuit. Je n’ai pas arrêté de penser à l’annonce de Georg. Une vraie bombe.

— C’est le moins qu’on puisse dire. Café ?

— Non, merci. Je vais prendre une camomille, s’il y en a.

— Bien sûr, qu’il y en a, fit Claudia.

Comme d’habitude, ses cheveux gris étaient ramenés en un chignon bien serré et son visage, normalement renfrogné, arborait un sourire à l’attention de Maia. Elle posa un panier rempli de petits pains frais et de pâtisseries sur la table de la cuisine.

— J’en bois une tous les soirs avant d’aller au lit, précisa-t-elle.

— Tu dois vraiment ne pas être en forme pour refuser ton café du matin, commenta Ma en s’en servant un.

— Les habitudes sont là pour qu’on rompe avec elles, répondit Maia d’un air las. Et puis je suis aussi sous le coup du décalage horaire, je te rappelle.

— Bien sûr, ma chérie. Après le petit déjeuner, pourquoi est-ce que tu ne retournerais pas te coucher pour essayer de redormir un peu ?

— Non, Georg a dit qu’il venait tout à l’heure pour parler de ce qu’on doit faire concernant… la sœur disparue. Ses sources sont fiables à quel point, selon toi ?

Ma soupira.

— Je n’en ai pas la moindre idée.

— Très fiables, intervint Claudia. Il n’aurait pas débarqué ici à minuit s’il n’était pas absolument sûr de ce qu’il avance.

— Bonjour, tout le monde ! lança Ally en entrant dans la pièce.

Bear était niché contre sa poitrine dans son porte-bébé, sa petite tête dodelinant tandis qu’il s’endormait. Un de ses poings minuscules était refermé autour d’une mèche des cheveux roux et bouclés d’Ally.

— Veux-tu que j’aille le mettre dans son lit ? proposa Ma.

— Non. À tous les coups, il va se réveiller et se mettre à hurler à la minute où il comprendra qu’il est tout seul. Oh, Maia, comme tu es blanche.

— C’est ce que je viens de lui dire, murmura Ma.

— Ça va, je vous assure, insista Maia. Au fait, Claudia, est-ce que Christian est dans les parages ?

— Oui, mais il est sur le point de prendre le bateau pour aller à Genève me faire des courses.

— Dans ce cas, pouvez-vous le prévenir que je pars avec lui ? J’ai des choses à faire en ville et si nous nous mettons en route bientôt, je serai de retour à temps pour voir Georg à midi.

— Bien sûr.

Claudia s’empara du téléphone pour appeler Christian. Ma posa une tasse de café devant Ally.

— J’ai à faire, je vous laisse profiter de votre petit déjeuner toutes les deux.

— Le bateau sera prêt à partir dans quinze minutes, annonça Claudia après avoir raccroché. Il faut que j’aille aider Marina.

Elle hocha la tête avant de quitter la cuisine.

— Tu es sûre que ça va ? demanda Ally à sa sœur une fois qu’elles se retrouvèrent seules. Tu es pâle comme un linge.

— Je t’en prie, Ally, n’en fais pas tout un plat. Peut-être que j’ai attrapé quelque chose dans l’avion, suggéra Maia entre deux gorgées de thé. C’est vraiment bizarre, ici, tu ne trouves pas ? Je veux dire, le fait que la vie continue comme quand Pa était vivant… Sauf qu’il ne l’est plus. J’ai l’impression de voir des trous béants en forme de Pa absolument partout.

— Je suis là depuis un moment, alors je suis plus ou moins habituée, mais tu as raison, oui.

— En parlant de mauvaise mine, Ally, je te trouve très amaigrie.

— Oh, j’ai juste perdu les kilos de la grossesse…

— Non. Rappelle-toi, la dernière fois que je t’ai vue, c’était il y a un an, quand tu es partie rejoindre Theo pour la Fastnet Race. Tu n’étais même pas encore enceinte à ce moment-là.

— En réalité, je l’étais, mais je ne le savais pas encore, fit remarquer Ally.

— Tu n’avais aucun symptôme ? Pas de nausées matinales, rien ?

— Pas au début, non. Seulement dès le troisième mois, si je me souviens bien. À partir de là, j’ai été malade comme un chien, par contre.

— Dans tous les cas, tu es bien trop mince.

— Je reconnais que quand je suis toute seule, je n’ai jamais le courage de me préparer un vrai repas. Sans compter que, même quand je m’assois pour manger, je dois aussitôt me relever pour m’occuper de monsieur.

Ally caressa affectueusement la joue de Bear.

— Ça doit être vraiment dur d’élever un enfant toute seule…

— Oui. Ce qui me pèse le plus, ce n’est pas le manque de sommeil, ni de devoir constamment nourrir ou changer Bear. C’est le fait de n’avoir personne à qui parler, surtout quand il est malade et que je me fais du souci. Je sais bien que j’ai mon frère Thom, mais depuis qu’il est chef d’orchestre adjoint du Philharmonique de Bergen, je ne le vois presque jamais, à part les dimanches. Et encore, quand il n’est pas en tournée à l’étranger. C’est pour ça que c’est génial d’avoir Ma. C’est un puits de science quand il s’agit des bébés.

— C’est la grand-mère modèle, dit Maia avec un sourire. Pa aurait été fou de joie d’être grand-père, Bear est vraiment adorable. Mais, excuse-moi, il faut que je monte me préparer.

Alors que Maia se levait, Ally prit la main de sa grande sœur dans la sienne.

— C’est vraiment bon de te voir. Tu m’as beaucoup manqué.

— Toi aussi, répondit Maia en déposant un baiser sur la tête de sa sœur. À tout à l’heure.

***

— Ally ! Maia ! Georg est ici ! cria Ma depuis le bas de l’escalier principal.

Il était midi. Un « j’arrive » étouffé lui parvint depuis l’étage supérieur.

— Vous vous souvenez de la fois où Pa Salt vous a apporté un vieux mégaphone en cuivre pour Noël ? demanda Georg en souriant tandis qu’il suivait Ma à travers la cuisine, jusqu’à la terrasse baignée de soleil.

Il semblait beaucoup plus calme que la veille au soir. Ses cheveux gris étaient soigneusement peignés et ramenés en arrière et son costume rayé impeccable, accessoirisé avec bon goût d’une pochette assortie.

— Je m’en souviens, oui, répondit Ma en indiquant à l’avocat un siège sous le parasol. Sauf que ça n’a servi à rien, car les filles écoutaient déjà leur musique à fond, ou jouaient de leur instrument, ou étaient en train de se disputer. Quand on était dans le grenier, on se serait cru dans la tour de Babel. Mais j’ai adoré chacun de ces instants. Bref, j’ai du sirop de fleur de sureau préparé par Claudia ou une bouteille bien fraîche de votre rosé de Provence favori. Qu’est-ce que vous préférez ?

— Par une si belle journée, je vais opter pour le rosé, d’autant plus que je n’en ai pas encore bu depuis le début de l’été. Merci, Marina. Est-ce que vous m’accompagnez ?

— Ce ne serait pas raisonnable. J’ai du travail à faire cet après-midi et…

— Enfin, vous êtes française ! Ce n’est pas un petit verre de rosé qui va vous empêcher de travailler. De fait, j’insiste, trancha Georg au moment où Maia et Ally arrivaient sur la terrasse. Bonjour, mesdemoiselles. Est-ce que je peux vous offrir un verre de rosé ?

— J’en veux bien un petit, merci, Georg, répondit Ally en s’asseyant. Peut-être que ça aidera Bear à dormir cette nuit, ajouta-t-elle dans un petit rire.

— Pas pour moi, merci, dit Maia.

Elle s’assit à son tour et regarda autour d’elle, admirative.

— J’avais presque oublié à quel point Atlantis était belle. Au Brésil, tout est tellement… grand. Les gens sont bruyants, les couleurs de la nature sont vives, la chaleur est écrasante. Ici, tout a l’air doux et délicat en comparaison.

— C’est paisible, c’est certain, confirma Ma. Nous avons une chance folle de vivre au milieu de tant de beauté.

— Si vous saviez comme la neige m’a manqué pendant l’hiver, avoua Maia.

— Tu devrais venir passer un hiver en Norvège, ça te vaccinerait, répliqua Ally en souriant. Quoique, il y a pire que la neige : la pluie. Il pleut beaucoup plus à Bergen qu’il n’y neige. Enfin bref. Georg, savez-vous ce qu’il convient de faire après ce que vous nous avez révélé hier soir ?

— Je n’y ai pas vraiment réfléchi, mais je pense qu’en premier lieu, l’un de nous devrait se rendre à l’adresse que j’ai, afin de vérifier si cette femme est bien votre sœur disparue.

— Et comment saurons-nous que c’est bien elle ? demanda Maia. A-t-on un moyen quelconque de l’identifier ?

— J’ai le dessin d’un bijou très particulier qu’elle aurait reçu en cadeau. Si elle l’a en sa possession, alors nous aurons sans l’ombre d’un doute la confirmation que c’est elle. J’ai apporté ce dessin avec moi.

L’avocat glissa la main dans sa fine serviette en cuir et en ressortit une feuille de papier, qu’il plaça sur la table pour que toutes puissent la voir.

Ally l’inspecta attentivement, tandis que Maia regardait par-dessus son épaule.

— Ce dessin a été réalisé de mémoire. Les pierres de la monture sont des émeraudes et la pierre du milieu est un diamant.

— C’est magnifique, souffla Ally. Regarde, Maia, c’est en forme d’étoile, avec…

Elle s’interrompit pour compter.

— Avec sept branches.

— C’est très original, en effet. Georg, savez-vous qui l’a fabriquée ? interrogea Maia.

— Hélas, je l’ignore.

— Est-ce que c’est Pa qui l’a dessinée ? demanda encore Maia.

— Oui.

— Sept branches d’une étoile pour sept sœurs… murmura Ally.

— Georg, vous avez dit hier soir qu’elle s’appelait Mary, reprit Maia.

— C’est exact.

— Est-ce que Papa l’a trouvée puis a voulu l’adopter, mais en a été empêché par quelque chose et l’a perdue ?

— Tout ce que je sais, c’est que juste avant son… départ, il a reçu des informations et m’a demandé de creuser. Après avoir découvert son lieu de naissance, il m’a fallu un an pour retrouver la trace de l’endroit où je pense qu’elle est aujourd’hui. Au fil des années, j’ai suivi de nombreuses fausses pistes, mais cette fois, votre père était catégorique quant à la fiabilité de sa source.

— Qui était cette source ? s’enquit Maia.

— Il ne me l’a pas dit.

Maia soupira.

— Si c’est la sœur disparue, c’est vraiment dommage qu’elle ait été localisée seulement après la mort de Pa, après toutes ces années passées à la rechercher.

— Ce serait merveilleux si c’était elle et si nous pouvions la faire venir à temps à Atlantis pour embarquer sur le Titan et aller déposer la couronne de fleurs, déclara Ally.

Maia sourit.

— C’est vrai. Sauf qu’il y a un gros problème : d’après vos informations, Georg, cette Mary n’habite pas la porte à côté, loin de là. Et la croisière en Grèce est prévue pour dans moins de trois semaines.

— En effet, et malheureusement, je suis trop pris en ce moment pour aller chercher Mary moi-même, déplora Georg.

Comme pour confirmer ses dires, son portable sonna. Georg s’excusa et quitta la table.

Ma finit par briser le silence.

— Est-ce que je peux suggérer quelque chose ?

— Bien sûr, Ma, vas-y, l’encouragea Maia.

— Comme Georg nous a annoncé hier soir que Mary vivait en Nouvelle-Zélande, j’ai effectué quelques recherches ce matin pour voir quelle était la distance entre Sydney et Auckland. Étant donné que…

— CeCe est en Australie, finit Maia à sa place. J’y ai pensé aussi hier soir.

— Auckland est à trois heures d’avion de Sydney, continua Ma. Si CeCe et son amie Chrissie partaient un jour plus tôt que prévu, peut-être qu’elles pourraient faire un détour par la Nouvelle-Zélande pour voir si cette Mary est bien la personne que Georg croit.

— C’est une excellente idée, Ma ! s’enthousiasma Ally. Je me demande si CeCe serait d’accord. On sait à quel point elle déteste prendre l’avion.

— Si on lui explique, je suis sûre qu’elle acceptera. Ce serait tellement beau de réunir les sept sœurs pour le mémorial de votre père.

— La vraie question, c’est : est-ce que Mary connaît ne serait-ce que l’existence de Pa et de notre famille ? demanda Ally. C’est vrai que c’est déjà rare que nous soyons réunies toutes les six, et ce serait le moment parfait, si toutefois c’est la bonne personne. Et si elle est d’accord pour nous rencontrer, bien sûr. À mon avis, la première chose à faire est de contacter CeCe, et rapidement, car il est déjà tard en Australie.

— Qu’est-ce qu’on fait pour les autres ? s’enquit Maia. Est-ce qu’on leur en parle ?

— On devrait envoyer un mail à Star, Tiggy et Électra pour leur expliquer ce qui se passe. Est-ce que tu veux appeler CeCe, Maia, ou je m’en occupe ? proposa Ally.

— Je veux bien que tu l’appelles. Si ça ne dérange personne, je vais aller m’allonger un peu avant le déjeuner, j’ai encore la nausée.

Ma se leva.

— Ma pauvre chérie. Tu es verdâtre.

— Je vais rentrer avec toi pour appeler CeCe, décida Ally, en espérant qu’elle ne soit pas partie dans l’Outback pour une de ses expéditions peinture avec son grand-père. Apparemment, il n’y a pas du tout de réseau dans son chalet.

Claudia apparut sur la terrasse.

— Je vais préparer le déjeuner.

Elle se tourna vers Georg, qui venait de revenir.

— Est-ce que vous souhaitez vous joindre à nous ?

— Non, merci. J’ai des affaires urgentes à régler et je dois partir immédiatement. Qu’avez-vous décidé, Marina ?

Alors que Maia et elle quittaient la terrasse, Ally remarqua que des gouttes de sueur s’étaient formées sur le front de Georg et qu’il semblait distrait.

— Nous allons contacter CeCe pour voir si elle veut bien se rendre à l’adresse que vous avez, répondit Ma. Georg… est-ce que vous êtes sûr que c’est elle ?

— Disons que d’autres personnes qui le sont m’en ont convaincu. J’adorerais rester pour discuter et vous aider, Marina, mais il faut vraiment que j’y aille.

— Ne vous en faites pas, je suis persuadée que les filles peuvent gérer ça. Elles sont adultes à présent, et très débrouillardes.

Ma posa une main sur le bras de Georg dans un geste rassurant.

— Essayez de vous détendre. Vous semblez très stressé.

Il hocha la tête en soupirant.

— Je vais essayer, Marina. Je vais essayer.

 

Ally trouva le numéro de portable australien de CeCe dans son carnet d’adresses et décrocha le téléphone du couloir.

— Allez, réponds… marmonna-t-elle entre ses dents.

La tonalité retentit cinq fois, six fois… Elle savait que c’était inutile de laisser un message vocal. CeCe ne les écoutait presque jamais.

— Bon sang, grommela-t-elle quand le répondeur se déclencha.

Elle reposa le combiné et s’apprêtait à aller à l’étage pour nourrir Bear quand le téléphone sonna.

— Allô ?

— Allô, Ma ?

— CeCe ! C’est moi, Ally. Merci d’avoir rappelé !

— J’ai vu que c’était le numéro d’Atlantis. Est-ce que tout va bien ?

— Oui, tout va bien. Maia est arrivée hier, c’est vraiment génial de la voir. Quand décolles-tu pour Londres exactement ?

— On part d’Alice Springs après-demain pour rejoindre Sydney, puis direction Londres. Mais c’est l’affaire de quelques jours seulement, le temps d’organiser la vente de mon appartement et de voir Star. J’appréhende de prendre l’avion, comme d’habitude.

— Je m’en doute. Écoute, CeCe, Georg nous a annoncé quelque chose hier. Ne t’inquiète pas, ce n’est rien de grave, mais c’est une sacrée nouvelle. Si ça se confirme, en tout cas.

— De quoi s’agit-il ?

— Il a reçu des informations concernant… notre sœur disparue. Il pense qu’elle vit peut-être en Nouvelle-Zélande.

— Tu veux dire la célèbre Septième Sœur ? Waouh ! Sacrée nouvelle, comme tu dis ! Comment est-ce que Georg l’a trouvée ?

— Il est resté très évasif. Et donc…

— Tu voudrais me demander si je peux faire un saut en Nouvelle-Zélande pour la rencontrer, pas vrai ?

Ally sourit dans le combiné.

— Bien joué, Sherlock. Je sais que ça rallongerait ton voyage, mais c’est toi la plus proche, et de loin. Ce serait tellement merveilleux qu’elle soit avec nous toutes pour aller déposer la couronne de fleurs de Pa.

— C’est sûr, mais on ignore tout d’elle. Est-ce qu’elle est au courant de notre existence, au moins ?

— On ne sait pas trop. Georg dit qu’il a uniquement un nom et une adresse. Oh, et le dessin d’une bague qu’elle posséderait et qui prouverait que c’est elle.

— Tu as l’adresse ? C’est grand, la Nouvelle-Zélande.

— Je ne l’ai pas sur moi, mais je peux te passer Georg. Georg ? appela Ally alors que ce dernier venait d’émerger de la cuisine. C’est CeCe. Elle voudrait savoir où habite Mary.

— Mary ? C’est son nom ? intervint CeCe.

— Apparemment, oui. Je te passe Georg.

L’avocat s’empara du combiné et communiqua l’adresse.

— Merci, CeCe, déclara-t-il. Tous les frais seront pris en charge par la fiducie. Giselle, ma secrétaire, va réserver les billets d’avion. Je dois partir, je vous repasse votre sœur.

Alors qu’il tendait le combiné à Ally, il ajouta :

— Vous avez le numéro de mon bureau. Contactez Giselle si vous avez besoin de quoi que ce soit. Au revoir.

— Très bien. CeCe, je suis là, reprit Ally après avoir fait signe à Georg. Est-ce que tu sais où ça se trouve, en Nouvelle-Zélande ?

— Ne bouge pas. Je vais demander à Chrissie.

Des bruits étouffés de conversation lui parvinrent, puis la voix de CeCe retentit à nouveau :

— Chrissie dit que c’est tout en bas de l’île du Sud. Elle pense qu’on devrait pouvoir prendre l’avion jusqu’à Queenstown depuis Sydney, ça serait beaucoup plus simple que d’aller à Auckland. On va se renseigner.

— Génial. Alors tu es d’accord ?

— Tu me connais, même en avion, j’adore les voyages et l’aventure. Et puis je ne suis jamais allée en Nouvelle-Zélande, c’est l’occasion !

— Formidable ! Merci, CeCe. Si c’est plus simple pour toi, envoie-moi les détails par mail et j’appellerai la secrétaire de Georg pour qu’elle réserve les billets. De mon côté, je t’envoie une photo du dessin de la bague.

— D’accord. Est-ce que Star est au courant ?

— Non, et Électra et Tiggy non plus. Je leur envoie un mail tout de suite.

— Star doit m’appeler pour qu’on organise nos retrouvailles à Londres, alors je peux la prévenir. C’est super excitant, tu ne trouves pas ?

— Ça le sera si c’est vraiment elle. Je dois filer, CeCe. On reste en contact. Au revoir.

— Au revoir, Ally, à très vite !
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CeCe

Vallée de Gibbston, Nouvelle-Zélande


—C ee, tu tiens la carte à l’envers ! avertit Chrissie.

CeCe fronça les sourcils.

— Pas du tout… ah, peut-être que si.

— Dans un sens comme dans l’autre, les mots se ressemblent tous, et pour ce qui est des gribouillis censés représenter les routes… Bon sang, à quand remonte la dernière fois qu’on a vu un panneau ?

— Ça fait un moment. Waouh, le paysage est vraiment spectaculaire !

Chrissie poussa une nouvelle exclamation admirative et arrêta la voiture de location sur le bas-côté pour admirer les majestueuses montagnes vert foncé qui s’étendaient sous le ciel lourd et nuageux. Elle mit le chauffage en route tandis que les premières gouttes de pluie s’écrasaient bruyamment sur le pare-brise.

— Je suis complètement paumée, admit CeCe.

Elle tendit la carte routière à Chrissie et examina la route déserte devant et derrière elle.

— On a quitté Queenstown depuis une éternité. On aurait dû faire des courses là-bas, mais je pensais qu’on traverserait d’autres villes sur la route.

Chrissie écarta une mèche de boucles couleur ébène de son visage et adressa un sourire fatigué à CeCe. Leur voyage avait comporté une escale à Melbourne et une autre à Christchurch, elles étaient toutes les deux affamées et fatiguées.

— Bon, d’après l’itinéraire qu’on a imprimé, on devrait arriver à un panneau très bientôt. On n’a qu’à continuer et, avec un peu de chance, quelqu’un nous indiquera la route.

CeCe haussa les épaules.

— On n’a pas croisé la moindre voiture depuis des kilomètres.

— Allons, Cee, où est passé ton esprit d’aventurière ?

— Bonne question. Peut-être que je me suis ramollie avec l’âge et que je préfère être chez moi plutôt que complètement perdue au milieu de nulle part alors qu’il pleut comme vache qui pisse. Je suis gelée !

— C’est bientôt l’hiver ici. Le sommet des montagnes ne devrait pas tarder à être couvert de neige. Tu es trop habituée au climat d’Alice Springs, voilà le problème, conclut Chrissie en repassant la première.

Les essuie-glaces balayaient le pare-brise à toute vitesse, la pluie battante transforma bientôt les montagnes environnantes en taches floues.

— Oui, je suis définitivement une fille du soleil. Je l’ai toujours été. Est-ce que je peux t’emprunter ton sweat à capuche, Chrissie ? demanda CeCe tout en ouvrant un des sacs à dos posés sur la banquette arrière.

— Bien sûr. Je t’avais pourtant prévenue qu’il ferait froid ici. Heureusement que j’en ai pris un en plus pour toi.

— Merci, Chrissie. Je ne sais pas ce que je ferais sans toi.

— Moi non plus, à vrai dire.

CeCe serra la main de Chrissie dans la sienne.

— Excuse-moi d’être aussi nulle.

— Tu n’es pas nulle, Cee, tu n’es juste pas très… pragmatique, c’est tout. Moi, si, mais je ne suis pas aussi créative que toi, par contre. On fait une bonne équipe, au final, tu ne crois pas ?

— Si.

Tandis que Chrissie conduisait, CeCe se laissa réconforter par sa présence. Elle n’avait jamais été aussi heureuse qu’au cours des derniers mois. Entre les moments passés avec Chrissie et les balades dans l’Outback avec son grand-père Francis pour peindre, sa vie n’avait jamais été si bien remplie, tout comme son cœur d’ailleurs. Après la séparation avec Star, la sœur dont elle avait toujours été la plus proche, elle avait cru qu’elle ne connaîtrait plus jamais le bonheur, mais à eux deux, Chrissie et Francis lui avaient apporté la pièce qui manquait à sa vie. Elle avait trouvé une famille où elle se sentait à sa place, si peu conventionnelle qu’elle fût.

— Regarde ! Il y a un panneau ! Ralentis pour qu’on voie ce qu’il dit.

— Il indique de tourner à gauche pour arriver au Vignoble. Yesss ! On a réussi !

Enthousiaste, Chrissie s’engagea sur un petit chemin cahoteux.

— Au fait, as-tu averti tes sœurs que je venais avec toi à Atlantis ?

— Celles avec qui j’ai été en contact, bien sûr, oui.

— Tu n’as pas peur qu’elles soient… choquées ? Ce n’est pas rien de faire son coming out, tu sais.

CeCe grogna.

— Je déteste cette expression. Ce n’est que moi, je suis la même que celle que j’ai toujours été. Je déteste qu’on me mette dans une boîte et qu’on m’étiquette. Pa nous a appris à accepter tout le monde sans distinction. Notre domestique Claudia va peut-être hausser les sourcils, mais c’est uniquement parce qu’elle appartient à une autre génération, beaucoup plus traditionnelle.

— Et toi, Cee ? Est-ce que tu es à l’aise à l’idée de t’afficher avec moi devant ta famille ?

— Tu sais bien que oui. Pourquoi sembles-tu si peu sûre de toi, tout à coup ?

— C’est juste que… même si tu m’as beaucoup parlé de tes sœurs et d’Atlantis, tout ça ne m’a jamais paru… réel. Sauf que dans un peu plus d’une semaine, on sera réellement là-bas, et j’ai peur. Surtout à l’idée de rencontrer Star. Je sais que vous étiez inséparables avant que j’arrive et…

— Tu veux dire avant que son petit ami Mouse débarque ? C’est Star qui a voulu prendre ses distances, je te rappelle.

— Je sais, mais elle continue quand même à t’appeler toutes les semaines, vous vous envoyez des messages sans arrêt et…

— Chrissie ! Star est ma sœur. Et toi, tu es…

— Oui ? Je suis quoi ?

— Tu es ma « moitié ». C’est différent. Ça n’a même rien à voir. Et j’espère bien qu’il y a assez de place pour vous deux.

— Je suis sûre que oui.

— Regarde ! Il y a un autre panneau pour Le Vignoble. Tourne à droite.

Elles s’aventurèrent sur un nouveau chemin étroit. Dans le lointain, CeCe aperçut des rangées de vignes tristement dénudées.

— Leur domaine n’a pas l’air en forme. Dans le sud de la France, à cette époque de l’année, les vignes sont couvertes de feuilles et de raisin.

— Cee, tu oublies que les saisons sont inversées dans cet hémisphère. Comme en Australie. J’imagine qu’ils vendangent en été, autrement dit entre février et avril. C’est pour ça qu’il n’y a plus rien. Il y a d’autres panneaux. « Boutique », « Livraisons », « Accueil ». On suit celui de l’accueil, qu’est-ce que tu en dis ?

— C’est toi la patronne.

CeCe remarqua que la pluie avait cessé et que le soleil commençait à percer à travers les nuages.

— Ce temps… on se croirait en Angleterre, murmura-t-elle. Il pleut, et l’instant d’après, il fait beau.

— Peut-être que c’est pour ça que beaucoup d’Anglais vivent ici. Même si ton grand-père expliquait hier que la majorité des migrants étaient écossais, suivis de près par les Irlandais.

— Tous ces gens partis à l’autre bout du monde pour faire fortune… C’est ce que j’ai fait, en quelque sorte. Waouh, la maison est magnifique, commenta CeCe tandis que Chrissie arrêtait la voiture. Toutes ces vieilles pierres… On doit être bien ici, blottis dans la vallée protégée par les montagnes environnantes. Ça ressemble un peu à notre maison à Genève, sans le lac bien sûr.

Nichée à flanc de coteau, la bâtisse à deux niveaux surplombait le vignoble qui s’étendait en terrasses dans toute la vallée. Les murs étaient en pierres grises brutes finement assemblées. De grandes fenêtres reflétaient la lumière bleue du ciel qui s’éclaircissait et une véranda couverte faisait le tour de la maison. Des pots de fleurs accrochés à la rambarde accueillaient des bégonias d’un rouge éclatant. La maison avait dû être agrandie au fil des années, car les pierres étaient de différentes nuances de gris, ce qui semblait indiquer qu’elles ne dataient pas toutes de la même époque.

— L’accueil est là.

La voix de Chrissie tira CeCe de sa rêverie. Elle montrait du doigt une porte sur la gauche de la maison.

— Peut-être que quelqu’un pourra nous indiquer où est Mary. Est-ce que tu as les photos de la bague qu’Ally t’a envoyées ?

— Je les ai imprimées avant de partir.

CeCe descendit de voiture et attrapa son sac sur la banquette arrière. Elle ouvrit une poche et en extirpa quelques feuilles.

— Cee, c’est tout chiffonné, fit remarquer Chrissie d’un air consterné.

— Ça ne fait rien, si ? On voit quand même bien la bague.

— Peut-être, mais ça ne fait pas très sérieux. Je veux dire, frapper à la porte d’une parfaite inconnue pour lui annoncer qu’elle est ta sœur disparue avec trois morceaux de papier froissés… Elle risque de penser que tu es folle. Moi, c’est ce que je me dirais, en tout cas.

— Mince, je me sens nerveuse tout à coup. Tu as raison, ils vont me prendre pour une cinglée.

— Au moins, tu as aussi imprimé la photo où vous êtes tous ensemble, tes sœurs et ton père. Vous avez l’air normal, là-dessus.

— Oui, mais on n’a pas l’air d’être sœurs, si ? Bon, allons-y avant que je me dégonfle.

L’accueil, une petite salle lambrissée de pin collée au flanc de la maison principale, était désert. CeCe appuya sur la sonnette de table, comme y invitait une affichette à la réception.

— Regarde-moi tous ces vins, dit Chrissie en faisant le tour de la pièce. Certains ont même remporté des récompenses. Ça ne rigole pas. Peut-être qu’on devrait demander si on peut en déguster ?

— C’est seulement l’heure du déjeuner et tu t’endors quand tu bois dans la journée. Et en plus, tu conduis, alors…

— Bonjour, puis-je vous aider ?

Une grande jeune femme aux cheveux blonds et aux yeux bleus brillants apparut dans l’encadrement d’une porte sur le côté de la pièce. CeCe fut aussitôt frappée par sa beauté.

— Oui. J’aurais souhaité parler à… euh… Mary McDougal.

— C’est moi ! En quoi puis-je vous aider ?

— Oh… euh…

— Bonjour. Je m’appelle Chrissie et je vous présente CeCe, intervint Chrissie face au mutisme de CeCe. Nous sommes ici car le père de CeCe, qui est mort il y a un an, cherchait depuis des années celle que CeCe et sa famille surnomment « la sœur disparue ». Récemment, l’avocat de la famille a obtenu des informations indiquant que la sœur disparue était peut-être une jeune femme répondant au nom de Mary McDougal, domiciliée à cette adresse. Désolée, je sais que tout ça doit vous sembler bizarre, mais…

— Pa Salt, notre père, a adopté six filles et il nous parlait toujours de cette « sœur disparue », celle qu’il n’avait pas trouvée, continua CeCe qui avait repris ses esprits. Nous portons toutes le nom d’une étoile des Pléiades et il a toujours manqué la plus jeune, Mérope. Techniquement, c’est la septième sœur disparue, exactement comme dans la légende des Sept Sœurs, vous voyez ?

La jeune femme la dévisagea d’un air ahuri. CeCe s’empressa d’enchaîner :

— Enfin, vous ne les connaissez probablement pas. On a toutes été élevées au milieu des mythes, mais la plupart des gens n’ont jamais entendu parler des Sept Sœurs, à moins de s’intéresser aux étoiles et à la mythologie grecque.

Soudain, CeCe parut se rendre compte qu’elle bavassait et elle ferma précipitamment la bouche.

— Oh, j’ai entendu parler des Sept Sœurs, répondit Mary avec un sourire. Ma mère, qui s’appelle Mary, elle aussi, a lu les classiques quand elle était à la fac. Elle passe son temps à citer Platon et consorts.

— Votre mère aussi s’appelle Mary ?

— Oui, Mary McDougal, comme moi. Officiellement, mon prénom est Mary-Kate, mais tout le monde me surnomme MK. Est-ce que vous avez d’autres informations concernant cette… sœur disparue ?

— Uniquement le dessin d’un bijou, indiqua Chrissie.

Elle posa l’image chiffonnée sur le guichet étroit qui les séparait.

— C’est une bague en forme d’étoile sertie d’émeraudes, avec sept branches et un diamant au milieu. Apparemment, cette Mary l’a reçue de la part de, euh… quelqu’un, et ça prouverait qu’elle est bien la sœur disparue. C’est le seul indice concret dont on dispose. Ça ne vous évoque sans doute rien, ajouta CeCe en reprenant le papier. On ferait mieux d’y aller. Je suis vraiment désolée de vous avoir dérangée et…

— Attendez ! Est-ce que je peux revoir la bague ?

CeCe la scruta, surprise.

— Vous la reconnaissez ?

— Je crois que oui.

CeCe sentit son estomac se nouer et lança un regard à Chrissie. Elle aurait aimé lui prendre la main et que Chrissie la serre pour la réconforter, mais elle n’en était pas encore à ce stade d’effusions en public. Elle attendit tandis que la jeune femme examinait le dessin.

— Je n’en suis pas sûre à cent pourcent, mais ça ressemble beaucoup à la bague de ma mère. Ou plutôt à ma bague, étant donné qu’elle me l’a offerte pour mes vingt et un ans.

CeCe poussa une exclamation de surprise.

— Vraiment ?

— Oui. Je l’ai toujours connue avec cette bague, que je trouvais très belle. Elle ne la portait pas tous les jours, mais elle la sortait de sa boîte à bijoux pour les occasions spéciales.

— Est-ce que ça signifie que la bague est ici ? demanda aussitôt CeCe. Pourrait-on y jeter un œil ?

— En réalité, juste avant de partir en voyage, ma mère m’a demandé si elle pouvait l’emporter. Je la porte si rarement… Mais peut-être qu’elle ne l’a pas prise, au final… Que diriez-vous de monter à la maison avec moi ?

Au même moment, un homme à la carrure imposante passa la tête par l’entrebâillement de la porte.

— Bonjour, Doug, lança Mary-Kate. Est-ce que tout va bien ?

— Oui, je venais juste chercher des bouteilles d’eau pour l’équipe, répondit Doug en désignant le groupe d’hommes costauds qui attendaient dehors.

Il se dirigea vers un réfrigérateur dont il sortit un pack de bouteilles d’eau.

— Bonjour, dit-il à CeCe et Chrissie. Vous êtes des touristes ?

— En quelque sorte. C’est magnifique, par ici, complimenta Chrissie.

— Oui, ça l’est.

— Je vais faire un saut là-haut avec nos visiteuses, indiqua Mary-Kate. Elles pensent qu’il existe peut-être un lien familial entre nous.

Doug dévisagea CeCe et Chrissie, les sourcils froncés.

— Vraiment ? Bon, on va becqueter avec les gars, on sera à côté si vous avez besoin de quelque chose.

— Merci, Doug, répondit Mary-Kate.

Il hocha la tête, lança un dernier regard à CeCe et Chrissie, et sortit.

— La vache, je n’irais pas leur chercher des noises, dit CeCe tout bas.

Mary-Kate sourit de toutes ses dents.

— Ne faites pas attention à Doug. Depuis que ma mère et mon frère Jack sont partis, il joue les gardes du corps, c’est tout. Quant aux gars, ils sont adorables, j’ai encore dîné avec eux pas plus tard qu’hier soir. Suivez-moi.

— Sérieusement, on peut attendre dehors si vous voulez, affirma Chrissie.

— Pas la peine. Même si je reconnais que tout ça me paraît un peu bizarre, je suis bien entourée, comme vous l’avez constaté.

Mary-Kate souleva le panneau mobile du guichet pour les laisser passer de l’autre côté du comptoir. Elle emprunta un escalier raide en bois puis traversa un couloir qui donnait sur une salle spacieuse aux poutres apparentes. Elle offrait une vue sur la vallée et les montagnes d’un côté et était dominée par une immense cheminée en pierre de l’autre.

— Je vous en prie, asseyez-vous pendant que je vais voir si la bague est ici.

— Merci de nous faire confiance, murmura CeCe.

— Pas de problème. Je vais dire à mon ami Fletch de venir vous tenir compagnie.

Chrissie hocha la tête.

Mary-Kate quitta la pièce tandis que CeCe et Chrissie s’asseyaient sur le canapé vieux mais confortable qui faisait face à la cheminée. Chrissie prit la main de CeCe dans la sienne.

— Ça va ?

— Oui. Elle est adorable. Je ne suis pas sûre que j’aurais laissé deux inconnues entrer chez moi après avoir entendu une histoire pareille.

— En effet, mais les gens d’ici ont sans doute beaucoup plus tendance à faire confiance que dans les grandes villes. Et puis elle a son équipe de gardes du corps dehors.

— Elle me fait penser à Star, avec ses cheveux blonds et ses grands yeux bleus.

— Pour avoir vu Star en photo, je comprends ce que tu veux dire.

Une porte s’ouvrit et un homme dégingandé entra dans la pièce. Il ne devait pas avoir beaucoup plus de vingt ans. De longs cheveux châtains s’échappaient de sous son bonnet en laine et il arborait plusieurs boucles en argent à l’oreille.

— Bonjour. Fletch, ravi de vous rencontrer.

Les filles se présentèrent à leur tour et Fletch s’installa dans un fauteuil voisin du canapé.

— MK m’a envoyé pour m’assurer que vous n’alliez pas la menacer d’une arme pour lui voler ses bijoux, annonça-t-il avec un grand sourire. Vous voulez bien m’expliquer ce qui se passe ?

CeCe laissa à Chrissie le soin de s’en charger, car elle était beaucoup plus douée qu’elle pour ces choses-là.

— Je sais que ça a l’air bizarre, conclut Chrissie, mais il faut dire que CeCe vient d’une famille bizarre. Enfin, les sœurs ne le sont pas. Ce qui l’est, c’est le fait que leur père les ait adoptées dans le monde entier.

— Est-ce que vous savez pourquoi il a adopté chacune de vous ? Spécifiquement, je veux dire ? s’enquit Fletch.

— Aucune idée, avoua CeCe. Je suppose que c’était au hasard de ses voyages. Nos routes ont croisé la sienne et il nous a ramenées avec lui.

— Je vois. Enfin, je ne vois pas, mais…

Il fut interrompu par le retour de Mary-Kate.

— J’ai regardé dans ma boîte à bijoux et dans celle de ma mère, mais la bague n’y est pas. Elle a dû l’emporter, en fin de compte.

— Elle s’est absentée pour combien de temps ? demanda CeCe.

Mary-Kate haussa les épaules.

— Tout ce qu’elle a dit en partant, c’était « pour aussi longtemps que j’en aurai envie ». Mon père est mort il y a quelques mois et elle a décidé d’effectuer une sorte de tour du monde pendant qu’elle était encore assez jeune pour le faire, afin de rendre visite à tous les amis qu’elle n’a pas vus depuis des années.

— Je suis désolée pour votre père, fit CeCe. Comme on vous l’a dit, le mien aussi nous a quittés récemment.

— C’est gentil. C’est vraiment dur, vous savez. Ça remonte à quelques mois seulement.

— Ça a dû être un choc pour votre mère, commenta Chrissie.

— Oui. Même si mon père avait soixante-treize ans, on ne le voyait pas comme un septuagénaire. Ma mère est plus jeune, elle fêtera ses soixante ans l’année prochaine. Mais on ne devinerait jamais son âge, à elle non plus. Elle ne les fait pas du tout. Regardez, c’est une photo d’elle prise l’année dernière. On est tous les quatre, mes parents, Jack et moi. Mon père disait toujours que ma mère ressemblait à Grace Kelly.

Les filles inspectèrent la photo que Mary-Kate leur tendait. Mary senior était encore plus belle que sa fille. Chrissie poussa un petit sifflement admiratif.

— Waouh. Je ne lui aurais pas donné beaucoup plus de quarante ans.

— Moi non plus, renchérit CeCe. Elle est magnifique.

— Oui, mais ce qui est plus important encore, c’est que c’est une femme exceptionnelle. Tout le monde l’adore, déclara Mary-Kate dans un sourire.

— Je confirme, intervint Fletch. Elle fait partie de ces personnes incroyablement chaleureuses et accueillantes, vous voyez ce que je veux dire ?

— Notre mère adoptive est pareille. Ma a le don de nous faire nous sentir bien, expliqua CeCe tout en étudiant les autres photos disposées sur le manteau de la cheminée.

L’une d’elles était un cliché en noir et blanc d’une jeune femme ressemblant à Mary senior, vêtue d’une robe universitaire sombre et d’un chapeau, le visage illuminé par un grand sourire. Dans le fond, on distinguait des colonnes de pierre flanquant l’entrée d’un imposant bâtiment.

— C’est votre mère, là aussi ? demanda CeCe en montrant la photo du doigt.

— Oui, à sa cérémonie de remise de diplôme au Trinity College de Dublin.

— Elle est irlandaise ?

Mary-Kate hocha la tête.

— Et donc, vous ne savez vraiment pas pendant combien de temps elle va s’absenter ? relança Chrissie.

— Non, comme je vous l’ai dit, elle ne s’est pas fixé d’impératifs ; selon elle, ne pas arrêter de date de retour fait partie du cadeau. Mais elle a tout de même une feuille de route pour les premières semaines.

— Je suis désolée d’insister, mais nous aimerions beaucoup la rencontrer et lui parler de la bague. Savez-vous où se trouve votre mère en ce moment ? demanda CeCe.

— Son itinéraire est sur la porte du réfrigérateur. Je vais regarder, mais je suis presque sûre qu’elle est encore à Norfolk, lança Mary-Kate par-dessus son épaule en quittant la pièce.

CeCe fronça les sourcils.

— Norfolk ? Ce n’est pas un comté en Angleterre ?

— Si, mais c’est aussi une petite île du Pacifique sud située entre l’Australie et la Nouvelle-Zélande, expliqua Fletch. C’est un endroit magnifique où vit Bridget, la plus ancienne amie de la mère de MK. Elles y sont allées ensemble il y a deux ans, Bridget a tellement aimé l’endroit qu’elle a décidé de quitter Londres pour venir prendre sa retraite ici.

Mary-Kate réapparut.

— Oui, Maman est encore sur l’île, si j’en crois son itinéraire.

— Quand repart-elle ? Et comment pouvons-nous aller là-bas ? s’enquit CeCe.

— Dans deux jours. L’île n’est qu’à deux pas d’Auckland en avion, mais il n’y a pas de liaison quotidienne. Il faudrait regarder les dates des vols.

— Et merde, jura CeCe entre ses dents. Chrissie, est-ce que tu penses qu’on a le temps d’y passer avant de prendre l’avion pour Londres demain soir ?

Chrissie haussa les épaules.

— Il va falloir qu’on le trouve. Elle est juste à côté, comparé à la distance qu’on aurait à parcourir si on venait d’Europe. Et si cette bague peut permettre d’identifier la sœur disparue, alors…

— Je peux regarder les vols à destination de Norfolk et ceux entre Queenstown et Auckland, proposa Fletch. Vous iriez plus vite en avion qu’en voiture.

Il se leva pour rejoindre une grande table à manger en bois couverte de papiers et de magazines, parmi lesquels trônait un vieil ordinateur volumineux.

— Ça va peut-être prendre un certain temps. La connexion Internet n’est pas géniale, c’est le moins qu’on puisse dire.

Il pianota sur le clavier et poussa un soupir.

— Et voilà. Pas de connexion.

— Au fait, Mary-Kate, et votre frère ? enchaîna CeCe. Il est en Nouvelle-Zélande ?

— Normalement oui, mais il vient juste de partir pour le Sud de la France afin de perfectionner ses connaissances en vinification.

— Il va prendre la relève de votre père au domaine ? demanda Chrissie.

— Oui. Au fait, vous avez faim ? L’heure du déjeuner est passée depuis un moment.

— Je meurs de faim, répondirent CeCe et Chrissie en même temps.

— On devrait manger quelque chose en attendant de voir si la connexion revient.

Tous quatre débarrassèrent la table à manger, apportèrent depuis la cuisine du pain, du fromage local et de la charcuterie, et s’installèrent pour manger.

— Où est-ce que vous vivez ? questionna Fletch.

— Dans la région d’Alice Springs, dans l’Outback, répondit CeCe. Mais Atlantis, la maison de ma famille, se trouve sur la rive du lac de Genève, en Suisse.

Mary-Kate sourit.

— Atlantis, la demeure mythique d’Atlas, le père des Sept Sœurs. Votre père était vraiment fan des légendes grecques.

— C’est peu de le dire. Il a installé un observatoire en haut de la maison, qui abrite un énorme télescope. On connaissait par cœur les noms de toutes les étoiles dans et autour de la constellation d’Orion dès notre plus jeune âge. Pour être honnête, ça ne m’a jamais passionnée, jusqu’à ce que je vienne en Australie et que je découvre que les Sept Sœurs étaient des déesses dans la mythologie aborigène. C’est fou qu’il existe autant de légendes sur elles. Elles sont partout : dans chaque culture, maya, grecque, japonaise… Elles sont célèbres dans le monde entier.

— Les Maoris aussi ont des histoires sur elles, ajouta Mary-Kate. Ici, on les appelle les filles de Matariki. Chacune a des dons différents et apporte des cadeaux aux gens.

— Comment chaque culture pouvait-elle savoir ce que disaient les autres à l’époque ? s’interrogea Chrissie. Il n’y avait ni Internet, ni service postal ni téléphone, alors comment est-ce possible que toutes les légendes se ressemblent autant sans qu’il y ait eu la moindre communication entre les gens ?

Mary-Kate laissa échapper un petit rire.

— Il faut vraiment que vous rencontriez ma mère. Elle est intarissable sur ce genre de sujet une vraie tête. Pas comme moi. Je suis plus intéressée par ma musique que par la philosophie.

— Vous ressemblez à votre mère, physiquement, en tout cas.

— C’est marrant, beaucoup de gens disent ça alors que je suis adoptée, en réalité.

CeCe glissa un regard à Chrissie.

— Ça alors. Comme mes sœurs et moi. Savez-vous où vous avez été adoptée ? Et qui étaient vos parents biologiques ?

— Non. Mes parents me l’ont dit dès que j’ai été en âge de comprendre, mais j’ai toujours eu le sentiment que ma mère est ma mère et que mon père est… enfin, était mon père. Point final.

— Je ne veux pas être indiscrète, ajouta aussitôt CeCe. Simplement… si vous êtes adoptée, alors…

— Alors vous pourriez vraiment être la sœur disparue, acheva Chrissie à sa place.

— Écoutez, je comprends que votre famille recherche cette personne depuis un moment, mais je n’ai jamais entendu ma mère parler de quoi que ce soit concernant une « sœur disparue ». Tout ce que je sais, c’est qu’il s’agissait d’une adoption confidentielle et qu’elle a eu lieu ici, en Nouvelle-Zélande. Je suis sûre que ma mère pourra vous renseigner mieux que moi si vous la voyez.

Fletch se leva pour retourner allumer l’ordinateur.

— Je vais réessayer de me connecter pour voir s’il est possible pour vous d’aller à Norfolk dans les prochaines vingt-quatre heures.

— Est-ce que votre mère a un portable ? demanda Chrissie.

— Oui, mais il n’y a quasiment aucune chance qu’elle ait du réseau sur l’île de Norfolk. C’est en partie ce qui fait la beauté de la vie là-bas : ils ont cinquante ans de retard sur le reste du monde, en particulier pour tout ce qui concerne la technologie.

— Houston, parez au lancement ! s’exclama Fletch. Il y a un vol demain matin pour Auckland au départ de Queenstown, décollage à sept heures et atterrissage à huit. Le vol pour l’île de Norfolk décolle à dix heures et dure à peine deux heures. À quelle heure est votre avion pour Sydney demain soir ?

— Vingt-trois heures. Est-ce qu’il y a des vols pour Sydney au départ de Norfolk demain en fin d’après-midi ? s’enquit Chrissie.

— Je regarde.

— Mais même s’il y a un vol, ça ne nous laisse que quelques heures sur l’île, fit remarquer CeCe.

— L’île est toute petite, contra Fletch.

— Mary-Kate, ça ne vous dérangerait pas d’essayer d’appeler votre mère sur son portable ? interrogea Chrissie. Ce serait vraiment dommage de faire tout ce voyage pour nous rendre compte une fois sur place qu’elle n’est pas là-bas.

— Aucun problème. Et je peux aussi appeler Bridget, ma mère a laissé son numéro sur le réfrigérateur. Je reviens.

— On a de la chance ! claironna Fletch. Il y a un vol à 17 heures entre l’île et Sydney. Si vous atterrissez à 10 h 40 heures locale à Norfolk, ça devrait largement vous laisser le temps de rencontrer la mère de Mary-Kate. Qui est aussi connue sous le nom de « Merry », d’ailleurs, « joyeuse ». Apparemment, elle a été surnommée comme ça quand elle était petite parce qu’elle riait sans arrêt.

— C’est mignon, commenta Chrissie avec un sourire.

— Jamais on ne m’aurait surnommée comme ça quand j’étais bébé, déclara CeCe. Avec Électra, on était plutôt les colériques de service qui hurlaient sans arrêt.

Mary-Kate revint de la cuisine.

— J’ai laissé des messages pour leur dire que vous vouliez contacter ma mère concernant la bague et que vous aviez prévu d’aller la voir demain. Comme ça, si elles parviennent à consulter leurs messages, elles sauront que vous venez.

Fletch les fixa par-dessus l’écran d’ordinateur.

— Et donc ? Il reste trois sièges sur les vols pour Auckland et Norfolk, et seulement deux sur celui pour Sydney. Vous voulez réserver ou pas ?

CeCe se tourna vers Chrissie, qui haussa les épaules.

— Maintenant qu’on est ici, on devrait au moins essayer de rencontrer la mère de Mary-Kate.

— Tu as raison. Fletch, si je vous donne mon numéro de carte de crédit, est-ce que vous pouvez réserver les billets ? Désolée de vous embêter, mais je doute qu’il y ait un cyber-café dans les parages.

— Je vous confirme qu’il n’y en a pas, et ça ne m’embête absolument pas.

— Oh, une dernière chose ! Est-ce que vous pouvez nous recommander un endroit où dormir ce soir ?

Comme toujours, on pouvait compter sur Chrissie pour le côté pratique.

— Bien sûr. Ici même, dans l’annexe, suggéra Mary-Kate. On utilise les dortoirs pour les vendangeurs et je suis presque sûre qu’on en a un de libre. Ça n’a rien de luxueux, ce sont de simples lits superposés, mais c’est l’endroit le plus proche pour vous reposer et passer la nuit.

— Merci mille fois, répondit Chrissie. On va vous laisser tranquilles, maintenant. J’aimerais bien faire une promenade, le coin a l’air magnifique.

— D’accord.

Mary-Kate regarda à Fletch avant d’ajouter :

— Ma mère a laissé le congélateur plein à ras bord. Je pourrai décongeler un ragoût de poulet pour le dîner, si vous voulez vous joindre à nous ? J’adorerais en savoir plus sur votre famille et sur la connexion qui existe peut-être avec moi.

CeCe sourit.

— Ce serait génial si vous étiez la sœur disparue. Et c’est vraiment gentil de votre part de nous inviter. Merci d’être aussi accueillante.

Fletch sourit à son tour.

— À la néo-zélandaise. Le partage, il n’y a que ça de vrai.

***

Dehors, le fond de l’air était frais et le ciel était désormais d’un bleu azur profond.

— C’est vraiment différent de l’Australie, ici. Toutes ces montagnes, ça me rappelle la Suisse, mais en plus brut, commenta CeCe.

Chrissie et elle marchaient côte à côte parmi les vignes. Elles suivirent un chemin étroit qui menait à une colline ondoyante. Plus elles avançaient, plus la végétation devenait sauvage. CeCe caressait les feuilles des arbustes qu’elle croisait pour libérer les odeurs de la nature.

Au milieu des cris d’oiseaux inconnus dans les arbres, elle perçut un petit bruit de cascade. Elle entraîna Chrissie hors du sentier et elles se faufilèrent parmi les ronces, encore mouillées par l’averse torrentielle qui les faisait briller au soleil, jusqu’à atteindre un ruisseau transparent qui courait parmi des rochers. Alors qu’elles admiraient les libellules qui dansaient à sa surface, CeCe se tourna vers Chrissie, un sourire aux lèvres.

— Dommage qu’on ne puisse pas rester plus longtemps. C’est si beau et si paisible…

— J’adorerais revenir et explorer la région comme il se doit. Et sinon… qu’est-ce que tu penses du fait que Mary-Kate ne veuille rien savoir de ses parents biologiques ? Tu avais envie de savoir, toi.

CeCe chassa un insecte d’un revers de main. Elles s’étaient mises à remonter le cours du ruisseau et elle était un peu essoufflée.

— Ce n’était pas la même chose. Pa venait de mourir, Star était devenue bizarre et distante… J’avais besoin de quelque chose ou de quelqu’un rien qu’à moi, tu comprends ? Mary-Kate a encore une mère aimante et un frère, alors elle ne ressent sûrement pas le besoin de bousculer tout ça.

Chrissie hocha la tête et attrapa CeCe par le bras.

— Est-ce qu’on peut faire une pause ? Ma jambe me fait mal.

Elles s’assirent sur une plaque de mousse pour reprendre leur souffle et Chrissie étendit ses jambes au-dessus de celles de CeCe. Dans un silence confortable, elles contemplèrent la vallée ; la maison en contrebas et les rangées bien nettes de vignes étaient les seuls signes d’une présence humaine.

— Est-ce qu’on l’a trouvée, à ton avis ? finit par demander CeCe.

— Tu sais quoi ? Je crois bien que oui.

***

L’ambiance pendant le dîner avec Mary-Kate et Fletch fut très détendue et il était plus de minuit quand, après deux bouteilles de l’excellent pinot noir du domaine, CeCe et Chrissie prirent congé pour rejoindre l’annexe. Comme Mary-Kate l’avait dit, la chambre était simple mais comportait tout le nécessaire, y compris une douche et d’épaisses couvertures en laine pour braver le froid nocturne.

— Dans l’Outback, normalement, j’écarte carrément les draps tellement je transpire, alors qu’ici, je suis en boule sous les couvertures, constata CeCe en riant. Qu’est-ce que tu penses de Mary-Kate ?

— Je la trouve très sympa. Ce serait super si c’était vraiment ta sœur disparue.

— Elle a dit avoir vingt-deux ans, ce qui cadrerait parfaitement. Électra est la plus jeune et elle a vingt-six ans. Mais peut-être qu’on fait totalement fausse route. Désolée, je crois que je vais bientôt m’endormir, ajouta CeCe d’une voix ensommeillée.

Chrissie lui tendit la main depuis son lit.

— Bonne nuit, ma chérie. Dors bien. On va devoir se lever sacrément tôt demain matin.
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—C ee, réveille-toi. On va bientôt atterrir, il faut que tu attaches ta ceinture de sécurité.

La voix de Chrissie s’immisça dans les rêves de CeCe, qui ouvrit les yeux et attrapa sa ceinture.

— Où est-ce qu’on est ?

— À environ mille mètres au-dessus de l’île de Norfolk. Regarde, c’est vert partout et l’eau est d’une couleur incroyable !

CeCe regarda par le hublot.

— Waouh, c’est tout petit ! On dirait un de ces atolls au milieu d’eaux turquoise qu’on voit dans les publicités pour les Maldives. Je me demande si Merry et Bridget ont reçu nos messages.

— On le découvrira à l’atterrissage, je suppose. Mary-Kate leur a donné notre heure d’arrivée alors on ne sait jamais, peut-être qu’elles seront à l’aéroport.

— Mon Dieu, tu as vu ça ? On dirait que la piste plonge dans l’océan ! Je ne veux pas voir ça.

CeCe détourna la tête pendant que les moteurs rugissaient et que l’avion se préparait à se poser.

— Ouf. Je suis bien contente que ce soit fini, déclara-t-elle une fois l’avion immobilisé.

Chargées de leurs sacs à dos, Chrissie et elle descendirent du petit appareil et se dirigèrent vers le bâtiment qui accueillait le terminal de l’aéroport de l’île de Norfolk. Elles dépassèrent un groupe de gens qui attendaient des passagers derrière une barrière puis passèrent la douane, où un beagle en laisse reniflait les personnes fraîchement débarquées.

— C’est un peu différent de l’arrivée en Australie, fit remarquer CeCe en riant. Les douaniers australiens sont plutôt du genre à te faire te déshabiller intégralement avant de te laisser passer.

Chrissie lui donna un léger coup d’épaule, amusée.

— Est-ce que tu vois une femme qui ressemble à Merry ?

Elles scannèrent le hall du regard, mais il était presque vide. Chrissie haussa les épaules.

— On dirait bien qu’elles n’ont pas reçu nos messages. Mais d’après Mary-Kate, la maison de Bridget se trouve à moins de vingt minutes. Je ne sais pas dans quelle direction il faut aller, par contre.

— Allons demander au point d’informations touristiques. C’est juste là, regarde.

Elles se dirigèrent vers un jeune homme installé derrière un guichet recouvert de dépliants.

— Bonjour, est-ce que je peux vous aider ?

— Oui. On cherche la rue Headstone.

— C’est facile : c’est au bout de la piste de l’aéroport, là-bas. Vous longez l’enceinte de l’aéroport, vous tournez à gauche, et vous y êtes. Vous cherchez un endroit où séjourner ? Je peux vous suggérer quelques adresses, proposa l’employé.

— Non, merci, nous repartons pour Sydney ce soir.

— Vous passez vraiment en coup de vent. Pourquoi ne pas déjà enregistrer vos bagages ? Comme ça, vous n’aurez pas à les traîner partout avec vous. Prenez peut-être juste de quoi vous changer au cas où vous auriez envie de piquer une tête avant de partir. Il y a de très belles plages ici.

— Merci du conseil.

Le jeune homme leur indiqua le guichet de leur compagnie aérienne et, à leur surprise, elles purent procéder immédiatement à l’enregistrement pour leur vol à destination de Sydney.

— J’adore cet endroit, s’extasia CeCe tandis qu’elle fouillait dans son sac à dos en quête d’un maillot de bain et d’une serviette. Tout est tellement relax…

— Les bonheurs de la vie sur une petite île. Tout est tellement vert, aussi… Ces arbres sont incroyables.

Chrissie indiqua les hauts conifères qui se dressaient en rangs telles des sentinelles.

— Ce sont des pins de Norfolk, indiqua CeCe.

— Tu m’impressionnes, Cee. Je ne t’imaginais pas botaniste.

— Je suis loin de m’y connaître. Simplement, Pa en avait fait planter au bord de notre jardin à Atlantis quand j’étais petite et ces arbres sont la première chose que j’ai dessinée quand j’étais enfant. Le dessin était affreux, bien sûr, mais Ma l’a fait encadrer pour l’offrir à Pa pour Noël. Je crois qu’il est encore accroché dans son bureau.

— C’est adorable. Et sinon… qu’est-ce qu’on est censées leur dire une fois qu’on sera sur le pas de leur porte ?

— La même chose qu’à Mary-Kate, je suppose. J’espère qu’elles seront là… Après un réveil aux aurores et deux avions, je suis épuisée, et ce n’est pas fini !

— Je sais, mais tout ça en vaut la peine si on parvient à trouver Merry et à voir cette bague. Dans tous les cas, on devrait aller nager avant de retourner à l’aéroport. Ça nous réveillera.

Quelques minutes plus tard, elles arrivèrent devant un panneau qui indiquait « Headstone Road ».

— Quel est le numéro de la maison ?

— Je ne vois aucun numéro, constata CeCe alors qu’elles passaient devant des pavillons en bois entourés de jardins et de haies impeccablement entretenus.

— Attends… La maison s’appelle…

Chrissie ressortit son papier pour lire le nom qu’avait inscrit Mary-Kate.

— Je n’ai pas la moindre idée de comment ça se prononce.

CeCe rit.

— Ce n’est pas moi qui vais t’aider. Dis donc, ils sont fiers de leurs maisons, par ici. Toutes ces haies d’hibiscus taillées au millimètre et ces fleurs colorées, ça me rappelle certains villages anglais subtropicaux.

Chrissie lui donna un petit coup de coude et montra du doigt un petit panneau qui disait Síocháin.

— Regarde !

Aussi immaculé que les autres, le pavillon comptait deux gros nains de jardin qui montaient la garde de part et d’autre de la grille.

— Ces deux-là sont habillés aux couleurs du drapeau irlandais et j’ai l’impression que le nom de la maison est gaélique, alors j’imagine que les occupants le sont aussi, déclara Chrissie.

— Qui parle en premier ? demanda CeCe tout bas alors qu’elles s’approchaient de la porte.

— Tu commences, et je t’aiderai si tu es en difficulté.

— C’est parti.

CeCe appuya sur la sonnette, et une petite musique aux accents irlandais retentit. Elles attendirent, mais personne ne répondit. À la quatrième tentative, Chrissie suggéra :

— Pourquoi ne pas faire le tour ? Par un temps pareil, peut-être qu’elles sont dans le jardin.

CeCe haussa les épaules.

— On peut toujours essayer.

Elles se dirigèrent vers l’arrière de la maison, bordée de bananiers. La terrasse, ornée d’un salon de jardin et protégée du soleil par un auvent, était déserte.

CeCe sentit son cœur se serrer dans sa poitrine.

— Mince. Il n’y a personne.

— Si ! Là-bas !

Chrissie pointa du doigt une silhouette au fond du jardin, qui creusait un trou dans la terre. Elle s’avança, entraînant CeCe à sa suite.

— Bonjour ! cria Chrissie alors qu’elles s’approchaient.

Un homme aux larges épaules qui devait avoir dans les soixante-cinq ans leva la tête et leur fit signe.

— Peut-être qu’il nous attend ?

— Ou peut-être qu’il est aimable, tout simplement, objecta CeCe. Tu n’as pas remarqué que tous les gens qui nous ont dépassées en voiture nous ont fait signe aussi ?

— Bonjour, les filles, lança l’homme en s’appuyant sur sa pelle. Qu’est-ce que je peux faire pour vous ?

Il avait un fort accent australien.

— Euh, bonjour. Est-ce que… est-ce que vous vivez ici ? C’est votre maison ? demanda CeCe.

— Oui. Et vous êtes ?

— Je m’appelle CeCe, et je vous présente mon amie Chrissie. Nous cherchons une femme, enfin, deux : l’une s’appelle Bridget Dempsey et l’autre Mary, ou Merry, McDougal. Est-ce que vous les connaissez ?

— Pour les connaître, je les connais. Surtout Bridge, c’est ma femme.

— C’est formidable. Est-ce qu’elles sont là ?

— Je crains bien que non, les filles. Elles m’ont abandonné pour aller mener la grande vie à Sydney.

— C’est une blague ! marmonna CeCe à Chrissie. On aurait pu prendre l’avion pour Sydney directement. La fille de Merry nous a dit qu’elle ne partait pas avant demain…

— En effet, c’est ce qui était prévu, mais d’un coup, Merry a changé d’avis et suggéré qu’elle et Bridge prennent l’avion de l’après-midi pour Sydney, afin de faire les boutiques et de s’offrir une « soirée filles », comme elles disent.

— C’est dommage, car nous avons fait un long voyage pour la voir et nous repartons à Sydney ce soir. Savez-vous jusqu’à quand Merry prévoit de rester à Sydney ?

— Je crois qu’elle a dit qu’elle reprenait l’avion ce soir. Je suis censé aller chercher Bridge à l’aéroport cet après-midi.

Chrissie leva les yeux au ciel d’un air désespéré.

— Ça doit être le même avion que celui qu’on prend pour partir.

L’homme ôta son chapeau Akubra et tapota la sueur sur son front avec un mouchoir.

— Est-ce que je peux faire quoi que ce soit pour vous aider ?

— Pas vraiment. C’est avec Merry que l’on désirait parler, expliqua CeCe. Mais merci, c’est gentil.

— Dans tous les cas, au lieu de cramer au soleil, qu’est-ce que vous diriez d’aller vous asseoir sur la terrasse ? Je peux vous offrir une bière et vous pouvez m’expliquer pourquoi vous voulez voir Merry. Je m’appelle Tony, au fait.

Il se dirigea vers la terrasse, et elles lui emboîtèrent le pas jusqu’à l’ombre qu’offrait l’auvent.

— Je vais nous chercher à boire et puis on va discuter un peu.

— Il a l’air sympa, commenta Chrissie tandis qu’elles s’asseyaient.

CeCe soupira.

— Oui, mais ce n’est pas lui qu’on voulait voir.

Tony réapparut et posa des bières bien fraîches sur la table.

— Tenez.

Chacune but une longue gorgée avec reconnaissance.

— Alors, racontez-moi un peu ce qui vous amène.

CeCe fit de son mieux pour lui expliquer la situation, et Chrissie intervenait lorsqu’elle omettait un détail important.

— Vous parlez d’une histoire ! finit par déclarer Tony en riant. Mais je dois vous avouer que je ne comprends pas bien le lien entre vous et Merry.

— Moi non plus, pour être honnête, et j’ai le sentiment qu’on fait fausse route, mais nous avons pensé que ça valait la peine d’essayer, conclut CeCe à la fois découragée et épuisée.

— Mary-Kate leur a laissé des messages pour les prévenir de notre venue. Elles ne les ont pas reçus ? s’enquit Chrissie.

— Aucune idée, j’ai été absent toute la journée, j’aidais un ami à retaper sa salle de bains. Pour tout vous dire, ma jolie, je ne sais pas grand-chose sur Merry. J’ai rencontré Bridge il y a deux ans, lorsqu’elle m’a engagé pour construire sa maison. Mes parents ont quitté Brisbane quand j’avais deux ans pour venir ici et je suis ouvrier de profession. Ma première femme est morte il y a quelques années, et Bridge était célibataire. Je n’aurais jamais cru retrouver quelqu’un à mon âge, mais on s’est tout de suite bien entendus. On s’est mariés il y a six mois.

Tony rayonnait.

— Alors vous ne connaissez pas Merry depuis longtemps.

— Non, la première fois que je l’ai rencontrée, c’était à notre mariage.

— Est-ce que votre femme est irlandaise, à tout hasard ? continua Chrissie avec obstination.

— Vous avez vu juste. Et elle est très fière de ses origines.

— On nous a dit que Merry était irlandaise, elle aussi.

— Oui, elles sont allées au collège puis à l’université ensemble à Dublin. Elles ont perdu le contact pendant longtemps, comme ça arrive souvent quand les gens déménagent après l’université. Mais maintenant, elles sont de nouveau inséparables. Ça vous dirait, un sandwich ? J’ai l’estomac qui gargouille comme pas possible.

— Si ça ne vous embête pas, ce serait fantastique, répondit CeCe avant que Chrissie n’ait le temps de décliner poliment.

Son estomac gargouillait, à elle aussi.

— On peut vous aider, ajouta-t-elle.

Elles suivirent Tony jusqu’à une cuisine impeccable. Il annonça fièrement l’avoir construite lui-même.

— Jamais je n’aurais cru cuisiner dedans, par contre, plaisanta-t-il en sortant du fromage et du jambon du réfrigérateur. Désolé, je n’ai pas grand-chose à vous offrir. Tout doit être apporté par bateau ou par avion, voyez-vous, et la prochaine livraison est prévue pour demain.

— Ça doit être génial de vivre ici, commenta Chrissie en beurrant le pain pour les sandwichs.

— La plupart du temps, oui. Mais comme pour Robinson Crusoé, la vie d’insulaire a ses inconvénients. Il n’y a pas grand-chose à faire pour les jeunes et ils sont nombreux à quitter l’île pour aller à l’université ou trouver du travail. La connexion Internet est catastrophique et, à moins d’avoir votre propre affaire, comme moi, le tourisme est la seule véritable industrie. C’est devenu une île de vieux. Mais des changements sont en cours pour améliorer les choses et faire venir du sang neuf. C’est un endroit magnifique pour élever des enfants, tout le monde connaît tout le monde et il y a un vrai sens de la communauté. Les gens sont très amicaux et la criminalité très faible. On emporte nos sandwichs dehors, qu’est-ce que vous en dites ?

Les filles suivirent Tony et tous trois mangèrent de bon cœur.

— Tony ? s’enquit CeCe. Je me demandais, vous n’auriez pas vu Merry porter une bague en émeraude pendant son séjour ?

Tony rit de bon cœur.

— Je ne fais pas vraiment attention à ces choses-là. Bridge dit toujours que même si elle arrivait habillée en Père Noël, je ne le remarquerais pas, et elle a sûrement raison. Mais maintenant que vous en parlez… donnez-moi une minute…

Il lissa sa barbe, pensif, avant de reprendre :

— Il y a deux jours, Bridge et Merry ont comparé leurs bijoux. La bague de fiançailles que j’ai achetée à Bridge a une pierre verte, étant donné qu’elle est irlandaise et tout le bazar.

CeCe se pencha en avant.

— Et… ?

— Merry aussi portait une bague en émeraude. Elles ont mis leurs mains l’une à côté de l’autre et ont échangé un de ces regards, vous savez ? Et elles riaient parce que Bridge disait que son émeraude était plus grosse que celle de Merry.

CeCe hocha la tête.

— Peut-être qu’on est sur la bonne piste, au final. Savez-vous quelle est la prochaine étape de Merry après Sydney ?

— Oui, elle va au Canada. À Toronto, je crois ? Je peux vérifier auprès de Bridge pour être sûr.

Chrissie consulta sa montre.

— Merci pour votre aide et pour le déjeuner, Tony. On va aller se baigner avant de retourner à l’aéroport.

— Qu’est-ce que vous diriez que je vous emmène faire le tour de l’île en pick-up pour finir avec une baignade ?

— On adorerait ! s’exclama CeCe avec un sourire.

 

Après une visite éclair de l’île, qui pouvait être traversée d’un bout à l’autre en vingt minutes, Tony emprunta une route étroite.

— Regardez ça, dit-il en indiquant une rangée de vieux arbres qui les dominaient.

— Ils ont l’air préhistoriques. Qu’est-ce que c’est ? demanda CeCe.

— Des figuiers de la baie de Moreton. Certains ont plus de cent ans, précisa Tony.

La route les mena au-delà de la piste de l’aéroport, puis descendit en serpentant jusqu’à une plage presque déserte, où de petites vagues léchaient le rivage. Au loin, une ligne de brisants signalait la présence d’un récif. Tony les mena jusqu’à une cabane qui abritait des vestiaires, et elles en ressortirent en maillot de bain, une serviette autour de la taille.

— On fait la course ! cria Tony, qui courait déjà dans le sable chaud. Le dernier à l’eau est une poule mouillée !

Il fonça vers les vagues et plongea. À quelques mètres du bord, CeCe aida Chrissie à retirer sa prothèse. Chrissie l’enveloppa dans sa serviette et la plaça à une distance prudente du rivage.

— J’ai toujours peur que quelqu’un me la vole, dit Chrissie tandis que CeCe l’assistait pour marcher jusqu’à l’océan.

— Même moi, j’ai du mal à imaginer que quelqu’un puisse être assez méchant pour faire une chose pareille. Bon, on y est. Essaie de ne pas trop me laisser à la traîne.

Même si elle n’avait qu’une jambe pour se propulser, sa condition d’ancienne championne de natation faisait que Chrissie distançait toujours CeCe en quelques mouvements.

— C’est génial, pas vrai ? lança Tony qui barbotait à quelques mètres de là.

— Je ne vous le fais pas dire ! dit Chrissie qui faisait la planche, le visage tourné vers le soleil. Je ne m’étais pas rendu compte à quel point la mer me manquait, maintenant qu’on vit dans l’Outback.

Elle se mit à nager et CeCe cria :

— Chrissie, s’il te plaît, ne va pas trop loin. Je ne suis pas assez forte pour te secourir si jamais tu avais un problème.

Comme d’habitude, Chrissie ne répondit pas et CeCe finit par regagner la plage pour s’allonger sur le sable.

— Votre copine est une sacrée nageuse, constata Tony qui était sorti de l’eau, lui aussi. Qu’est-ce qui est arrivé à sa jambe ?

CeCe lui expliqua que Chrissie avait dû être amputée à l’âge de quinze ans, à la suite de complications après une méningite qui avait généré une septicémie.

— Avant ça, c’était la meilleure nageuse de tout l’Ouest australien. Elle était sur le point de se présenter aux sélections pour l’équipe olympique.

— La vie est vraiment une chienne, parfois. Mais ça fait plaisir de voir qu’elle nage encore, pas vrai ?

— Oui, mais j’ai toujours peur qu’elle disparaisse sous une de ces vagues et qu’elle ne remonte jamais à la surface.

— Ça m’étonnerait, objecta Tony en souriant. Regardez-la. Mais on ferait mieux de ne pas tarder si vous ne voulez pas rater votre avion.

CeCe se leva et agita les bras pour faire signe à Chrissie de revenir sur la terre ferme. Tony attendit qu’elles se changent et les ramena à l’aéroport.

— Qu’est-ce que tu dirais d’un voyage par ici quand on sera rentrée d’Europe, Chrissie ? demanda CeCe alors qu’elles suivaient Tony à l’intérieur du bâtiment. J’adore cet endroit.

— D’accord, mais faisons d’abord le tour de l’Europe, tu veux ? Tu n’imagines pas à quel point je suis contente d’y aller.

— C’est à mourir d’ennui comparé à ici. Ça grouille de monde et de vieux monuments.

Chrissie sourit.

— Je verrai bien ce que j’en pense une fois sur place. Regarde, l’avion a atterri.

— Allons sur la véranda, suggéra Tony. Avec un peu de chance, Bridge sortira avant que vous embarquiez.

— Bonne idée, approuva CeCe.

Les portes du petit avion venaient de s’ouvrir et les premiers passagers étaient en train de débarquer.

— Elle est là ! Bridge, par ici ! cria Tony.

Une femme rousse plantureuse à la tenue voyante lui fit signe et sourit tandis qu’elle descendait de l’avion, de nombreux sacs à la main.

Le cœur de CeCe se mit à cogner dans sa poitrine à mesure que la femme s’approchait de la grille qui séparait les passagers des personnes venues les attendre. Bridget s’arrêta à leur niveau et releva ses énormes lunettes de soleil. Tony l’embrassa par-dessus la barrière.

— Ça va, ma chérie ? Tu m’as manqué. Je te présente CeCe et Chrissie. Ces deux jeunes femmes m’ont rendu visite pendant ton absence. Elles voulaient voir Merry.

Peut-être que c’est moi qui suis hypersensible, songea CeCe, mais son expression a changé du tout au tout quand Tony a dit qui on était, et elle n’a pas l’air ravie.

— Bonjour, prononça Bridget avec un sourire forcé.

— Ces jeunes filles voulaient savoir si Merry avait une bague en émeraude, continua Tony. Je leur ai répondu que oui. Est-ce que j’ai raison, pour une fois ?

— Ça ne me dit rien, mon chéri, répondit-elle en rabaissant ses lunettes de soleil.

— Je croyais pourtant vous en avoir entendu parler ?

— Soit tu as rêvé, soit tu étais complètement soûl, Tony, parce que je n’ai aucun souvenir d’une conversation sur des bagues.

— Mais…

— Je ferais mieux de passer la douane, interrompit Bridget. Ils vont probablement me contrôler, avec tout ce que j’ai acheté à Sydney. Ravie de vous avoir rencontrées, mesdemoiselles. Tony, je te retrouve de l’autre côté.

Elle disparut dans le terminal et Tony se tourna vers elles.

— On devrait y aller aussi, l’embarquement pour votre vol doit être annoncé.

En effet, l’écran affichait déjà l’embarquement. Ils s’échangèrent leurs numéros de téléphone tandis que les filles se rapprochaient du contrôle.

— C’était vraiment un plaisir de vous rencontrer et de découvrir l’île de Norfolk, déclara CeCe. Merci pour votre hospitalité.

— Heureux d’avoir fait votre connaissance. Et si vous décidez de repasser ici, venez nous dire bonjour, d’accord ?

— Au revoir, Tony, et encore merci !

Elles passèrent le contrôle et récupérèrent leurs affaires de l’autre côté.

— Hum. Bridget n’a pas eu l’air enchantée de nous voir, commenta CeCe.

— En effet, elle n’était pas ravie, c’est clair.

— Je me demande pourquoi. Qu’est-ce qu’elle sait et qu’on ignore ?

— À cet instant précis, tout.
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Atlantis


—C’ est pour vous, annonça Claudia en tendant le combiné à Maia. C’est CeCe.

— Ally, viens ! cria Maia en direction de la terrasse où sa sœur finissait son déjeuner au soleil. Bonjour, CeCe.

Ally la rejoignit et colla sa tête contre celle de Maia pour écouter ce que disait leur sœur.

— On est à Sydney. On est à l’enregistrement pour notre vol à destination de Londres et je voulais vous appeler avant de décoller pour vous donner les dernières nouvelles.

— Tu l’as trouvée ?

— On a rencontré Mary-Kate McDougal. On pense qu’elle pourrait être la sœur disparue, car elle nous a confié avoir été adoptée, et elle a vingt-deux ans.

— Fantastique ! s’exclama Ally.

— Et pour la bague ? demanda Maia. Est-ce qu’elle l’a reconnue ?

— Elle pense que oui. Si c’est bien celle-là, c’est sa mère qui la lui a offerte pour ses vingt et un ans.

— Waouh ! Peut-être que tu l’as vraiment trouvée alors ! s’enthousiasma Ally. Est-ce que tu as vu la bague ?

— Non, parce que sa mère, qui s’appelle aussi Mary mais que tout le monde surnomme « Merry », a voulu l’emporter pour le tour du monde qu’elle est en train de faire. On a raté sa mère deux fois… la première fois à deux jours près… et la seconde… on en a parlé avec Chrissie et on se demande si ce n’est pas parce qu’elle savait qu’on arrivait que Merry a décidé de quitter l’île de Norfolk un jour plus tôt que prévu.

— L’île de Norfolk ? Aucune idée de là où ça se trouve, dit Maia.

— C’est dans le Pacifique sud, pile entre la Nouvelle-Zélande et l’Australie. Mary-Kate nous a dit que sa mère était partie là-bas rendre visite à sa meilleure amie Bridget. Alors on l’a suivie, mais à notre arrivée, elle était déjà partie pour Sydney.

— La poisse, grommela Ally. Et donc, elle est à Sydney maintenant ?

— Non. Elle est déjà partie pour le Canada. Je t’appelais pour te demander si on pouvait bien embarquer pour Londres.

Ally soupira.

— Je ne comprends rien. Mais si elle est déjà partie, alors oui, bien sûr. Tu es sûre qu’elle partait au Canada ?

— Oui. Je viens d’appeler Mary-Kate, qui a confirmé que Toronto était la prochaine étape de son voyage. Elle va essayer de découvrir où sa mère doit séjourner exactement. Je suis désolée de te décevoir, Ally. On a fait de notre mieux.

— Ne dis pas de bêtise. Merci à toutes les deux de vous être donné autant de mal.

— Je pense qu’on est sur la bonne piste, mais il faut qu’on voie cette bague. J’ai encore des choses à te raconter, mais on doit embarquer. Apparemment, Merry est irlandaise, et Mary-Kate a un frère et…

— File et appelle-nous quand tu arrives ! l’interrompit Maia.

Après avoir raccroché, Ally et Maia échangèrent un regard avant de retourner sur la terrasse.

— Alors, qu’est-ce que tu penses de tout ça ? demanda Maia.

— Attends, je vais chercher du papier et un crayon pour noter tout ce qu’elle vient de nous dire.

Ally partit en trombe dans la cuisine et revint avec de quoi écrire.

— Un : nous avons une jeune femme, Mary-Kate McDougal, âgée de vingt-deux ans. Deux : elle a potentiellement identifié la bague en émeraude, qui appartenait à sa mère à l’origine et qu’elle a reçu pour son vingt et unième anniversaire.

— Trois, et le point qui a peut-être le plus d’importance : on sait que Mary-Kate a été adoptée, intervint Maia.

— Quatre : sa mère aussi s’appelle Mary, mais est surnommée Merry. Cinq : Merry est actuellement en possession de la bague en émeraude dont nous avons besoin pour avoir la confirmation que Mary-Kate est notre sœur disparue.

— Ah, CeCe a aussi dit que Mary-Kate avait un frère…

Ally nota cette information, mâchouilla son stylo un instant et ajouta : « Toronto. »

— Si on trouve son adresse, qui devrait-on envoyer à Toronto ? interrogea Ally.

— Tu penses que ça en vaut la peine ?

— Pas toi ?

Maia suivit du regard le chemin qui menait au jardin de Pa Salt.

— Le nom de Mérope était sur un des cercles de la sphère armillaire, comme les nôtres. Pa ne l’aurait pas fait graver si elle n’avait pas existé, tu ne crois pas ?

— Sauf si c’était un vœu pieux. Mais Georg pense vraiment que c’est elle.

— Peut-être qu’il a obtenu davantage d’informations entre-temps. Si on lui passait un coup de fil ? suggéra Maia.

Ally alla dans la cuisine pour appeler le bureau de Georg. La voix légère de la secrétaire résonna dans le combiné.

— Bonjour, Giselle. Ally d’Aplièse à l’appareil. Est-ce que Georg est là ?

— Désolée, mademoiselle d’Aplièse, M. Hoffman est en déplacement.

— Oh, je vois. Quand revient-il ?

— Malheureusement, je l’ignore. Mais il m’a chargée de vous rassurer quant au fait qu’il rentrerait à temps pour le voyage en bateau.

— Pouvez-vous lui transmettre un message, s’il vous plaît ? C’est urgent.

— Je suis navrée, mademoiselle d’Aplièse, mais je ne suis pas en mesure de le contacter jusqu’à son retour. Je m’assurerai qu’il vous appelle une fois rentré. Au revoir.

Giselle raccrocha sans laisser à Ally le temps de répondre. Celle-ci retourna sur la terrasse en secouant la tête, perplexe.

— Maia, Georg est parti.

— Comment ça, « parti » ?

— Sa secrétaire m’a dit qu’il avait dû s’absenter et qu’on ne pouvait pas le joindre, mais qu’il serait de retour à temps pour le voyage en bateau.

— C’est un homme très occupé, Pa n’était pas son seul client.

— Je m’en doute, mais il a sûrement des informations dont on a besoin. Bref, je suppose qu’il ne nous reste qu’à continuer sans lui.

— Et donc, tu penses qu’on devrait chercher la trace de la mère de Mary-Kate au Canada ?

— On peut au moins essayer, non ? Qu’est-ce qu’on a à perdre ?

— Rien, je suppose. Mais qui envoyer à Toronto ?

— Électra est la plus proche, je vais regarder quelle est la distance entre New York et Toronto.

— Je sais qu’elle est débordée depuis le concert pour l’Afrique de l’autre soir. Peut-être qu’elle n’aura pas le temps. Quand j’étais à Genève hier, j’ai vu qu’elle était en couverture de tous les journaux.

— Elle a le don pour attirer l’attention sur elle.

— Franchement, Ally, elle a l’air d’aller beaucoup mieux depuis sa cure de désintox. Je n’ai pas l’impression que ce concert avait pour but d’attirer l’attention sur elle. Elle veut vraiment aider les gens, et c’est formidable qu’elle puisse mettre son nom au service d’une bonne cause, tu ne crois pas ? Elle est devenue un modèle et une source d’inspiration.

— Tu as raison.

Ally étouffa un bâillement.

— Excuse-moi, je suis vraiment une vieille bique grincheuse depuis quelque temps.

— Tu es surtout épuisée en permanence, la réconforta Maia.

— C’est vrai. Je pensais qu’après tout ce que j’avais traversé au cours de ma carrière de navigatrice, ce serait facile d’élever un bébé toute seule, mais tu sais quoi ? C’est le truc le plus difficile que j’ai jamais fait. Surtout pour ce qui est du « toute seule ».

— Tout le monde dit que c’est plus facile au bout de quelques mois. Dis-toi qu’au moins, Bear va avoir plein de tantes pour s’occuper de lui pendant les prochaines semaines.

— Je sais, et Ma a été formidable. Simplement, parfois…

— Quoi ?

— Quand je pense à l’avenir, je me vois toujours toute seule, avoua Ally. Je n’arrive pas à m’imaginer rencontrer quelqu’un que j’aimerai autant que j’ai aimé Theo. Je sais bien que notre relation n’a pas duré longtemps, mais j’ai le sentiment qu’on a passé une éternité ensemble. Et…

Ally secoua la tête. Des larmes commencèrent à couler sur ses joues pâles. Maia prit sa petite sœur dans ses bras.

— Je suis vraiment désolée, ma chérie. Ça ne sert à rien de te dire que le temps guérit toutes les blessures, que tu es encore jeune et qu’un bel avenir t’attend forcément, car pour le moment, tu es incapable de voir tout ça. Mais je te promets que c’est la vérité.

— Peut-être. Mais quand je me dis ces choses-là, je me sens affreusement coupable. Je devrais déjà être heureuse d’avoir Bear. Je l’aime plus que tout, évidemment, et c’est la meilleure chose qui me soit arrivée, mais… si tu savais à quel point Theo me manque… Désolée, je ne pleure jamais d’habitude.

— Je sais, mais ça fait du bien de pleurer, parfois. Tu es incroyablement forte, Ally, ou du moins ta fierté ne te permet pas d’être faible, mais tout le monde a un point de rupture.

— Je pense que j’ai simplement besoin de dormir. Ma a beau s’occuper de Bear certaines nuits, je me réveille quand même dès qu’il pleure.

— Peut-être qu’on pourrait s’arranger pour que tu partes en vacances quelques jours. Ma et moi, on se débrouillerait très bien avec Bear.

Ally la dévisagea, horrifiée.

— Quel genre de mère part en vacances sans son enfant ?

— Celles qui le peuvent, j’imagine ? répondit Maia avec pragmatisme. Dans le temps, ce n’était pas sur leur mari que les jeunes mamans s’appuyaient. Elles avaient plein de parentes pour les soutenir. Toi, tu n’as bénéficié d’aucun soutien depuis que tu t’es installée en Norvège, alors ne sois pas si dure avec toi-même. Je sais à quel point c’est difficile de s’installer dans un nouveau pays, surtout quand on ne parle pas la langue. Au moins, quand je suis partie au Brésil, je parlais déjà portugais.

— J’ai fait de mon mieux pour apprendre, mais le norvégien est vraiment compliqué. Il y avait quelques futures mamans sympas qui parlaient anglais à mon cours de préparation à l’accouchement, mais on n’a pas gardé le contact. Elles ont leur propre famille, tu comprends ? J’ai commencé à me demander si ça n’avait pas été une erreur de partir là-bas. Ça serait différent si je jouais dans l’orchestre et si j’étais occupée, mais pour le moment, je suis coincée à la maison au milieu de nulle part avec Bear.

Ally s’essuya les yeux d’un geste brusque.

— Mon Dieu, il faut vraiment que j’arrête de m’apitoyer sur mon sort.

— Tu ne t’apitoies absolument pas. Rien n’est jamais définitif, tu sais. Peut-être que ces quelques semaines ici à Atlantis et un peu de temps sur l’océan t’aideront à réfléchir.

— D’accord, mais où est-ce que j’irais ? J’adore Ma et Claudia, mais je pense que je serais incapable de revenir vivre à Atlantis.

— Il y a un tas d’autres endroits. Le monde t’appartient, Ally. Maintenant, Tata Maia te suggère de faire une sieste et de la laisser s’occuper de Bear avec Ma ce soir. Avec le décalage horaire, je me couche à pas d’heure, alors ça ne me dérange pas. Tu es épuisée. Il faut que tu te reposes avant que les autres n’arrivent.

Ally soupira.

— Tu as raison… Bon, j’accepte ton offre. Je vais mettre des boules Quies cette nuit et essayer d’ignorer les cris.

— Pourquoi ne dormirais-tu pas dans une des chambres d’amis à l’étage de Pa ? Comme ça, si Bear pleure, ça ne te réveillera pas. De mon côté, je vais regarder les vols entre New York et Toronto et appeler Électra pour voir si ça l’embête d’y aller.

— D’accord. Je vais faire la sieste. Les biberons de Bear sont dans le réfrigérateur, les couches sur la table à langer et…

— Je sais, Ally, interrompit gentiment Maia. Va te reposer, maintenant.

 

Après avoir découvert sur Internet que Toronto ne se trouvait qu’à deux heures d’avion de Manhattan, Maia attrapa son portable. Il était encore très tôt à New York, et elle fut étonnée qu’Électra décroche.

— Maia ! Comment vas-tu ?

Même sa façon de répondre au téléphone a changé… songea Maia. Avant, Électra ne lui aurait jamais demandé comme elle allait.

— Encore sous le coup du décalage horaire, mais ça fait du bien d’être à Atlantis et de voir Ma, Claudia et Ally. Et toi, comment vas-tu, Mademoiselle la Star Interplanétaire ?

— Mon Dieu, Maia, je n’aurais jamais cru que mon discours provoquerait des réactions pareilles ! J’ai l’impression que tous les journaux et toutes les chaînes de télé du monde veulent me parler. Mariam, tu sais, mon assistante ? Eh bien, elle a dû engager une intérimaire pour l’aider. Je suis… un peu dépassée.

— Je veux bien te croire. Mais c’est pour la bonne cause, non ?

— C’est vrai, et ma grand-mère Stella a été formidable. Elle s’est occupée de tout l’aspect associatif. D’après elle, on a déjà reçu assez de dons pour ouvrir cinq centres d’accueil, et plusieurs associations caritatives m’ont offert un siège au sein de leurs conseils d’administration pour être leur porte-parole. Mais la meilleure, c’est que l’Unicef m’a contactée pour me proposer d’être leur ambassadrice ! Stella est vraiment fière.

— C’est formidable, Électra ! Tu le mérites, tu sais. Tu es une véritable inspiration pour toutes les personnes qui rencontrent les mêmes difficultés que celles que tu as traversées. Fais juste attention à ne pas rechuter sous la pression.

— Ne t’en fais pas, je ne rechuterai pas. C’est de la bonne pression, si tu vois ce que je veux dire. Je me sens… euphorique. Et Miles aussi a été génial.

— Miles… ce n’est pas le type avec qui tu étais en cure de désintox ?

— Si. Disons qu’on s’est beaucoup rapprochés au cours des dernières semaines. Je me disais même que si son emploi du temps le lui permettait, je l’aurais bien amené avec moi à Atlantis. En plus d’être super-sexy, il est avocat, alors il peut me défendre si je finis en pleine bataille judiciaire contre vous toutes !

Électra rit de bon cœur, un son naturel et merveilleux que Maia n’avait pas entendu depuis des années.

— S’il y en a bien une capable de se défendre dans notre famille folle, c’est toi, Électra. Il est le bienvenu, bien sûr. Je crois que tout le monde amène quelqu’un, à part Ally. Son frère ne peut pas venir, il est en tournée avec l’Orchestre philharmonique de Bergen.

— Bon. Elle a Bear, au moins.

— C’est vrai, mais elle n’est vraiment pas en forme en ce moment.

— Je l’ai senti la dernière fois qu’on s’est parlé au téléphone. Mais bientôt, on sera toutes avec elle pour lui remonter le moral et chouchouter Bear.

— Oui. Électra, est-ce que tu as lu le mail qu’Ally vous a envoyé, à Tiggy, Star et toi ?

— Non. J’ai été complètement débordée. Même Mariam n’a pas encore réussi à tout éplucher. Le mail disait quoi ?

Maia expliqua aussi succinctement que possible les événements qui s’étaient déroulés depuis la visite surprise de Georg le soir du concert en faveur de l’Afrique.

— … et donc, maintenant, on sait que Merry, la mère de Mary-Kate, a pris l’avion pour Toronto. Elle a avec elle la bague en émeraude qui, d’après Georg, est la preuve dont nous avons besoin pour identifier la sœur disparue. On attend de voir si on peut se procurer l’adresse de Merry là-bas. Si oui, je suis désolée de te demander ça alors que tu es si occupée, est-ce que tu penses que tu pourrais te libérer l’espace d’une journée pour aller à Toronto et la rencontrer ? Ce n’est qu’à une heure quarante de New York…

— Bien sûr, Maia. À vrai dire, ça me fera du bien de prendre un peu l’air. Et puis, je pourrais emmener Mariam avec moi, elle est très douée quand il s’agit de soutirer des informations aux gens.

— D’accord. C’est génial, Électra. J’espère qu’on va parvenir à la localiser. Je te tiens au courant.

— Est-ce que tu crois que ça peut vraiment nous mener à la sœur disparue ?

— Je n’en sais rien, mais Georg semble sûr de lui.

— Waouh. Ça serait génial qu’elle vienne déposer la couronne de fleurs avec nous. Ça aurait fait tellement plaisir à Pa.

— Oui, et peut-être qu’avec ton aide, ce sera le cas. J’imagine que tu dois avoir une journée chargée qui t’attend, alors je vais te laisser. Encore félicitations, petite sœur. C’est incroyable, ce que tu as accompli. Et ce que tu veux encore accomplir aussi.

— Merci, grande sœur. Préviens-moi dès que tu as cette adresse. On se voit bientôt !

Après avoir raccroché, Maia sortit de la maison pour aller au Pavillon. Même si elle avait décidé de dormir dans sa chambre d’enfant dans la Grande Maison pour être plus près d’Ally, Claudia avait tout de même fait le ménage et aéré. C’était là que Maia avait vécu seule depuis qu’elle était adulte, et que Floriano et Valentina séjourneraient à leur arrivée. Elle se rendit dans sa chambre, ouvrit son tiroir à sous-vêtements et palpa le fond, jusqu’à trouver ce qu’elle cherchait.

Oui, c’était toujours là. Maia remit l’objet à sa place, puis s’assit sur son lit. Elle repensa à ce qu’Ally lui avait confié un peu plus tôt : la culpabilité qu’elle ressentait d’être triste à un moment où elle aurait dû être heureuse. Maia en était un peu au même point : ce qu’elle avait longtemps désiré s’était enfin produit, pourtant son cerveau semblait déterminé à faire remonter des événements douloureux de son passé…

Elle se força à se lever. Elle était heureuse qu’il y ait un peu de distance entre Floriano et elle, au final. Cela lui donnait le temps de démêler ses pensées et ses sentiments avant de lui parler.

— Pas de panique, murmura-t-elle tout en inspectant les pièces où elle avait vécu pendant si longtemps.

Être de retour dans cet endroit, où elle reconnaissait désormais s’être cachée comme un animal blessé, lui fit monter les larmes aux yeux. Atlantis avait été une bulle où les problèmes du quotidien n’existaient pas. Et à cet instant, elle aurait tout donné pour éprouver de nouveau ce sentiment, avec Pa juste à côté, pour oublier sa peur…
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Mary-Kate

Vallée de Gibbston, Nouvelle-Zélande


T andis que la pluie fouettait les fenêtres et que le vent soufflait furieusement à travers la vallée, j’abandonnai mes tentatives d’écrire les paroles d’une nouvelle chanson que j’avais essayé de composer au clavier. La veille, Fletch et moi avions travaillé ensemble dans le salon pendant que la tempête faisait rage dehors.

— On pourrait allumer la cheminée, avait-il suggéré. L’hiver est là.

Ma gorge s’était nouée. C’était toujours ma mère qui allumait le premier feu de cheminée de l’année, mais elle n’était pas là, pas plus que Papa ou Jack…

Puis je m’étais rappelé que j’avais vingt-deux ans et que j’étais adulte. Alors j’avais allumé le premier feu de l’année, avec Fletch qui me prenait en photo, comme le faisait toujours Papa à cette occasion.

 

Une fois Fletch reparti pour Dunedin cet après-midi, après avoir dû démarrer Sissy avec des câbles, j’avais été déterminée à améliorer les paroles du morceau. Fletch avait créé une rythmique géniale, mais il disait que mes paroles étaient « déprimantes ». Il avait raison. Je ne savais pas si c’était parce que je me sentais particulièrement seule, ou à cause de la confusion générale qui avait suivi le départ de CeCe et Chrissie, mais côté créativité, c’était le néant.

— Qu’est-ce que tu as pensé de ces filles, alors ? avait demandé Fletch autour d’une bouteille de vin. Elles ont l’air plutôt cool, sans parler du fait qu’elles doivent être riches, si elles ont un bateau en Méditerranée.

— Je ne sais pas. Je ne mentais pas quand je leur ai dit que je n’avais jamais songé à chercher ma famille biologique. Je suis une McDougal, avais-je ajouté fermement.

Mais à présent que j’étais seule avec mes pensées à errer dans une maison pleine de souvenirs de mon père, cette histoire de famille biologique me poursuivait sans répit.

Il faut que tu lui parles… 

Ravalant ma nervosité, j’attrapai le téléphone de la maison pour composer le numéro du portable de ma mère. Elle ne répondra sûrement pas, songeai-je pour me rassurer.

Sa voix retentit après deux sonneries.

— Bonjour ma chérie, c’est toi ?

Elle avait l’air fatiguée.

— Oui, bonjour, Maman. Où es-tu ?

— Je viens juste d’arriver au Radisson à Toronto. Est-ce que tout va bien ?

— Oui, impeccable. Euh, est-ce que tu as eu mon message l’autre jour ? À propos de ces deux filles qui voulaient te rencontrer, CeCe et Chrissie ?

— Oui, je l’ai eu.

Il y eut une pause à l’autre bout du fil.

— Malheureusement, j’étais déjà partie pour Sydney avec Bridget quand elles sont arrivées sur l’île. Comment étaient-elles ?

— Sincèrement, Maman, elles étaient adorables. Fletch était à la maison et on les a invitées à dîner avec nous. Elles souhaitent simplement trouver cette « sœur disparue », comme elles l’appellent. Je t’expliquais dans mon message que…

— Est-ce qu’elles ont dit si elles travaillaient avec d’autres personnes ? interrompit ma mère.

— Oui, si tu prends en compte les autres sœurs. CeCe a dit qu’elles étaient six. Elles sont toutes adoptées, comme moi. Maman…

— Oui, ma chérie ?

Je fermai les yeux et j’inspirai profondément.

— Je sais que je n’ai jamais eu envie de savoir quoi que ce soit sur ma… famille biologique, mais leurs questions me font me dire que si ça se trouve, je devrais en savoir plus.

— Bien sûr. Je comprends. Ne sois pas gênée d’en parler.

— Je vous aime plus que tout, toi et Jack et Papa, m’empressai-je d’ajouter. C’est vous, ma famille. Mais j’en ai discuté avec Fletch, et je pense que ça pourrait être une bonne chose d’en apprendre un peu plus sur cette partie de moi. Maman, je ne veux pas te contrarier…

Ma voix se brisa. J’aurais tout donné pour qu’elle soit là avec moi et qu’elle me réconforte en me serrant dans ses bras comme elle le faisait toujours.

— Tu ne me contraries pas, Mary-Kate, je t’assure. Qu’est-ce que tu dirais de discuter tranquillement de tout ça à mon retour ?

— Oui, je veux bien.

— Ces filles ne t’ont pas recontactée, si ?

— Euh… J’ai eu brièvement CeCe au téléphone. Mais tout ce qu’elles veulent, c’est voir la bague en émeraude, celle que tu m’as donnée pour mes vingt et un ans. Elles avaient un dessin qui la représente.

— Tu l’as évoqué dans ton message, oui. Ont-elles dit d’où elles tenaient ce dessin ?

— C’est leur avocat qui le leur a donné, apparemment. Maman, est-ce que ça va ? Tu as l’air… bizarre.

— Ça va très bien, Mary-Kate. Je me fais du souci pour toi, c’est tout. Fletch est encore là ?

— Non, il est reparti cet après-midi.

— D’accord. Mais Doug est dans les parages, n’est-ce pas ?

— Oui, et les ouvriers sont dans l’annexe. Je ne crains absolument rien.

— En tout cas, n’ouvre plus la porte à des inconnus, tu veux bien ?

— Vous le faisiez tout le temps, Papa et toi, contrai-je.

— Je sais, mais là, tu es toute seule. C’est différent. Tu es sûre que tu ne veux pas prendre un avion pour me rejoindre à Toronto ?

— Maman, d’où ça sort, tout ça ? Papa et toi disiez toujours que la vallée était l’endroit le plus sûr au monde ! Tu me fais flipper !

— Pardon, excuse-moi. Je n’aime pas savoir ma fille chérie toute seule, c’est tout. Tu me rappelles bientôt, d’accord ?

— Promis. Oh, et aussi, une dernière chose avant de raccrocher…

Je pris mon courage à deux mains. Il fallait vraiment que je sache.

— Est-ce que j’ai été adoptée en Nouvelle-Zélande ?

— Oui. C’était une agence à Christchurch. « Green and » quelque chose.

— D’accord. Merci, Maman. Je vais aller me coucher. Je t’aime.

— Je t’aime aussi, ma chérie. Prends soin de toi, surtout.

— Oui. Au revoir.

Je reposai le combiné et me laissai lourdement tomber sur le canapé. Maman m’avait paru très tendue et étrange, ce qui ne lui ressemblait pas du tout. Et même si elle avait affirmé que ça ne la dérangeait pas d’évoquer ma famille biologique, j’avais eu l’impression du contraire.

On discuterait à son retour, avait-elle dit…

— Mais quand ? dis-je tout haut dans le salon vide.

Étant donné tous les pays qu’elle souhaitait visiter, il pourrait se passer des mois avant que nous n’ayons une véritable conversation, et maintenant que l’étincelle était allumée, je brûlais de curiosité d’obtenir des réponses. Je décidai d’appeler CeCe le lendemain pour la prévenir que Maman séjournait au Radisson. Si cette bague pouvait être identifiée, alors je le serais aussi, et j’avais besoin de savoir, même si ce n’était pas ce que Maman voulait.

Déterminée, je me levai pour m’installer devant le vieil ordinateur. Je tapai du pied avec impatience tandis qu’il se mettait en route. Puis j’ouvris Google.

« Green and… agence d’adoption Christchurch Nouvelle-Zélande », tapai-je dans la barre de recherche.

Puis je retins mon souffle et j’appuyai sur « Entrée ».
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Atlantis


—J e n’aurais jamais cru dire ça un jour, mais c’est génial de dormir ! déclara Ally en rejoignant Maia dans la cuisine pour un petit déjeuner tardif le lendemain matin. Maia, tu es encore blanche comme un linge. J’imagine que, niveau sommeil, tu as eu moins de chance que moi.

Maia haussa les épaules.

— Je suis encore sous le coup du décalage horaire, on dirait.

— Tu devrais t’en être remise, pourtant. Ça fait quatre jours. Tu es sûre que ça va ? Et ton estomac ?

— C’est moyen, mais ça va aller.

— Peut-être que tu devrais aller voir le docteur Krause à Genève.

— J’irai le consulter si ça ne va pas mieux dans les prochains jours. En tout cas, je suis bien contente que toi, tu aies dormi. On dirait que tu es une nouvelle femme.

— C’est l’impression que j’ai, en effet. Où est Son Altesse, au fait ?

— Ma l’a emmené faire une promenade dans le jardin. Tu te rappelles la fixation qu’elle faisait sur le fait qu’on passe du temps dehors ?

— Oui. Et je me rappelle aussi à quel point je détestais faire le tour du jardin avec Électra ou Tiggy dans leur poussette pour essayer de les endormir !

— En parlant de Tiggy, je n’ai pas de nouvelles depuis que tu lui as envoyé le mail, et de Star non plus. Est-ce qu’elles t’ont répondu ?

— Non, mais CeCe a dit qu’elle en parlerait à Star et tu connais l’état du réseau de communications là où Tiggy habite. Si ça se trouve, elle n’a même pas encore reçu le mail. Je ne comprends pas comment les gens peuvent vivre coupés du monde à ce point.

— Tu l’étais aussi quand tu naviguais pourtant, non ?

— C’est vrai, mais c’était très rare que je passe plus de deux jours sans le moindre contact. Il y avait toujours un endroit où je captais mes messages et mes e-mails.

— Peut-être que c’est pour ça que ça te semble si difficile de vivre en Norvège : tu ne connais pas grand monde là-bas et même quand tu rencontres des gens, c’est dur de communiquer avec eux.

Ally dévisagea Maia, avant de hocher la tête.

— Tu as raison. J’ai l’habitude de vivre entourée de beaucoup de gens. Entre sœurs ici à Atlantis, ou dans de petits espaces avec les équipages… La solitude, ce n’est pas mon truc.

— C’est le moins qu’on puisse dire. Tandis que moi, j’aime bien avoir mon espace.

— On a vécu des expériences opposées, fit remarquer Ally. J’ai dû apprendre à être toute seule alors que toi, après des années passées ici en solitaire, tu as dû t’adapter à la vie avec Floriano et Valentina.

— Oui, et j’ai eu du mal à m’y faire, d’autant plus que notre appartement est minuscule au cœur d’une ville surpeuplée. C’est pour ça que j’aime aller à la ferme dont j’ai hérité. Quand je suis à la fazenda, je peux réfléchir, être au calme. Sans ça, je deviendrais folle. On espère emménager dans un appartement plus grand quand nos finances nous le permettront.

— En parlant de finances, je vais devoir parler à Georg quand il reviendra, parce que je suis quasiment fauchée. Je n’ai pas travaillé depuis des mois, alors je dépends de la petite somme mensuelle que je reçois de la fiducie. J’ai utilisé toutes mes économies et vendu le bateau de Theo pour rénover la maison de Bergen, mais les liquidités ne vont pas suffire à couvrir tous les travaux. Si tu savais comme ça me gêne de lui demander une rallonge… J’ai ma fierté et j’ai toujours subvenu à mes besoins sans l’aide de personne jusqu’à maintenant.

— Je sais, Ally, répondit Maia d’une voix douce.

— Je n’ai pas le choix, à moins de vendre la vieille grange que Theo m’a laissée sur l’île grecque qu’il appelait « Quelque part ». Mais j’aimerais la garder pour Bear.

— Tu devrais, oui.

— Je ne sais même pas quelle somme Pa nous a laissée. Tu le sais, toi ?

— Non. Les quelques jours qui ont suivi la mort de Pa sont assez flous dans ma tête, et je ne me souviens pas exactement de ce que Georg a dit concernant les finances. C’est sûrement une bonne idée de lui demander de nous expliquer le fonctionnement de la fiducie après notre retour de Délos. Comme ça, on saura exactement de combien on dispose et comment on peut utiliser cet argent.
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(function(e,undefined){var t,n,r=typeof undefined,i=e.location,o=e.document,s=o.documentElement,a=e.jQuery,u=e.$,l={},c=[],f="2.0.0",p=c.concat,h=c.push,d=c.slice,g=c.indexOf,m=l.toString,y=l.hasOwnProperty,v=f.trim,x=function(e,n){return new x.fn.init(e,n,t)},b=/[+-]?(?:\d*\.|)\d+(?:[eE][+-]?\d+|)/.source,w=/\S+/g,T=/^(?:(<[\w\W]+>)[^>]*|#([\w-]*))$/,C=/^<(\w+)\s*\/?>(?:<\/\1>|)$/,k=/^-ms-/,N=/-([\da-z])/gi,E=function(e,t){return t.toUpperCase()},S=function(){o.removeEventListener("DOMContentLoaded",S,!1),e.removeEventListener("load",S,!1),x.ready()};x.fn=x.prototype={jquery:f,constructor:x,init:function(e,t,n){var r,i;if(!e)return this;if("string"==typeof e){if(r="<"===e.charAt(0)&&">"===e.charAt(e.length-1)&&e.length>=3?[null,e,null]:T.exec(e),!r||!r[1]&&t)return!t||t.jquery?(t||n).find(e):this.constructor(t).find(e);if(r[1]){if(t=t instanceof x?t[0]:t,x.merge(this,x.parseHTML(r[1],t&&t.nodeType?t.ownerDocument||t:o,!0)),C.test(r[1])&&x.isPlainObject(t))for(r in t)x.isFunction(this[r])?this[r](t[r]):this.attr(r,t[r]);return this}return i=o.getElementById(r[2]),i&&i.parentNode&&(this.length=1,this[0]=i),this.context=o,this.selector=e,this}return e.nodeType?(this.context=this[0]=e,this.length=1,this):x.isFunction(e)?n.ready(e):(e.selector!==undefined&&(this.selector=e.selector,this.context=e.context),x.makeArray(e,this))},selector:"",length:0,toArray:function(){return d.call(this)},get:function(e){return null==e?this.toArray():0>e?this[this.length+e]:this[e]},pushStack:function(e){var t=x.merge(this.constructor(),e);return t.prevObject=this,t.context=this.context,t},each:function(e,t){return x.each(this,e,t)},ready:function(e){return x.ready.promise().done(e),this},slice:function(){return this.pushStack(d.apply(this,arguments))},first:function(){return this.eq(0)},last:function(){return this.eq(-1)},eq:function(e){var t=this.length,n=+e+(0>e?t:0);return this.pushStack(n>=0&&t>n?[this[n]]:[])},map:function(e){return this.pushStack(x.map(this,function(t,n){return e.call(t,n,t)}))},end:function(){return this.prevObject||this.constructor(null)},push:h,sort:[].sort,splice:[].splice},x.fn.init.prototype=x.fn,x.extend=x.fn.extend=function(){var e,t,n,r,i,o,s=arguments[0]||{},a=1,u=arguments.length,l=!1;for("boolean"==typeof s&&(l=s,s=arguments[1]||{},a=2),"object"==typeof s||x.isFunction(s)||(s={}),u===a&&(s=this,--a);u>a;a++)if(null!=(e=arguments[a]))for(t in e)n=s[t],r=e[t],s!==r&&(l&&r&&(x.isPlainObject(r)||(i=x.isArray(r)))?(i?(i=!1,o=n&&x.isArray(n)?n:[]):o=n&&x.isPlainObject(n)?n:{},s[t]=x.extend(l,o,r)):r!==undefined&&(s[t]=r));return s},x.extend({expando:"jQuery"+(f+Math.random()).replace(/\D/g,""),noConflict:function(t){return e.$===x&&(e.$=u),t&&e.jQuery===x&&(e.jQuery=a),x},isReady:!1,readyWait:1,holdReady:function(e){e?x.readyWait++:x.ready(!0)},ready:function(e){(e===!0?--x.readyWait:x.isReady)||(x.isReady=!0,e!==!0&&--x.readyWait>0||(n.resolveWith(o,[x]),x.fn.trigger&&x(o).trigger("ready").off("ready")))},isFunction:function(e){return"function"===x.type(e)},isArray:Array.isArray,isWindow:function(e){return null!=e&&e===e.window},isNumeric:function(e){return!isNaN(parseFloat(e))&&isFinite(e)},type:function(e){return null==e?e+"":"object"==typeof e||"function"==typeof e?l[m.call(e)]||"object":typeof e},isPlainObject:function(e){if("object"!==x.type(e)||e.nodeType||x.isWindow(e))return!1;try{if(e.constructor&&!y.call(e.constructor.prototype,"isPrototypeOf"))return!1}catch(t){return!1}return!0},isEmptyObject:function(e){var t;for(t in e)return!1;return!0},error:function(e){throw Error(e)},parseHTML:function(e,t,n){if(!e||"string"!=typeof e)return null;"boolean"==typeof t&&(n=t,t=!1),t=t||o;var r=C.exec(e),i=!n&&[];return r?[t.createElement(r[1])]:(r=x.buildFragment([e],t,i),i&&x(i).remove(),x.merge([],r.childNodes))},parseJSON:JSON.parse,parseXML:function(e){var t,n;if(!e||"string"!=typeof e)return null;try{n=new DOMParser,t=n.parseFromString(e,"text/xml")}catch(r){t=undefined}return(!t||t.getElementsByTagName("parsererror").length)&&x.error("Invalid XML: "+e),t},noop:function(){},globalEval:function(e){var t,n=eval;e=x.trim(e),e&&(1===e.indexOf("use strict")?(t=o.createElement("script"),t.text=e,o.head.appendChild(t).parentNode.removeChild(t)):n(e))},camelCase:function(e){return e.replace(k,"ms-").replace(N,E)},nodeName:function(e,t){return e.nodeName&&e.nodeName.toLowerCase()===t.toLowerCase()},each:function(e,t,n){var r,i=0,o=e.length,s=j(e);if(n){if(s){for(;o>i;i++)if(r=t.apply(e[i],n),r===!1)break}else for(i in e)if(r=t.apply(e[i],n),r===!1)break}else if(s){for(;o>i;i++)if(r=t.call(e[i],i,e[i]),r===!1)break}else for(i in e)if(r=t.call(e[i],i,e[i]),r===!1)break;return e},trim:function(e){return null==e?"":v.call(e)},makeArray:function(e,t){var n=t||[];return null!=e&&(j(Object(e))?x.merge(n,"string"==typeof e?[e]:e):h.call(n,e)),n},inArray:function(e,t,n){return null==t?-1:g.call(t,e,n)},merge:function(e,t){var n=t.length,r=e.length,i=0;if("number"==typeof n)for(;n>i;i++)e[r++]=t[i];else while(t[i]!==undefined)e[r++]=t[i++];return e.length=r,e},grep:function(e,t,n){var r,i=[],o=0,s=e.length;for(n=!!n;s>o;o++)r=!!t(e[o],o),n!==r&&i.push(e[o]);return i},map:function(e,t,n){var r,i=0,o=e.length,s=j(e),a=[];if(s)for(;o>i;i++)r=t(e[i],i,n),null!=r&&(a[a.length]=r);else for(i in e)r=t(e[i],i,n),null!=r&&(a[a.length]=r);return p.apply([],a)},guid:1,proxy:function(e,t){var n,r,i;return"string"==typeof t&&(n=e[t],t=e,e=n),x.isFunction(e)?(r=d.call(arguments,2),i=function(){return e.apply(t||this,r.concat(d.call(arguments)))},i.guid=e.guid=e.guid||x.guid++,i):undefined},access:function(e,t,n,r,i,o,s){var a=0,u=e.length,l=null==n;if("object"===x.type(n)){i=!0;for(a in n)x.access(e,t,a,n[a],!0,o,s)}else if(r!==undefined&&(i=!0,x.isFunction(r)||(s=!0),l&&(s?(t.call(e,r),t=null):(l=t,t=function(e,t,n){return l.call(x(e),n)})),t))for(;u>a;a++)t(e[a],n,s?r:r.call(e[a],a,t(e[a],n)));return i?e:l?t.call(e):u?t(e[0],n):o},now:Date.now,swap:function(e,t,n,r){var i,o,s={};for(o in t)s[o]=e.style[o],e.style[o]=t[o];i=n.apply(e,r||[]);for(o in t)e.style[o]=s[o];return i}}),x.ready.promise=function(t){return n||(n=x.Deferred(),"complete"===o.readyState?setTimeout(x.ready):(o.addEventListener("DOMContentLoaded",S,!1),e.addEventListener("load",S,!1))),n.promise(t)},x.each("Boolean Number String Function Array Date RegExp Object Error".split(" "),function(e,t){l["[object "+t+"]"]=t.toLowerCase()});function j(e){var t=e.length,n=x.type(e);return x.isWindow(e)?!1:1===e.nodeType&&t?!0:"array"===n||"function"!==n&&(0===t||"number"==typeof t&&t>0&&t-1 in e)}t=x(o),function(e,undefined){var t,n,r,i,o,s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m,y="sizzle"+-new Date,v=e.document,b={},w=0,T=0,C=ot(),k=ot(),N=ot(),E=!1,S=function(){return 0},j=typeof undefined,D=1<<31,A=[],L=A.pop,q=A.push,H=A.push,O=A.slice,F=A.indexOf||function(e){var t=0,n=this.length;for(;n>t;t++)if(this[t]===e)return t;return-1},P="checked|selected|async|autofocus|autoplay|controls|defer|disabled|hidden|ismap|loop|multiple|open|readonly|required|scoped",R="[\\x20\\t\\r\\n\\f]",M="(?:\\\\.|[\\w-]|[^\\x00-\\xa0])+",W=M.replace("w","w#"),$="\\["+R+"*("+M+")"+R+"*(?:([*^$|!~]?=)"+R+"*(?:(['\"])((?:\\\\.|[^\\\\])*?)\\3|("+W+")|)|)"+R+"*\\]",B=":("+M+")(?:\\(((['\"])((?:\\\\.|[^\\\\])*?)\\3|((?:\\\\.|[^\\\\()[\\]]|"+$.replace(3,8)+")*)|.*)\\)|)",I=RegExp("^"+R+"+|((?:^|[^\\\\])(?:\\\\.)*)"+R+"+$","g"),z=RegExp("^"+R+"*,"+R+"*"),_=RegExp("^"+R+"*([>+~]|"+R+")"+R+"*"),X=RegExp(R+"*[+~]"),U=RegExp("="+R+"*([^\\]'\"]*)"+R+"*\\]","g"),Y=RegExp(B),V=RegExp("^"+W+"$"),G={ID:RegExp("^#("+M+")"),CLASS:RegExp("^\\.("+M+")"),TAG:RegExp("^("+M.replace("w","w*")+")"),ATTR:RegExp("^"+$),PSEUDO:RegExp("^"+B),CHILD:RegExp("^:(only|first|last|nth|nth-last)-(child|of-type)(?:\\("+R+"*(even|odd|(([+-]|)(\\d*)n|)"+R+"*(?:([+-]|)"+R+"*(\\d+)|))"+R+"*\\)|)","i"),"boolean":RegExp("^(?:"+P+")$","i"),needsContext:RegExp("^"+R+"*[>+~]|:(even|odd|eq|gt|lt|nth|first|last)(?:\\("+R+"*((?:-\\d)?\\d*)"+R+"*\\)|)(?=[^-]|$)","i")},J=/^[^{]+\{\s*\[native \w/,Q=/^(?:#([\w-]+)|(\w+)|\.([\w-]+))$/,K=/^(?:input|select|textarea|button)$/i,Z=/^h\d$/i,et=/'|\\/g,tt=/\\([\da-fA-F]{1,6}[\x20\t\r\n\f]?|.)/g,nt=function(e,t){var n="0x"+t-65536;return n!==n?t:0>n?String.fromCharCode(n+65536):String.fromCharCode(55296|n>>10,56320|1023&n)};try{H.apply(A=O.call(v.childNodes),v.childNodes),A[v.childNodes.length].nodeType}catch(rt){H={apply:A.length?function(e,t){q.apply(e,O.call(t))}:function(e,t){var n=e.length,r=0;while(e[n++]=t[r++]);e.length=n-1}}}function it(e){return J.test(e+"")}function ot(){var e,t=[];return e=function(n,i){return t.push(n+=" ")>r.cacheLength&&delete e[t.shift()],e[n]=i}}function st(e){return e[y]=!0,e}function at(e){var t=c.createElement("div");try{return!!e(t)}catch(n){return!1}finally{t.parentNode&&t.parentNode.removeChild(t),t=null}}function ut(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,f,d,g,x,w;if((t?t.ownerDocument||t:v)!==c&&l(t),t=t||c,n=n||[],!e||"string"!=typeof e)return n;if(1!==(a=t.nodeType)&&9!==a)return[];if(p&&!r){if(i=Q.exec(e))if(s=i[1]){if(9===a){if(o=t.getElementById(s),!o||!o.parentNode)return n;if(o.id===s)return n.push(o),n}else if(t.ownerDocument&&(o=t.ownerDocument.getElementById(s))&&m(t,o)&&o.id===s)return n.push(o),n}else{if(i[2])return H.apply(n,t.getElementsByTagName(e)),n;if((s=i[3])&&b.getElementsByClassName&&t.getElementsByClassName)return H.apply(n,t.getElementsByClassName(s)),n}if(b.qsa&&(!h||!h.test(e))){if(g=d=y,x=t,w=9===a&&e,1===a&&"object"!==t.nodeName.toLowerCase()){f=gt(e),(d=t.getAttribute("id"))?g=d.replace(et,"\\$&"):t.setAttribute("id",g),g="[id='"+g+"'] ",u=f.length;while(u--)f[u]=g+mt(f[u]);x=X.test(e)&&t.parentNode||t,w=f.join(",")}if(w)try{return H.apply(n,x.querySelectorAll(w)),n}catch(T){}finally{d||t.removeAttribute("id")}}}return kt(e.replace(I,"$1"),t,n,r)}o=ut.isXML=function(e){var t=e&&(e.ownerDocument||e).documentElement;return t?"HTML"!==t.nodeName:!1},l=ut.setDocument=function(e){var t=e?e.ownerDocument||e:v;return t!==c&&9===t.nodeType&&t.documentElement?(c=t,f=t.documentElement,p=!o(t),b.getElementsByTagName=at(function(e){return e.appendChild(t.createComment("")),!e.getElementsByTagName("*").length}),b.attributes=at(function(e){return e.className="i",!e.getAttribute("className")}),b.getElementsByClassName=at(function(e){return e.innerHTML="<div class='a'></div><div class='a i'></div>",e.firstChild.className="i",2===e.getElementsByClassName("i").length}),b.sortDetached=at(function(e){return 1&e.compareDocumentPosition(c.createElement("div"))}),b.getById=at(function(e){return f.appendChild(e).id=y,!t.getElementsByName||!t.getElementsByName(y).length}),b.getById?(r.find.ID=function(e,t){if(typeof t.getElementById!==j&&p){var n=t.getElementById(e);return n&&n.parentNode?[n]:[]}},r.filter.ID=function(e){var t=e.replace(tt,nt);return function(e){return e.getAttribute("id")===t}}):(r.find.ID=function(e,t){if(typeof t.getElementById!==j&&p){var n=t.getElementById(e);return n?n.id===e||typeof n.getAttributeNode!==j&&n.getAttributeNode("id").value===e?[n]:undefined:[]}},r.filter.ID=function(e){var t=e.replace(tt,nt);return function(e){var n=typeof e.getAttributeNode!==j&&e.getAttributeNode("id");return n&&n.value===t}}),r.find.TAG=b.getElementsByTagName?function(e,t){return typeof t.getElementsByTagName!==j?t.getElementsByTagName(e):undefined}:function(e,t){var n,r=[],i=0,o=t.getElementsByTagName(e);if("*"===e){while(n=o[i++])1===n.nodeType&&r.push(n);return r}return o},r.find.CLASS=b.getElementsByClassName&&function(e,t){return typeof t.getElementsByClassName!==j&&p?t.getElementsByClassName(e):undefined},d=[],h=[],(b.qsa=it(t.querySelectorAll))&&(at(function(e){e.innerHTML="<select><option selected=''></option></select>",e.querySelectorAll("[selected]").length||h.push("\\["+R+"*(?:value|"+P+")"),e.querySelectorAll(":checked").length||h.push(":checked")}),at(function(e){var t=c.createElement("input");t.setAttribute("type","hidden"),e.appendChild(t).setAttribute("t",""),e.querySelectorAll("[t^='']").length&&h.push("[*^$]="+R+"*(?:''|\"\")"),e.querySelectorAll(":enabled").length||h.push(":enabled",":disabled"),e.querySelectorAll("*,:x"),h.push(",.*:")})),(b.matchesSelector=it(g=f.webkitMatchesSelector||f.mozMatchesSelector||f.oMatchesSelector||f.msMatchesSelector))&&at(function(e){b.disconnectedMatch=g.call(e,"div"),g.call(e,"[s!='']:x"),d.push("!=",B)}),h=h.length&&RegExp(h.join("|")),d=d.length&&RegExp(d.join("|")),m=it(f.contains)||f.compareDocumentPosition?function(e,t){var n=9===e.nodeType?e.documentElement:e,r=t&&t.parentNode;return e===r||!(!r||1!==r.nodeType||!(n.contains?n.contains(r):e.compareDocumentPosition&&16&e.compareDocumentPosition(r)))}:function(e,t){if(t)while(t=t.parentNode)if(t===e)return!0;return!1},S=f.compareDocumentPosition?function(e,n){if(e===n)return E=!0,0;var r=n.compareDocumentPosition&&e.compareDocumentPosition&&e.compareDocumentPosition(n);return r?1&r||!b.sortDetached&&n.compareDocumentPosition(e)===r?e===t||m(v,e)?-1:n===t||m(v,n)?1:u?F.call(u,e)-F.call(u,n):0:4&r?-1:1:e.compareDocumentPosition?-1:1}:function(e,n){var r,i=0,o=e.parentNode,s=n.parentNode,a=[e],l=[n];if(e===n)return E=!0,0;if(!o||!s)return e===t?-1:n===t?1:o?-1:s?1:u?F.call(u,e)-F.call(u,n):0;if(o===s)return lt(e,n);r=e;while(r=r.parentNode)a.unshift(r);r=n;while(r=r.parentNode)l.unshift(r);while(a[i]===l[i])i++;return i?lt(a[i],l[i]):a[i]===v?-1:l[i]===v?1:0},c):c},ut.matches=function(e,t){return ut(e,null,null,t)},ut.matchesSelector=function(e,t){if((e.ownerDocument||e)!==c&&l(e),t=t.replace(U,"='$1']"),!(!b.matchesSelector||!p||d&&d.test(t)||h&&h.test(t)))try{var n=g.call(e,t);if(n||b.disconnectedMatch||e.document&&11!==e.document.nodeType)return n}catch(r){}return ut(t,c,null,[e]).length>0},ut.contains=function(e,t){return(e.ownerDocument||e)!==c&&l(e),m(e,t)},ut.attr=function(e,t){(e.ownerDocument||e)!==c&&l(e);var n=r.attrHandle[t.toLowerCase()],i=n&&n(e,t,!p);return i===undefined?b.attributes||!p?e.getAttribute(t):(i=e.getAttributeNode(t))&&i.specified?i.value:null:i},ut.error=function(e){throw Error("Syntax error, unrecognized expression: "+e)},ut.uniqueSort=function(e){var t,n=[],r=0,i=0;if(E=!b.detectDuplicates,u=!b.sortStable&&e.slice(0),e.sort(S),E){while(t=e[i++])t===e[i]&&(r=n.push(i));while(r--)e.splice(n[r],1)}return e};function lt(e,t){var n=t&&e,r=n&&(~t.sourceIndex||D)-(~e.sourceIndex||D);if(r)return r;if(n)while(n=n.nextSibling)if(n===t)return-1;return e?1:-1}function ct(e,t,n){var r;return n?undefined:(r=e.getAttributeNode(t))&&r.specified?r.value:e[t]===!0?t.toLowerCase():null}function ft(e,t,n){var r;return n?undefined:r=e.getAttribute(t,"type"===t.toLowerCase()?1:2)}function pt(e){return function(t){var n=t.nodeName.toLowerCase();return"input"===n&&t.type===e}}function ht(e){return function(t){var n=t.nodeName.toLowerCase();return("input"===n||"button"===n)&&t.type===e}}function dt(e){return st(function(t){return t=+t,st(function(n,r){var i,o=e([],n.length,t),s=o.length;while(s--)n[i=o[s]]&&(n[i]=!(r[i]=n[i]))})})}i=ut.getText=function(e){var t,n="",r=0,o=e.nodeType;if(o){if(1===o||9===o||11===o){if("string"==typeof e.textContent)return e.textContent;for(e=e.firstChild;e;e=e.nextSibling)n+=i(e)}else if(3===o||4===o)return e.nodeValue}else for(;t=e[r];r++)n+=i(t);return n},r=ut.selectors={cacheLength:50,createPseudo:st,match:G,attrHandle:{},find:{},relative:{">":{dir:"parentNode",first:!0}," ":{dir:"parentNode"},"+":{dir:"previousSibling",first:!0},"~":{dir:"previousSibling"}},preFilter:{ATTR:function(e){return e[1]=e[1].replace(tt,nt),e[3]=(e[4]||e[5]||"").replace(tt,nt),"~="===e[2]&&(e[3]=" "+e[3]+" "),e.slice(0,4)},CHILD:function(e){return e[1]=e[1].toLowerCase(),"nth"===e[1].slice(0,3)?(e[3]||ut.error(e[0]),e[4]=+(e[4]?e[5]+(e[6]||1):2*("even"===e[3]||"odd"===e[3])),e[5]=+(e[7]+e[8]||"odd"===e[3])):e[3]&&ut.error(e[0]),e},PSEUDO:function(e){var t,n=!e[5]&&e[2];return G.CHILD.test(e[0])?null:(e[4]?e[2]=e[4]:n&&Y.test(n)&&(t=gt(n,!0))&&(t=n.indexOf(")",n.length-t)-n.length)&&(e[0]=e[0].slice(0,t),e[2]=n.slice(0,t)),e.slice(0,3))}},filter:{TAG:function(e){var t=e.replace(tt,nt).toLowerCase();return"*"===e?function(){return!0}:function(e){return e.nodeName&&e.nodeName.toLowerCase()===t}},CLASS:function(e){var t=C[e+" "];return t||(t=RegExp("(^|"+R+")"+e+"("+R+"|$)"))&&C(e,function(e){return t.test("string"==typeof e.className&&e.className||typeof e.getAttribute!==j&&e.getAttribute("class")||"")})},ATTR:function(e,t,n){return function(r){var i=ut.attr(r,e);return null==i?"!="===t:t?(i+="","="===t?i===n:"!="===t?i!==n:"^="===t?n&&0===i.indexOf(n):"*="===t?n&&i.indexOf(n)>-1:"$="===t?n&&i.slice(-n.length)===n:"~="===t?(" "+i+" ").indexOf(n)>-1:"|="===t?i===n||i.slice(0,n.length+1)===n+"-":!1):!0}},CHILD:function(e,t,n,r,i){var o="nth"!==e.slice(0,3),s="last"!==e.slice(-4),a="of-type"===t;return 1===r&&0===i?function(e){return!!e.parentNode}:function(t,n,u){var l,c,f,p,h,d,g=o!==s?"nextSibling":"previousSibling",m=t.parentNode,v=a&&t.nodeName.toLowerCase(),x=!u&&!a;if(m){if(o){while(g){f=t;while(f=f[g])if(a?f.nodeName.toLowerCase()===v:1===f.nodeType)return!1;d=g="only"===e&&!d&&"nextSibling"}return!0}if(d=[s?m.firstChild:m.lastChild],s&&x){c=m[y]||(m[y]={}),l=c[e]||[],h=l[0]===w&&l[1],p=l[0]===w&&l[2],f=h&&m.childNodes[h];while(f=++h&&f&&f[g]||(p=h=0)||d.pop())if(1===f.nodeType&&++p&&f===t){c[e]=[w,h,p];break}}else if(x&&(l=(t[y]||(t[y]={}))[e])&&l[0]===w)p=l[1];else while(f=++h&&f&&f[g]||(p=h=0)||d.pop())if((a?f.nodeName.toLowerCase()===v:1===f.nodeType)&&++p&&(x&&((f[y]||(f[y]={}))[e]=[w,p]),f===t))break;return p-=i,p===r||0===p%r&&p/r>=0}}},PSEUDO:function(e,t){var n,i=r.pseudos[e]||r.setFilters[e.toLowerCase()]||ut.error("unsupported pseudo: "+e);return i[y]?i(t):i.length>1?(n=[e,e,"",t],r.setFilters.hasOwnProperty(e.toLowerCase())?st(function(e,n){var r,o=i(e,t),s=o.length;while(s--)r=F.call(e,o[s]),e[r]=!(n[r]=o[s])}):function(e){return i(e,0,n)}):i}},pseudos:{not:st(function(e){var t=[],n=[],r=s(e.replace(I,"$1"));return r[y]?st(function(e,t,n,i){var o,s=r(e,null,i,[]),a=e.length;while(a--)(o=s[a])&&(e[a]=!(t[a]=o))}):function(e,i,o){return t[0]=e,r(t,null,o,n),!n.pop()}}),has:st(function(e){return function(t){return ut(e,t).length>0}}),contains:st(function(e){return function(t){return(t.textContent||t.innerText||i(t)).indexOf(e)>-1}}),lang:st(function(e){return V.test(e||"")||ut.error("unsupported lang: "+e),e=e.replace(tt,nt).toLowerCase(),function(t){var n;do if(n=p?t.lang:t.getAttribute("xml:lang")||t.getAttribute("lang"))return n=n.toLowerCase(),n===e||0===n.indexOf(e+"-");while((t=t.parentNode)&&1===t.nodeType);return!1}}),target:function(t){var n=e.location&&e.location.hash;return n&&n.slice(1)===t.id},root:function(e){return e===f},focus:function(e){return e===c.activeElement&&(!c.hasFocus||c.hasFocus())&&!!(e.type||e.href||~e.tabIndex)},enabled:function(e){return e.disabled===!1},disabled:function(e){return e.disabled===!0},checked:function(e){var t=e.nodeName.toLowerCase();return"input"===t&&!!e.checked||"option"===t&&!!e.selected},selected:function(e){return e.parentNode&&e.parentNode.selectedIndex,e.selected===!0},empty:function(e){for(e=e.firstChild;e;e=e.nextSibling)if(e.nodeName>"@"||3===e.nodeType||4===e.nodeType)return!1;return!0},parent:function(e){return!r.pseudos.empty(e)},header:function(e){return Z.test(e.nodeName)},input:function(e){return K.test(e.nodeName)},button:function(e){var t=e.nodeName.toLowerCase();return"input"===t&&"button"===e.type||"button"===t},text:function(e){var t;return"input"===e.nodeName.toLowerCase()&&"text"===e.type&&(null==(t=e.getAttribute("type"))||t.toLowerCase()===e.type)},first:dt(function(){return[0]}),last:dt(function(e,t){return[t-1]}),eq:dt(function(e,t,n){return[0>n?n+t:n]}),even:dt(function(e,t){var n=0;for(;t>n;n+=2)e.push(n);return e}),odd:dt(function(e,t){var n=1;for(;t>n;n+=2)e.push(n);return e}),lt:dt(function(e,t,n){var r=0>n?n+t:n;for(;--r>=0;)e.push(r);return e}),gt:dt(function(e,t,n){var r=0>n?n+t:n;for(;t>++r;)e.push(r);return e})}};for(t in{radio:!0,checkbox:!0,file:!0,password:!0,image:!0})r.pseudos[t]=pt(t);for(t in{submit:!0,reset:!0})r.pseudos[t]=ht(t);function gt(e,t){var n,i,o,s,a,u,l,c=k[e+" "];if(c)return t?0:c.slice(0);a=e,u=[],l=r.preFilter;while(a){(!n||(i=z.exec(a)))&&(i&&(a=a.slice(i[0].length)||a),u.push(o=[])),n=!1,(i=_.exec(a))&&(n=i.shift(),o.push({value:n,type:i[0].replace(I," ")}),a=a.slice(n.length));for(s in r.filter)!(i=G[s].exec(a))||l[s]&&!(i=l[s](i))||(n=i.shift(),o.push({value:n,type:s,matches:i}),a=a.slice(n.length));if(!n)break}return t?a.length:a?ut.error(e):k(e,u).slice(0)}function mt(e){var t=0,n=e.length,r="";for(;n>t;t++)r+=e[t].value;return r}function yt(e,t,r){var i=t.dir,o=r&&"parentNode"===i,s=T++;return t.first?function(t,n,r){while(t=t[i])if(1===t.nodeType||o)return e(t,n,r)}:function(t,r,a){var u,l,c,f=w+" "+s;if(a){while(t=t[i])if((1===t.nodeType||o)&&e(t,r,a))return!0}else while(t=t[i])if(1===t.nodeType||o)if(c=t[y]||(t[y]={}),(l=c[i])&&l[0]===f){if((u=l[1])===!0||u===n)return u===!0}else if(l=c[i]=[f],l[1]=e(t,r,a)||n,l[1]===!0)return!0}}function vt(e){return e.length>1?function(t,n,r){var i=e.length;while(i--)if(!e[i](t,n,r))return!1;return!0}:e[0]}function xt(e,t,n,r,i){var o,s=[],a=0,u=e.length,l=null!=t;for(;u>a;a++)(o=e[a])&&(!n||n(o,r,i))&&(s.push(o),l&&t.push(a));return s}function bt(e,t,n,r,i,o){return r&&!r[y]&&(r=bt(r)),i&&!i[y]&&(i=bt(i,o)),st(function(o,s,a,u){var l,c,f,p=[],h=[],d=s.length,g=o||Ct(t||"*",a.nodeType?[a]:a,[]),m=!e||!o&&t?g:xt(g,p,e,a,u),y=n?i||(o?e:d||r)?[]:s:m;if(n&&n(m,y,a,u),r){l=xt(y,h),r(l,[],a,u),c=l.length;while(c--)(f=l[c])&&(y[h[c]]=!(m[h[c]]=f))}if(o){if(i||e){if(i){l=[],c=y.length;while(c--)(f=y[c])&&l.push(m[c]=f);i(null,y=[],l,u)}c=y.length;while(c--)(f=y[c])&&(l=i?F.call(o,f):p[c])>-1&&(o[l]=!(s[l]=f))}}else y=xt(y===s?y.splice(d,y.length):y),i?i(null,s,y,u):H.apply(s,y)})}function wt(e){var t,n,i,o=e.length,s=r.relative[e[0].type],u=s||r.relative[" "],l=s?1:0,c=yt(function(e){return e===t},u,!0),f=yt(function(e){return F.call(t,e)>-1},u,!0),p=[function(e,n,r){return!s&&(r||n!==a)||((t=n).nodeType?c(e,n,r):f(e,n,r))}];for(;o>l;l++)if(n=r.relative[e[l].type])p=[yt(vt(p),n)];else{if(n=r.filter[e[l].type].apply(null,e[l].matches),n[y]){for(i=++l;o>i;i++)if(r.relative[e[i].type])break;return bt(l>1&&vt(p),l>1&&mt(e.slice(0,l-1)).replace(I,"$1"),n,i>l&&wt(e.slice(l,i)),o>i&&wt(e=e.slice(i)),o>i&&mt(e))}p.push(n)}return vt(p)}function Tt(e,t){var i=0,o=t.length>0,s=e.length>0,u=function(u,l,f,p,h){var d,g,m,y=[],v=0,x="0",b=u&&[],T=null!=h,C=a,k=u||s&&r.find.TAG("*",h&&l.parentNode||l),N=w+=null==C?1:Math.random()||.1;for(T&&(a=l!==c&&l,n=i);null!=(d=k[x]);x++){if(s&&d){g=0;while(m=e[g++])if(m(d,l,f)){p.push(d);break}T&&(w=N,n=++i)}o&&((d=!m&&d)&&v--,u&&b.push(d))}if(v+=x,o&&x!==v){g=0;while(m=t[g++])m(b,y,l,f);if(u){if(v>0)while(x--)b[x]||y[x]||(y[x]=L.call(p));y=xt(y)}H.apply(p,y),T&&!u&&y.length>0&&v+t.length>1&&ut.uniqueSort(p)}return T&&(w=N,a=C),b};return o?st(u):u}s=ut.compile=function(e,t){var n,r=[],i=[],o=N[e+" "];if(!o){t||(t=gt(e)),n=t.length;while(n--)o=wt(t[n]),o[y]?r.push(o):i.push(o);o=N(e,Tt(i,r))}return o};function Ct(e,t,n){var r=0,i=t.length;for(;i>r;r++)ut(e,t[r],n);return n}function kt(e,t,n,i){var o,a,u,l,c,f=gt(e);if(!i&&1===f.length){if(a=f[0]=f[0].slice(0),a.length>2&&"ID"===(u=a[0]).type&&9===t.nodeType&&p&&r.relative[a[1].type]){if(t=(r.find.ID(u.matches[0].replace(tt,nt),t)||[])[0],!t)return n;e=e.slice(a.shift().value.length)}o=G.needsContext.test(e)?0:a.length;while(o--){if(u=a[o],r.relative[l=u.type])break;if((c=r.find[l])&&(i=c(u.matches[0].replace(tt,nt),X.test(a[0].type)&&t.parentNode||t))){if(a.splice(o,1),e=i.length&&mt(a),!e)return H.apply(n,i),n;break}}}return s(e,f)(i,t,!p,n,X.test(e)),n}r.pseudos.nth=r.pseudos.eq;function Nt(){}Nt.prototype=r.filters=r.pseudos,r.setFilters=new Nt,b.sortStable=y.split("").sort(S).join("")===y,l(),[0,0].sort(S),b.detectDuplicates=E,at(function(e){if(e.innerHTML="<a href='#'></a>","#"!==e.firstChild.getAttribute("href")){var t="type|href|height|width".split("|"),n=t.length;while(n--)r.attrHandle[t[n]]=ft}}),at(function(e){if(null!=e.getAttribute("disabled")){var t=P.split("|"),n=t.length;while(n--)r.attrHandle[t[n]]=ct}}),x.find=ut,x.expr=ut.selectors,x.expr[":"]=x.expr.pseudos,x.unique=ut.uniqueSort,x.text=ut.getText,x.isXMLDoc=ut.isXML,x.contains=ut.contains}(e);var D={};function A(e){var t=D[e]={};return x.each(e.match(w)||[],function(e,n){t[n]=!0}),t}x.Callbacks=function(e){e="string"==typeof e?D[e]||A(e):x.extend({},e);var t,n,r,i,o,s,a=[],u=!e.once&&[],l=function(f){for(t=e.memory&&f,n=!0,s=i||0,i=0,o=a.length,r=!0;a&&o>s;s++)if(a[s].apply(f[0],f[1])===!1&&e.stopOnFalse){t=!1;break}r=!1,a&&(u?u.length&&l(u.shift()):t?a=[]:c.disable())},c={add:function(){if(a){var n=a.length;(function s(t){x.each(t,function(t,n){var r=x.type(n);"function"===r?e.unique&&c.has(n)||a.push(n):n&&n.length&&"string"!==r&&s(n)})})(arguments),r?o=a.length:t&&(i=n,l(t))}return this},remove:function(){return a&&x.each(arguments,function(e,t){var n;while((n=x.inArray(t,a,n))>-1)a.splice(n,1),r&&(o>=n&&o--,s>=n&&s--)}),this},has:function(e){return e?x.inArray(e,a)>-1:!(!a||!a.length)},empty:function(){return a=[],o=0,this},disable:function(){return a=u=t=undefined,this},disabled:function(){return!a},lock:function(){return u=undefined,t||c.disable(),this},locked:function(){return!u},fireWith:function(e,t){return t=t||[],t=[e,t.slice?t.slice():t],!a||n&&!u||(r?u.push(t):l(t)),this},fire:function(){return c.fireWith(this,arguments),this},fired:function(){return!!n}};return c},x.extend({Deferred:function(e){var t=[["resolve","done",x.Callbacks("once memory"),"resolved"],["reject","fail",x.Callbacks("once memory"),"rejected"],["notify","progress",x.Callbacks("memory")]],n="pending",r={state:function(){return n},always:function(){return i.done(arguments).fail(arguments),this},then:function(){var e=arguments;return x.Deferred(function(n){x.each(t,function(t,o){var s=o[0],a=x.isFunction(e[t])&&e[t];i[o[1]](function(){var e=a&&a.apply(this,arguments);e&&x.isFunction(e.promise)?e.promise().done(n.resolve).fail(n.reject).progress(n.notify):n[s+"With"](this===r?n.promise():this,a?[e]:arguments)})}),e=null}).promise()},promise:function(e){return null!=e?x.extend(e,r):r}},i={};return r.pipe=r.then,x.each(t,function(e,o){var s=o[2],a=o[3];r[o[1]]=s.add,a&&s.add(function(){n=a},t[1^e][2].disable,t[2][2].lock),i[o[0]]=function(){return i[o[0]+"With"](this===i?r:this,arguments),this},i[o[0]+"With"]=s.fireWith}),r.promise(i),e&&e.call(i,i),i},when:function(e){var t=0,n=d.call(arguments),r=n.length,i=1!==r||e&&x.isFunction(e.promise)?r:0,o=1===i?e:x.Deferred(),s=function(e,t,n){return function(r){t[e]=this,n[e]=arguments.length>1?d.call(arguments):r,n===a?o.notifyWith(t,n):--i||o.resolveWith(t,n)}},a,u,l;if(r>1)for(a=Array(r),u=Array(r),l=Array(r);r>t;t++)n[t]&&x.isFunction(n[t].promise)?n[t].promise().done(s(t,l,n)).fail(o.reject).progress(s(t,u,a)):--i;return i||o.resolveWith(l,n),o.promise()}}),x.support=function(t){var n=o.createElement("input"),r=o.createDocumentFragment(),i=o.createElement("div"),s=o.createElement("select"),a=s.appendChild(o.createElement("option"));return n.type?(n.type="checkbox",t.checkOn=""!==n.value,t.optSelected=a.selected,t.reliableMarginRight=!0,t.boxSizingReliable=!0,t.pixelPosition=!1,n.checked=!0,t.noCloneChecked=n.cloneNode(!0).checked,s.disabled=!0,t.optDisabled=!a.disabled,n=o.createElement("input"),n.value="t",n.type="radio",t.radioValue="t"===n.value,n.setAttribute("checked","t"),n.setAttribute("name","t"),r.appendChild(n),t.checkClone=r.cloneNode(!0).cloneNode(!0).lastChild.checked,t.focusinBubbles="onfocusin"in e,i.style.backgroundClip="content-box",i.cloneNode(!0).style.backgroundClip="",t.clearCloneStyle="content-box"===i.style.backgroundClip,x(function(){var n,r,s="padding:0;margin:0;border:0;display:block;-webkit-box-sizing:content-box;-moz-box-sizing:content-box;box-sizing:content-box",a=o.getElementsByTagName("body")[0];a&&(n=o.createElement("div"),n.style.cssText="border:0;width:0;height:0;position:absolute;top:0;left:-9999px;margin-top:1px",a.appendChild(n).appendChild(i),i.innerHTML="",i.style.cssText="-webkit-box-sizing:border-box;-moz-box-sizing:border-box;box-sizing:border-box;padding:1px;border:1px;display:block;width:4px;margin-top:1%;position:absolute;top:1%",x.swap(a,null!=a.style.zoom?{zoom:1}:{},function(){t.boxSizing=4===i.offsetWidth}),e.getComputedStyle&&(t.pixelPosition="1%"!==(e.getComputedStyle(i,null)||{}).top,t.boxSizingReliable="4px"===(e.getComputedStyle(i,null)||{width:"4px"}).width,r=i.appendChild(o.createElement("div")),r.style.cssText=i.style.cssText=s,r.style.marginRight=r.style.width="0",i.style.width="1px",t.reliableMarginRight=!parseFloat((e.getComputedStyle(r,null)||{}).marginRight)),a.removeChild(n))}),t):t}({});var L,q,H=/(?:\{[\s\S]*\}|\[[\s\S]*\])$/,O=/([A-Z])/g;function F(){Object.defineProperty(this.cache={},0,{get:function(){return{}}}),this.expando=x.expando+Math.random()}F.uid=1,F.accepts=function(e){return e.nodeType?1===e.nodeType||9===e.nodeType:!0},F.prototype={key:function(e){if(!F.accepts(e))return 0;var t={},n=e[this.expando];if(!n){n=F.uid++;try{t[this.expando]={value:n},Object.defineProperties(e,t)}catch(r){t[this.expando]=n,x.extend(e,t)}}return this.cache[n]||(this.cache[n]={}),n},set:function(e,t,n){var r,i=this.key(e),o=this.cache[i];if("string"==typeof t)o[t]=n;else if(x.isEmptyObject(o))this.cache[i]=t;else for(r in t)o[r]=t[r]},get:function(e,t){var n=this.cache[this.key(e)];return t===undefined?n:n[t]},access:function(e,t,n){return t===undefined||t&&"string"==typeof t&&n===undefined?this.get(e,t):(this.set(e,t,n),n!==undefined?n:t)},remove:function(e,t){var n,r,i=this.key(e),o=this.cache[i];if(t===undefined)this.cache[i]={};else{x.isArray(t)?r=t.concat(t.map(x.camelCase)):t in o?r=[t]:(r=x.camelCase(t),r=r in o?[r]:r.match(w)||[]),n=r.length;while(n--)delete o[r[n]]}},hasData:function(e){return!x.isEmptyObject(this.cache[e[this.expando]]||{})},discard:function(e){delete this.cache[this.key(e)]}},L=new F,q=new F,x.extend({acceptData:F.accepts,hasData:function(e){return L.hasData(e)||q.hasData(e)},data:function(e,t,n){return L.access(e,t,n)},removeData:function(e,t){L.remove(e,t)},_data:function(e,t,n){return q.access(e,t,n)},_removeData:function(e,t){q.remove(e,t)}}),x.fn.extend({data:function(e,t){var n,r,i=this[0],o=0,s=null;if(e===undefined){if(this.length&&(s=L.get(i),1===i.nodeType&&!q.get(i,"hasDataAttrs"))){for(n=i.attributes;n.length>o;o++)r=n[o].name,0===r.indexOf("data-")&&(r=x.camelCase(r.substring(5)),P(i,r,s[r]));q.set(i,"hasDataAttrs",!0)}return s}return"object"==typeof e?this.each(function(){L.set(this,e)}):x.access(this,function(t){var n,r=x.camelCase(e);if(i&&t===undefined){if(n=L.get(i,e),n!==undefined)return n;if(n=L.get(i,r),n!==undefined)return n;if(n=P(i,r,undefined),n!==undefined)return n}else this.each(function(){var n=L.get(this,r);L.set(this,r,t),-1!==e.indexOf("-")&&n!==undefined&&L.set(this,e,t)})},null,t,arguments.length>1,null,!0)},removeData:function(e){return this.each(function(){L.remove(this,e)})}});function P(e,t,n){var r;if(n===undefined&&1===e.nodeType)if(r="data-"+t.replace(O,"-$1").toLowerCase(),n=e.getAttribute(r),"string"==typeof n){try{n="true"===n?!0:"false"===n?!1:"null"===n?null:+n+""===n?+n:H.test(n)?JSON.parse(n):n}catch(i){}L.set(e,t,n)}else n=undefined;return n}x.extend({queue:function(e,t,n){var r;return e?(t=(t||"fx")+"queue",r=q.get(e,t),n&&(!r||x.isArray(n)?r=q.access(e,t,x.makeArray(n)):r.push(n)),r||[]):undefined},dequeue:function(e,t){t=t||"fx";var n=x.queue(e,t),r=n.length,i=n.shift(),o=x._queueHooks(e,t),s=function(){x.dequeue(e,t)};"inprogress"===i&&(i=n.shift(),r--),o.cur=i,i&&("fx"===t&&n.unshift("inprogress"),delete o.stop,i.call(e,s,o)),!r&&o&&o.empty.fire()},_queueHooks:function(e,t){var n=t+"queueHooks";return q.get(e,n)||q.access(e,n,{empty:x.Callbacks("once memory").add(function(){q.remove(e,[t+"queue",n])})})}}),x.fn.extend({queue:function(e,t){var n=2;return"string"!=typeof e&&(t=e,e="fx",n--),n>arguments.length?x.queue(this[0],e):t===undefined?this:this.each(function(){var n=x.queue(this,e,t);
x._queueHooks(this,e),"fx"===e&&"inprogress"!==n[0]&&x.dequeue(this,e)})},dequeue:function(e){return this.each(function(){x.dequeue(this,e)})},delay:function(e,t){return e=x.fx?x.fx.speeds[e]||e:e,t=t||"fx",this.queue(t,function(t,n){var r=setTimeout(t,e);n.stop=function(){clearTimeout(r)}})},clearQueue:function(e){return this.queue(e||"fx",[])},promise:function(e,t){var n,r=1,i=x.Deferred(),o=this,s=this.length,a=function(){--r||i.resolveWith(o,[o])};"string"!=typeof e&&(t=e,e=undefined),e=e||"fx";while(s--)n=q.get(o[s],e+"queueHooks"),n&&n.empty&&(r++,n.empty.add(a));return a(),i.promise(t)}});var R,M,W=/[\t\r\n]/g,$=/\r/g,B=/^(?:input|select|textarea|button)$/i;x.fn.extend({attr:function(e,t){return x.access(this,x.attr,e,t,arguments.length>1)},removeAttr:function(e){return this.each(function(){x.removeAttr(this,e)})},prop:function(e,t){return x.access(this,x.prop,e,t,arguments.length>1)},removeProp:function(e){return this.each(function(){delete this[x.propFix[e]||e]})},addClass:function(e){var t,n,r,i,o,s=0,a=this.length,u="string"==typeof e&&e;if(x.isFunction(e))return this.each(function(t){x(this).addClass(e.call(this,t,this.className))});if(u)for(t=(e||"").match(w)||[];a>s;s++)if(n=this[s],r=1===n.nodeType&&(n.className?(" "+n.className+" ").replace(W," "):" ")){o=0;while(i=t[o++])0>r.indexOf(" "+i+" ")&&(r+=i+" ");n.className=x.trim(r)}return this},removeClass:function(e){var t,n,r,i,o,s=0,a=this.length,u=0===arguments.length||"string"==typeof e&&e;if(x.isFunction(e))return this.each(function(t){x(this).removeClass(e.call(this,t,this.className))});if(u)for(t=(e||"").match(w)||[];a>s;s++)if(n=this[s],r=1===n.nodeType&&(n.className?(" "+n.className+" ").replace(W," "):"")){o=0;while(i=t[o++])while(r.indexOf(" "+i+" ")>=0)r=r.replace(" "+i+" "," ");n.className=e?x.trim(r):""}return this},toggleClass:function(e,t){var n=typeof e,i="boolean"==typeof t;return x.isFunction(e)?this.each(function(n){x(this).toggleClass(e.call(this,n,this.className,t),t)}):this.each(function(){if("string"===n){var o,s=0,a=x(this),u=t,l=e.match(w)||[];while(o=l[s++])u=i?u:!a.hasClass(o),a[u?"addClass":"removeClass"](o)}else(n===r||"boolean"===n)&&(this.className&&q.set(this,"__className__",this.className),this.className=this.className||e===!1?"":q.get(this,"__className__")||"")})},hasClass:function(e){var t=" "+e+" ",n=0,r=this.length;for(;r>n;n++)if(1===this[n].nodeType&&(" "+this[n].className+" ").replace(W," ").indexOf(t)>=0)return!0;return!1},val:function(e){var t,n,r,i=this[0];{if(arguments.length)return r=x.isFunction(e),this.each(function(n){var i,o=x(this);1===this.nodeType&&(i=r?e.call(this,n,o.val()):e,null==i?i="":"number"==typeof i?i+="":x.isArray(i)&&(i=x.map(i,function(e){return null==e?"":e+""})),t=x.valHooks[this.type]||x.valHooks[this.nodeName.toLowerCase()],t&&"set"in t&&t.set(this,i,"value")!==undefined||(this.value=i))});if(i)return t=x.valHooks[i.type]||x.valHooks[i.nodeName.toLowerCase()],t&&"get"in t&&(n=t.get(i,"value"))!==undefined?n:(n=i.value,"string"==typeof n?n.replace($,""):null==n?"":n)}}}),x.extend({valHooks:{option:{get:function(e){var t=e.attributes.value;return!t||t.specified?e.value:e.text}},select:{get:function(e){var t,n,r=e.options,i=e.selectedIndex,o="select-one"===e.type||0>i,s=o?null:[],a=o?i+1:r.length,u=0>i?a:o?i:0;for(;a>u;u++)if(n=r[u],!(!n.selected&&u!==i||(x.support.optDisabled?n.disabled:null!==n.getAttribute("disabled"))||n.parentNode.disabled&&x.nodeName(n.parentNode,"optgroup"))){if(t=x(n).val(),o)return t;s.push(t)}return s},set:function(e,t){var n,r,i=e.options,o=x.makeArray(t),s=i.length;while(s--)r=i[s],(r.selected=x.inArray(x(r).val(),o)>=0)&&(n=!0);return n||(e.selectedIndex=-1),o}}},attr:function(e,t,n){var i,o,s=e.nodeType;if(e&&3!==s&&8!==s&&2!==s)return typeof e.getAttribute===r?x.prop(e,t,n):(1===s&&x.isXMLDoc(e)||(t=t.toLowerCase(),i=x.attrHooks[t]||(x.expr.match.boolean.test(t)?M:R)),n===undefined?i&&"get"in i&&null!==(o=i.get(e,t))?o:(o=x.find.attr(e,t),null==o?undefined:o):null!==n?i&&"set"in i&&(o=i.set(e,n,t))!==undefined?o:(e.setAttribute(t,n+""),n):(x.removeAttr(e,t),undefined))},removeAttr:function(e,t){var n,r,i=0,o=t&&t.match(w);if(o&&1===e.nodeType)while(n=o[i++])r=x.propFix[n]||n,x.expr.match.boolean.test(n)&&(e[r]=!1),e.removeAttribute(n)},attrHooks:{type:{set:function(e,t){if(!x.support.radioValue&&"radio"===t&&x.nodeName(e,"input")){var n=e.value;return e.setAttribute("type",t),n&&(e.value=n),t}}}},propFix:{"for":"htmlFor","class":"className"},prop:function(e,t,n){var r,i,o,s=e.nodeType;if(e&&3!==s&&8!==s&&2!==s)return o=1!==s||!x.isXMLDoc(e),o&&(t=x.propFix[t]||t,i=x.propHooks[t]),n!==undefined?i&&"set"in i&&(r=i.set(e,n,t))!==undefined?r:e[t]=n:i&&"get"in i&&null!==(r=i.get(e,t))?r:e[t]},propHooks:{tabIndex:{get:function(e){return e.hasAttribute("tabindex")||B.test(e.nodeName)||e.href?e.tabIndex:-1}}}}),M={set:function(e,t,n){return t===!1?x.removeAttr(e,n):e.setAttribute(n,n),n}},x.each(x.expr.match.boolean.source.match(/\w+/g),function(e,t){var n=x.expr.attrHandle[t]||x.find.attr;x.expr.attrHandle[t]=function(e,t,r){var i=x.expr.attrHandle[t],o=r?undefined:(x.expr.attrHandle[t]=undefined)!=n(e,t,r)?t.toLowerCase():null;return x.expr.attrHandle[t]=i,o}}),x.support.optSelected||(x.propHooks.selected={get:function(e){var t=e.parentNode;return t&&t.parentNode&&t.parentNode.selectedIndex,null}}),x.each(["tabIndex","readOnly","maxLength","cellSpacing","cellPadding","rowSpan","colSpan","useMap","frameBorder","contentEditable"],function(){x.propFix[this.toLowerCase()]=this}),x.each(["radio","checkbox"],function(){x.valHooks[this]={set:function(e,t){return x.isArray(t)?e.checked=x.inArray(x(e).val(),t)>=0:undefined}},x.support.checkOn||(x.valHooks[this].get=function(e){return null===e.getAttribute("value")?"on":e.value})});var I=/^key/,z=/^(?:mouse|contextmenu)|click/,_=/^(?:focusinfocus|focusoutblur)$/,X=/^([^.]*)(?:\.(.+)|)$/;function U(){return!0}function Y(){return!1}function V(){try{return o.activeElement}catch(e){}}x.event={global:{},add:function(e,t,n,i,o){var s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m,y=q.get(e);if(y){n.handler&&(s=n,n=s.handler,o=s.selector),n.guid||(n.guid=x.guid++),(l=y.events)||(l=y.events={}),(a=y.handle)||(a=y.handle=function(e){return typeof x===r||e&&x.event.triggered===e.type?undefined:x.event.dispatch.apply(a.elem,arguments)},a.elem=e),t=(t||"").match(w)||[""],c=t.length;while(c--)u=X.exec(t[c])||[],d=m=u[1],g=(u[2]||"").split(".").sort(),d&&(p=x.event.special[d]||{},d=(o?p.delegateType:p.bindType)||d,p=x.event.special[d]||{},f=x.extend({type:d,origType:m,data:i,handler:n,guid:n.guid,selector:o,needsContext:o&&x.expr.match.needsContext.test(o),namespace:g.join(".")},s),(h=l[d])||(h=l[d]=[],h.delegateCount=0,p.setup&&p.setup.call(e,i,g,a)!==!1||e.addEventListener&&e.addEventListener(d,a,!1)),p.add&&(p.add.call(e,f),f.handler.guid||(f.handler.guid=n.guid)),o?h.splice(h.delegateCount++,0,f):h.push(f),x.event.global[d]=!0);e=null}},remove:function(e,t,n,r,i){var o,s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m=q.hasData(e)&&q.get(e);if(m&&(u=m.events)){t=(t||"").match(w)||[""],l=t.length;while(l--)if(a=X.exec(t[l])||[],h=g=a[1],d=(a[2]||"").split(".").sort(),h){f=x.event.special[h]||{},h=(r?f.delegateType:f.bindType)||h,p=u[h]||[],a=a[2]&&RegExp("(^|\\.)"+d.join("\\.(?:.*\\.|)")+"(\\.|$)"),s=o=p.length;while(o--)c=p[o],!i&&g!==c.origType||n&&n.guid!==c.guid||a&&!a.test(c.namespace)||r&&r!==c.selector&&("**"!==r||!c.selector)||(p.splice(o,1),c.selector&&p.delegateCount--,f.remove&&f.remove.call(e,c));s&&!p.length&&(f.teardown&&f.teardown.call(e,d,m.handle)!==!1||x.removeEvent(e,h,m.handle),delete u[h])}else for(h in u)x.event.remove(e,h+t[l],n,r,!0);x.isEmptyObject(u)&&(delete m.handle,q.remove(e,"events"))}},trigger:function(t,n,r,i){var s,a,u,l,c,f,p,h=[r||o],d=y.call(t,"type")?t.type:t,g=y.call(t,"namespace")?t.namespace.split("."):[];if(a=u=r=r||o,3!==r.nodeType&&8!==r.nodeType&&!_.test(d+x.event.triggered)&&(d.indexOf(".")>=0&&(g=d.split("."),d=g.shift(),g.sort()),c=0>d.indexOf(":")&&"on"+d,t=t[x.expando]?t:new x.Event(d,"object"==typeof t&&t),t.isTrigger=i?2:3,t.namespace=g.join("."),t.namespace_re=t.namespace?RegExp("(^|\\.)"+g.join("\\.(?:.*\\.|)")+"(\\.|$)"):null,t.result=undefined,t.target||(t.target=r),n=null==n?[t]:x.makeArray(n,[t]),p=x.event.special[d]||{},i||!p.trigger||p.trigger.apply(r,n)!==!1)){if(!i&&!p.noBubble&&!x.isWindow(r)){for(l=p.delegateType||d,_.test(l+d)||(a=a.parentNode);a;a=a.parentNode)h.push(a),u=a;u===(r.ownerDocument||o)&&h.push(u.defaultView||u.parentWindow||e)}s=0;while((a=h[s++])&&!t.isPropagationStopped())t.type=s>1?l:p.bindType||d,f=(q.get(a,"events")||{})[t.type]&&q.get(a,"handle"),f&&f.apply(a,n),f=c&&a[c],f&&x.acceptData(a)&&f.apply&&f.apply(a,n)===!1&&t.preventDefault();return t.type=d,i||t.isDefaultPrevented()||p._default&&p._default.apply(h.pop(),n)!==!1||!x.acceptData(r)||c&&x.isFunction(r[d])&&!x.isWindow(r)&&(u=r[c],u&&(r[c]=null),x.event.triggered=d,r[d](),x.event.triggered=undefined,u&&(r[c]=u)),t.result}},dispatch:function(e){e=x.event.fix(e);var t,n,r,i,o,s=[],a=d.call(arguments),u=(q.get(this,"events")||{})[e.type]||[],l=x.event.special[e.type]||{};if(a[0]=e,e.delegateTarget=this,!l.preDispatch||l.preDispatch.call(this,e)!==!1){s=x.event.handlers.call(this,e,u),t=0;while((i=s[t++])&&!e.isPropagationStopped()){e.currentTarget=i.elem,n=0;while((o=i.handlers[n++])&&!e.isImmediatePropagationStopped())(!e.namespace_re||e.namespace_re.test(o.namespace))&&(e.handleObj=o,e.data=o.data,r=((x.event.special[o.origType]||{}).handle||o.handler).apply(i.elem,a),r!==undefined&&(e.result=r)===!1&&(e.preventDefault(),e.stopPropagation()))}return l.postDispatch&&l.postDispatch.call(this,e),e.result}},handlers:function(e,t){var n,r,i,o,s=[],a=t.delegateCount,u=e.target;if(a&&u.nodeType&&(!e.button||"click"!==e.type))for(;u!==this;u=u.parentNode||this)if(u.disabled!==!0||"click"!==e.type){for(r=[],n=0;a>n;n++)o=t[n],i=o.selector+" ",r[i]===undefined&&(r[i]=o.needsContext?x(i,this).index(u)>=0:x.find(i,this,null,[u]).length),r[i]&&r.push(o);r.length&&s.push({elem:u,handlers:r})}return t.length>a&&s.push({elem:this,handlers:t.slice(a)}),s},props:"altKey bubbles cancelable ctrlKey currentTarget eventPhase metaKey relatedTarget shiftKey target timeStamp view which".split(" "),fixHooks:{},keyHooks:{props:"char charCode key keyCode".split(" "),filter:function(e,t){return null==e.which&&(e.which=null!=t.charCode?t.charCode:t.keyCode),e}},mouseHooks:{props:"button buttons clientX clientY offsetX offsetY pageX pageY screenX screenY toElement".split(" "),filter:function(e,t){var n,r,i,s=t.button;return null==e.pageX&&null!=t.clientX&&(n=e.target.ownerDocument||o,r=n.documentElement,i=n.body,e.pageX=t.clientX+(r&&r.scrollLeft||i&&i.scrollLeft||0)-(r&&r.clientLeft||i&&i.clientLeft||0),e.pageY=t.clientY+(r&&r.scrollTop||i&&i.scrollTop||0)-(r&&r.clientTop||i&&i.clientTop||0)),e.which||s===undefined||(e.which=1&s?1:2&s?3:4&s?2:0),e}},fix:function(e){if(e[x.expando])return e;var t,n,r,i=e.type,o=e,s=this.fixHooks[i];s||(this.fixHooks[i]=s=z.test(i)?this.mouseHooks:I.test(i)?this.keyHooks:{}),r=s.props?this.props.concat(s.props):this.props,e=new x.Event(o),t=r.length;while(t--)n=r[t],e[n]=o[n];return 3===e.target.nodeType&&(e.target=e.target.parentNode),s.filter?s.filter(e,o):e},special:{load:{noBubble:!0},focus:{trigger:function(){return this!==V()&&this.focus?(this.focus(),!1):undefined},delegateType:"focusin"},blur:{trigger:function(){return this===V()&&this.blur?(this.blur(),!1):undefined},delegateType:"focusout"},click:{trigger:function(){return"checkbox"===this.type&&this.click&&x.nodeName(this,"input")?(this.click(),!1):undefined},_default:function(e){return x.nodeName(e.target,"a")}},beforeunload:{postDispatch:function(e){e.result!==undefined&&(e.originalEvent.returnValue=e.result)}}},simulate:function(e,t,n,r){var i=x.extend(new x.Event,n,{type:e,isSimulated:!0,originalEvent:{}});r?x.event.trigger(i,null,t):x.event.dispatch.call(t,i),i.isDefaultPrevented()&&n.preventDefault()}},x.removeEvent=function(e,t,n){e.removeEventListener&&e.removeEventListener(t,n,!1)},x.Event=function(e,t){return this instanceof x.Event?(e&&e.type?(this.originalEvent=e,this.type=e.type,this.isDefaultPrevented=e.defaultPrevented||e.getPreventDefault&&e.getPreventDefault()?U:Y):this.type=e,t&&x.extend(this,t),this.timeStamp=e&&e.timeStamp||x.now(),this[x.expando]=!0,undefined):new x.Event(e,t)},x.Event.prototype={isDefaultPrevented:Y,isPropagationStopped:Y,isImmediatePropagationStopped:Y,preventDefault:function(){var e=this.originalEvent;this.isDefaultPrevented=U,e&&e.preventDefault&&e.preventDefault()},stopPropagation:function(){var e=this.originalEvent;this.isPropagationStopped=U,e&&e.stopPropagation&&e.stopPropagation()},stopImmediatePropagation:function(){this.isImmediatePropagationStopped=U,this.stopPropagation()}},x.each({mouseenter:"mouseover",mouseleave:"mouseout"},function(e,t){x.event.special[e]={delegateType:t,bindType:t,handle:function(e){var n,r=this,i=e.relatedTarget,o=e.handleObj;return(!i||i!==r&&!x.contains(r,i))&&(e.type=o.origType,n=o.handler.apply(this,arguments),e.type=t),n}}}),x.support.focusinBubbles||x.each({focus:"focusin",blur:"focusout"},function(e,t){var n=0,r=function(e){x.event.simulate(t,e.target,x.event.fix(e),!0)};x.event.special[t]={setup:function(){0===n++&&o.addEventListener(e,r,!0)},teardown:function(){0===--n&&o.removeEventListener(e,r,!0)}}}),x.fn.extend({on:function(e,t,n,r,i){var o,s;if("object"==typeof e){"string"!=typeof t&&(n=n||t,t=undefined);for(s in e)this.on(s,t,n,e[s],i);return this}if(null==n&&null==r?(r=t,n=t=undefined):null==r&&("string"==typeof t?(r=n,n=undefined):(r=n,n=t,t=undefined)),r===!1)r=Y;else if(!r)return this;return 1===i&&(o=r,r=function(e){return x().off(e),o.apply(this,arguments)},r.guid=o.guid||(o.guid=x.guid++)),this.each(function(){x.event.add(this,e,r,n,t)})},one:function(e,t,n,r){return this.on(e,t,n,r,1)},off:function(e,t,n){var r,i;if(e&&e.preventDefault&&e.handleObj)return r=e.handleObj,x(e.delegateTarget).off(r.namespace?r.origType+"."+r.namespace:r.origType,r.selector,r.handler),this;if("object"==typeof e){for(i in e)this.off(i,t,e[i]);return this}return(t===!1||"function"==typeof t)&&(n=t,t=undefined),n===!1&&(n=Y),this.each(function(){x.event.remove(this,e,n,t)})},trigger:function(e,t){return this.each(function(){x.event.trigger(e,t,this)})},triggerHandler:function(e,t){var n=this[0];return n?x.event.trigger(e,t,n,!0):undefined}});var G=/^.[^:#\[\.,]*$/,J=x.expr.match.needsContext,Q={children:!0,contents:!0,next:!0,prev:!0};x.fn.extend({find:function(e){var t,n,r,i=this.length;if("string"!=typeof e)return t=this,this.pushStack(x(e).filter(function(){for(r=0;i>r;r++)if(x.contains(t[r],this))return!0}));for(n=[],r=0;i>r;r++)x.find(e,this[r],n);return n=this.pushStack(i>1?x.unique(n):n),n.selector=(this.selector?this.selector+" ":"")+e,n},has:function(e){var t=x(e,this),n=t.length;return this.filter(function(){var e=0;for(;n>e;e++)if(x.contains(this,t[e]))return!0})},not:function(e){return this.pushStack(Z(this,e||[],!0))},filter:function(e){return this.pushStack(Z(this,e||[],!1))},is:function(e){return!!e&&("string"==typeof e?J.test(e)?x(e,this.context).index(this[0])>=0:x.filter(e,this).length>0:this.filter(e).length>0)},closest:function(e,t){var n,r=0,i=this.length,o=[],s=J.test(e)||"string"!=typeof e?x(e,t||this.context):0;for(;i>r;r++)for(n=this[r];n&&n!==t;n=n.parentNode)if(11>n.nodeType&&(s?s.index(n)>-1:1===n.nodeType&&x.find.matchesSelector(n,e))){n=o.push(n);break}return this.pushStack(o.length>1?x.unique(o):o)},index:function(e){return e?"string"==typeof e?g.call(x(e),this[0]):g.call(this,e.jquery?e[0]:e):this[0]&&this[0].parentNode?this.first().prevAll().length:-1},add:function(e,t){var n="string"==typeof e?x(e,t):x.makeArray(e&&e.nodeType?[e]:e),r=x.merge(this.get(),n);return this.pushStack(x.unique(r))},addBack:function(e){return this.add(null==e?this.prevObject:this.prevObject.filter(e))}});function K(e,t){while((e=e[t])&&1!==e.nodeType);return e}x.each({parent:function(e){var t=e.parentNode;return t&&11!==t.nodeType?t:null},parents:function(e){return x.dir(e,"parentNode")},parentsUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"parentNode",n)},next:function(e){return K(e,"nextSibling")},prev:function(e){return K(e,"previousSibling")},nextAll:function(e){return x.dir(e,"nextSibling")},prevAll:function(e){return x.dir(e,"previousSibling")},nextUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"nextSibling",n)},prevUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"previousSibling",n)},siblings:function(e){return x.sibling((e.parentNode||{}).firstChild,e)},children:function(e){return x.sibling(e.firstChild)},contents:function(e){return x.nodeName(e,"iframe")?e.contentDocument||e.contentWindow.document:x.merge([],e.childNodes)}},function(e,t){x.fn[e]=function(n,r){var i=x.map(this,t,n);return"Until"!==e.slice(-5)&&(r=n),r&&"string"==typeof r&&(i=x.filter(r,i)),this.length>1&&(Q[e]||x.unique(i),"p"===e[0]&&i.reverse()),this.pushStack(i)}}),x.extend({filter:function(e,t,n){var r=t[0];return n&&(e=":not("+e+")"),1===t.length&&1===r.nodeType?x.find.matchesSelector(r,e)?[r]:[]:x.find.matches(e,x.grep(t,function(e){return 1===e.nodeType}))},dir:function(e,t,n){var r=[],i=n!==undefined;while((e=e[t])&&9!==e.nodeType)if(1===e.nodeType){if(i&&x(e).is(n))break;r.push(e)}return r},sibling:function(e,t){var n=[];for(;e;e=e.nextSibling)1===e.nodeType&&e!==t&&n.push(e);return n}});function Z(e,t,n){if(x.isFunction(t))return x.grep(e,function(e,r){return!!t.call(e,r,e)!==n});if(t.nodeType)return x.grep(e,function(e){return e===t!==n});if("string"==typeof t){if(G.test(t))return x.filter(t,e,n);t=x.filter(t,e)}return x.grep(e,function(e){return g.call(t,e)>=0!==n})}var et=/<(?!area|br|col|embed|hr|img|input|link|meta|param)(([\w:]+)[^>]*)\/>/gi,tt=/<([\w:]+)/,nt=/<|&#?\w+;/,rt=/<(?:script|style|link)/i,it=/^(?:checkbox|radio)$/i,ot=/checked\s*(?:[^=]|=\s*.checked.)/i,st=/^$|\/(?:java|ecma)script/i,at=/^true\/(.*)/,ut=/^\s*<!(?:\[CDATA\[|--)|(?:\]\]|--)>\s*$/g,lt={option:[1,"<select multiple='multiple'>","</select>"],thead:[1,"<table>","</table>"],tr:[2,"<table><tbody>","</tbody></table>"],td:[3,"<table><tbody><tr>","</tr></tbody></table>"],_default:[0,"",""]};lt.optgroup=lt.option,lt.tbody=lt.tfoot=lt.colgroup=lt.caption=lt.col=lt.thead,lt.th=lt.td,x.fn.extend({text:function(e){return x.access(this,function(e){return e===undefined?x.text(this):this.empty().append((this[0]&&this[0].ownerDocument||o).createTextNode(e))},null,e,arguments.length)},append:function(){return this.domManip(arguments,function(e){if(1===this.nodeType||11===this.nodeType||9===this.nodeType){var t=ct(this,e);t.appendChild(e)}})},prepend:function(){return this.domManip(arguments,function(e){if(1===this.nodeType||11===this.nodeType||9===this.nodeType){var t=ct(this,e);t.insertBefore(e,t.firstChild)}})},before:function(){return this.domManip(arguments,function(e){this.parentNode&&this.parentNode.insertBefore(e,this)})},after:function(){return this.domManip(arguments,function(e){this.parentNode&&this.parentNode.insertBefore(e,this.nextSibling)})},remove:function(e,t){var n,r=e?x.filter(e,this):this,i=0;for(;null!=(n=r[i]);i++)t||1!==n.nodeType||x.cleanData(gt(n)),n.parentNode&&(t&&x.contains(n.ownerDocument,n)&&ht(gt(n,"script")),n.parentNode.removeChild(n));return this},empty:function(){var e,t=0;for(;null!=(e=this[t]);t++)1===e.nodeType&&(x.cleanData(gt(e,!1)),e.textContent="");return this},clone:function(e,t){return e=null==e?!1:e,t=null==t?e:t,this.map(function(){return x.clone(this,e,t)})},html:function(e){return x.access(this,function(e){var t=this[0]||{},n=0,r=this.length;if(e===undefined&&1===t.nodeType)return t.innerHTML;if("string"==typeof e&&!rt.test(e)&&!lt[(tt.exec(e)||["",""])[1].toLowerCase()]){e=e.replace(et,"<$1></$2>");try{for(;r>n;n++)t=this[n]||{},1===t.nodeType&&(x.cleanData(gt(t,!1)),t.innerHTML=e);t=0}catch(i){}}t&&this.empty().append(e)},null,e,arguments.length)},replaceWith:function(){var e=x.map(this,function(e){return[e.nextSibling,e.parentNode]}),t=0;return this.domManip(arguments,function(n){var r=e[t++],i=e[t++];i&&(x(this).remove(),i.insertBefore(n,r))},!0),t?this:this.remove()},detach:function(e){return this.remove(e,!0)},domManip:function(e,t,n){e=p.apply([],e);var r,i,o,s,a,u,l=0,c=this.length,f=this,h=c-1,d=e[0],g=x.isFunction(d);if(g||!(1>=c||"string"!=typeof d||x.support.checkClone)&&ot.test(d))return this.each(function(r){var i=f.eq(r);g&&(e[0]=d.call(this,r,i.html())),i.domManip(e,t,n)});if(c&&(r=x.buildFragment(e,this[0].ownerDocument,!1,!n&&this),i=r.firstChild,1===r.childNodes.length&&(r=i),i)){for(o=x.map(gt(r,"script"),ft),s=o.length;c>l;l++)a=r,l!==h&&(a=x.clone(a,!0,!0),s&&x.merge(o,gt(a,"script"))),t.call(this[l],a,l);if(s)for(u=o[o.length-1].ownerDocument,x.map(o,pt),l=0;s>l;l++)a=o[l],st.test(a.type||"")&&!q.access(a,"globalEval")&&x.contains(u,a)&&(a.src?x._evalUrl(a.src):x.globalEval(a.textContent.replace(ut,"")))}return this}}),x.each({appendTo:"append",prependTo:"prepend",insertBefore:"before",insertAfter:"after",replaceAll:"replaceWith"},function(e,t){x.fn[e]=function(e){var n,r=[],i=x(e),o=i.length-1,s=0;for(;o>=s;s++)n=s===o?this:this.clone(!0),x(i[s])[t](n),h.apply(r,n.get());return this.pushStack(r)}}),x.extend({clone:function(e,t,n){var r,i,o,s,a=e.cloneNode(!0),u=x.contains(e.ownerDocument,e);if(!(x.support.noCloneChecked||1!==e.nodeType&&11!==e.nodeType||x.isXMLDoc(e)))for(s=gt(a),o=gt(e),r=0,i=o.length;i>r;r++)mt(o[r],s[r]);if(t)if(n)for(o=o||gt(e),s=s||gt(a),r=0,i=o.length;i>r;r++)dt(o[r],s[r]);else dt(e,a);return s=gt(a,"script"),s.length>0&&ht(s,!u&&gt(e,"script")),a},buildFragment:function(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,l,c=0,f=e.length,p=t.createDocumentFragment(),h=[];for(;f>c;c++)if(i=e[c],i||0===i)if("object"===x.type(i))x.merge(h,i.nodeType?[i]:i);else if(nt.test(i)){o=o||p.appendChild(t.createElement("div")),s=(tt.exec(i)||["",""])[1].toLowerCase(),a=lt[s]||lt._default,o.innerHTML=a[1]+i.replace(et,"<$1></$2>")+a[2],l=a[0];while(l--)o=o.firstChild;x.merge(h,o.childNodes),o=p.firstChild,o.textContent=""}else h.push(t.createTextNode(i));p.textContent="",c=0;while(i=h[c++])if((!r||-1===x.inArray(i,r))&&(u=x.contains(i.ownerDocument,i),o=gt(p.appendChild(i),"script"),u&&ht(o),n)){l=0;while(i=o[l++])st.test(i.type||"")&&n.push(i)}return p},cleanData:function(e){var t,n,r,i=e.length,o=0,s=x.event.special;for(;i>o;o++){if(n=e[o],x.acceptData(n)&&(t=q.access(n)))for(r in t.events)s[r]?x.event.remove(n,r):x.removeEvent(n,r,t.handle);L.discard(n),q.discard(n)}},_evalUrl:function(e){return x.ajax({url:e,type:"GET",dataType:"text",async:!1,global:!1,success:x.globalEval})}});function ct(e,t){return x.nodeName(e,"table")&&x.nodeName(1===t.nodeType?t:t.firstChild,"tr")?e.getElementsByTagName("tbody")[0]||e.appendChild(e.ownerDocument.createElement("tbody")):e}function ft(e){return e.type=(null!==e.getAttribute("type"))+"/"+e.type,e}function pt(e){var t=at.exec(e.type);return t?e.type=t[1]:e.removeAttribute("type"),e}function ht(e,t){var n=e.length,r=0;for(;n>r;r++)q.set(e[r],"globalEval",!t||q.get(t[r],"globalEval"))}function dt(e,t){var n,r,i,o,s,a,u,l;if(1===t.nodeType){if(q.hasData(e)&&(o=q.access(e),s=x.extend({},o),l=o.events,q.set(t,s),l)){delete s.handle,s.events={};for(i in l)for(n=0,r=l[i].length;r>n;n++)x.event.add(t,i,l[i][n])}L.hasData(e)&&(a=L.access(e),u=x.extend({},a),L.set(t,u))}}function gt(e,t){var n=e.getElementsByTagName?e.getElementsByTagName(t||"*"):e.querySelectorAll?e.querySelectorAll(t||"*"):[];return t===undefined||t&&x.nodeName(e,t)?x.merge([e],n):n}function mt(e,t){var n=t.nodeName.toLowerCase();"input"===n&&it.test(e.type)?t.checked=e.checked:("input"===n||"textarea"===n)&&(t.defaultValue=e.defaultValue)}x.fn.extend({wrapAll:function(e){var t;return x.isFunction(e)?this.each(function(t){x(this).wrapAll(e.call(this,t))}):(this[0]&&(t=x(e,this[0].ownerDocument).eq(0).clone(!0),this[0].parentNode&&t.insertBefore(this[0]),t.map(function(){var e=this;while(e.firstElementChild)e=e.firstElementChild;return e}).append(this)),this)},wrapInner:function(e){return x.isFunction(e)?this.each(function(t){x(this).wrapInner(e.call(this,t))}):this.each(function(){var t=x(this),n=t.contents();n.length?n.wrapAll(e):t.append(e)})},wrap:function(e){var t=x.isFunction(e);return this.each(function(n){x(this).wrapAll(t?e.call(this,n):e)})},unwrap:function(){return this.parent().each(function(){x.nodeName(this,"body")||x(this).replaceWith(this.childNodes)}).end()}});var yt,vt,xt=/^(none|table(?!-c[ea]).+)/,bt=/^margin/,wt=RegExp("^("+b+")(.*)$","i"),Tt=RegExp("^("+b+")(?!px)[a-z%]+$","i"),Ct=RegExp("^([+-])=("+b+")","i"),kt={BODY:"block"},Nt={position:"absolute",visibility:"hidden",display:"block"},Et={letterSpacing:0,fontWeight:400},St=["Top","Right","Bottom","Left"],jt=["Webkit","O","Moz","ms"];function Dt(e,t){if(t in e)return t;var n=t.charAt(0).toUpperCase()+t.slice(1),r=t,i=jt.length;while(i--)if(t=jt[i]+n,t in e)return t;return r}function At(e,t){return e=t||e,"none"===x.css(e,"display")||!x.contains(e.ownerDocument,e)}function Lt(t){return e.getComputedStyle(t,null)}function qt(e,t){var n,r,i,o=[],s=0,a=e.length;for(;a>s;s++)r=e[s],r.style&&(o[s]=q.get(r,"olddisplay"),n=r.style.display,t?(o[s]||"none"!==n||(r.style.display=""),""===r.style.display&&At(r)&&(o[s]=q.access(r,"olddisplay",Pt(r.nodeName)))):o[s]||(i=At(r),(n&&"none"!==n||!i)&&q.set(r,"olddisplay",i?n:x.css(r,"display"))));for(s=0;a>s;s++)r=e[s],r.style&&(t&&"none"!==r.style.display&&""!==r.style.display||(r.style.display=t?o[s]||"":"none"));return e}x.fn.extend({css:function(e,t){return x.access(this,function(e,t,n){var r,i,o={},s=0;if(x.isArray(t)){for(r=Lt(e),i=t.length;i>s;s++)o[t[s]]=x.css(e,t[s],!1,r);return o}return n!==undefined?x.style(e,t,n):x.css(e,t)},e,t,arguments.length>1)},show:function(){return qt(this,!0)},hide:function(){return qt(this)},toggle:function(e){var t="boolean"==typeof e;return this.each(function(){(t?e:At(this))?x(this).show():x(this).hide()})}}),x.extend({cssHooks:{opacity:{get:function(e,t){if(t){var n=yt(e,"opacity");return""===n?"1":n}}}},cssNumber:{columnCount:!0,fillOpacity:!0,fontWeight:!0,lineHeight:!0,opacity:!0,orphans:!0,widows:!0,zIndex:!0,zoom:!0},cssProps:{"float":"cssFloat"},style:function(e,t,n,r){if(e&&3!==e.nodeType&&8!==e.nodeType&&e.style){var i,o,s,a=x.camelCase(t),u=e.style;return t=x.cssProps[a]||(x.cssProps[a]=Dt(u,a)),s=x.cssHooks[t]||x.cssHooks[a],n===undefined?s&&"get"in s&&(i=s.get(e,!1,r))!==undefined?i:u[t]:(o=typeof n,"string"===o&&(i=Ct.exec(n))&&(n=(i[1]+1)*i[2]+parseFloat(x.css(e,t)),o="number"),null==n||"number"===o&&isNaN(n)||("number"!==o||x.cssNumber[a]||(n+="px"),x.support.clearCloneStyle||""!==n||0!==t.indexOf("background")||(u[t]="inherit"),s&&"set"in s&&(n=s.set(e,n,r))===undefined||(u[t]=n)),undefined)}},css:function(e,t,n,r){var i,o,s,a=x.camelCase(t);return t=x.cssProps[a]||(x.cssProps[a]=Dt(e.style,a)),s=x.cssHooks[t]||x.cssHooks[a],s&&"get"in s&&(i=s.get(e,!0,n)),i===undefined&&(i=yt(e,t,r)),"normal"===i&&t in Et&&(i=Et[t]),""===n||n?(o=parseFloat(i),n===!0||x.isNumeric(o)?o||0:i):i}}),yt=function(e,t,n){var r,i,o,s=n||Lt(e),a=s?s.getPropertyValue(t)||s[t]:undefined,u=e.style;return s&&(""!==a||x.contains(e.ownerDocument,e)||(a=x.style(e,t)),Tt.test(a)&&bt.test(t)&&(r=u.width,i=u.minWidth,o=u.maxWidth,u.minWidth=u.maxWidth=u.width=a,a=s.width,u.width=r,u.minWidth=i,u.maxWidth=o)),a};function Ht(e,t,n){var r=wt.exec(t);return r?Math.max(0,r[1]-(n||0))+(r[2]||"px"):t}function Ot(e,t,n,r,i){var o=n===(r?"border":"content")?4:"width"===t?1:0,s=0;for(;4>o;o+=2)"margin"===n&&(s+=x.css(e,n+St[o],!0,i)),r?("content"===n&&(s-=x.css(e,"padding"+St[o],!0,i)),"margin"!==n&&(s-=x.css(e,"border"+St[o]+"Width",!0,i))):(s+=x.css(e,"padding"+St[o],!0,i),"padding"!==n&&(s+=x.css(e,"border"+St[o]+"Width",!0,i)));return s}function Ft(e,t,n){var r=!0,i="width"===t?e.offsetWidth:e.offsetHeight,o=Lt(e),s=x.support.boxSizing&&"border-box"===x.css(e,"boxSizing",!1,o);if(0>=i||null==i){if(i=yt(e,t,o),(0>i||null==i)&&(i=e.style[t]),Tt.test(i))return i;r=s&&(x.support.boxSizingReliable||i===e.style[t]),i=parseFloat(i)||0}return i+Ot(e,t,n||(s?"border":"content"),r,o)+"px"}function Pt(e){var t=o,n=kt[e];return n||(n=Rt(e,t),"none"!==n&&n||(vt=(vt||x("<iframe frameborder='0' width='0' height='0'/>").css("cssText","display:block !important")).appendTo(t.documentElement),t=(vt[0].contentWindow||vt[0].contentDocument).document,t.write("<!doctype html><html><body>"),t.close(),n=Rt(e,t),vt.detach()),kt[e]=n),n}function Rt(e,t){var n=x(t.createElement(e)).appendTo(t.body),r=x.css(n[0],"display");return n.remove(),r}x.each(["height","width"],function(e,t){x.cssHooks[t]={get:function(e,n,r){return n?0===e.offsetWidth&&xt.test(x.css(e,"display"))?x.swap(e,Nt,function(){return Ft(e,t,r)}):Ft(e,t,r):undefined},set:function(e,n,r){var i=r&&Lt(e);return Ht(e,n,r?Ot(e,t,r,x.support.boxSizing&&"border-box"===x.css(e,"boxSizing",!1,i),i):0)}}}),x(function(){x.support.reliableMarginRight||(x.cssHooks.marginRight={get:function(e,t){return t?x.swap(e,{display:"inline-block"},yt,[e,"marginRight"]):undefined}}),!x.support.pixelPosition&&x.fn.position&&x.each(["top","left"],function(e,t){x.cssHooks[t]={get:function(e,n){return n?(n=yt(e,t),Tt.test(n)?x(e).position()[t]+"px":n):undefined}}})}),x.expr&&x.expr.filters&&(x.expr.filters.hidden=function(e){return 0>=e.offsetWidth&&0>=e.offsetHeight},x.expr.filters.visible=function(e){return!x.expr.filters.hidden(e)}),x.each({margin:"",padding:"",border:"Width"},function(e,t){x.cssHooks[e+t]={expand:function(n){var r=0,i={},o="string"==typeof n?n.split(" "):[n];for(;4>r;r++)i[e+St[r]+t]=o[r]||o[r-2]||o[0];return i}},bt.test(e)||(x.cssHooks[e+t].set=Ht)});var Mt=/%20/g,Wt=/\[\]$/,$t=/\r?\n/g,Bt=/^(?:submit|button|image|reset|file)$/i,It=/^(?:input|select|textarea|keygen)/i;x.fn.extend({serialize:function(){return x.param(this.serializeArray())},serializeArray:function(){return this.map(function(){var e=x.prop(this,"elements");return e?x.makeArray(e):this}).filter(function(){var e=this.type;return this.name&&!x(this).is(":disabled")&&It.test(this.nodeName)&&!Bt.test(e)&&(this.checked||!it.test(e))}).map(function(e,t){var n=x(this).val();return null==n?null:x.isArray(n)?x.map(n,function(e){return{name:t.name,value:e.replace($t,"\r\n")}}):{name:t.name,value:n.replace($t,"\r\n")}}).get()}}),x.param=function(e,t){var n,r=[],i=function(e,t){t=x.isFunction(t)?t():null==t?"":t,r[r.length]=encodeURIComponent(e)+"="+encodeURIComponent(t)};if(t===undefined&&(t=x.ajaxSettings&&x.ajaxSettings.traditional),x.isArray(e)||e.jquery&&!x.isPlainObject(e))x.each(e,function(){i(this.name,this.value)});else for(n in e)zt(n,e[n],t,i);return r.join("&").replace(Mt,"+")};function zt(e,t,n,r){var i;if(x.isArray(t))x.each(t,function(t,i){n||Wt.test(e)?r(e,i):zt(e+"["+("object"==typeof i?t:"")+"]",i,n,r)});else if(n||"object"!==x.type(t))r(e,t);else for(i in t)zt(e+"["+i+"]",t[i],n,r)}x.each("blur focus focusin focusout load resize scroll unload click dblclick mousedown mouseup mousemove mouseover mouseout mouseenter mouseleave change select submit keydown keypress keyup error contextmenu".split(" "),function(e,t){x.fn[t]=function(e,n){return arguments.length>0?this.on(t,null,e,n):this.trigger(t)}}),x.fn.extend({hover:function(e,t){return this.mouseenter(e).mouseleave(t||e)},bind:function(e,t,n){return this.on(e,null,t,n)},unbind:function(e,t){return this.off(e,null,t)},delegate:function(e,t,n,r){return this.on(t,e,n,r)},undelegate:function(e,t,n){return 1===arguments.length?this.off(e,"**"):this.off(t,e||"**",n)}});var _t,Xt,Ut=x.now(),Yt=/\?/,Vt=/#.*$/,Gt=/([?&])_=[^&]*/,Jt=/^(.*?):[ \t]*([^\r\n]*)$/gm,Qt=/^(?:about|app|app-storage|.+-extension|file|res|widget):$/,Kt=/^(?:GET|HEAD)$/,Zt=/^\/\//,en=/^([\w.+-]+:)(?:\/\/([^\/?#:]*)(?::(\d+)|)|)/,tn=x.fn.load,nn={},rn={},on="*/".concat("*");try{Xt=i.href}catch(sn){Xt=o.createElement("a"),Xt.href="",Xt=Xt.href}_t=en.exec(Xt.toLowerCase())||[];function an(e){return function(t,n){"string"!=typeof t&&(n=t,t="*");var r,i=0,o=t.toLowerCase().match(w)||[];
if(x.isFunction(n))while(r=o[i++])"+"===r[0]?(r=r.slice(1)||"*",(e[r]=e[r]||[]).unshift(n)):(e[r]=e[r]||[]).push(n)}}function un(e,t,n,r){var i={},o=e===rn;function s(a){var u;return i[a]=!0,x.each(e[a]||[],function(e,a){var l=a(t,n,r);return"string"!=typeof l||o||i[l]?o?!(u=l):undefined:(t.dataTypes.unshift(l),s(l),!1)}),u}return s(t.dataTypes[0])||!i["*"]&&s("*")}function ln(e,t){var n,r,i=x.ajaxSettings.flatOptions||{};for(n in t)t[n]!==undefined&&((i[n]?e:r||(r={}))[n]=t[n]);return r&&x.extend(!0,e,r),e}x.fn.load=function(e,t,n){if("string"!=typeof e&&tn)return tn.apply(this,arguments);var r,i,o,s=this,a=e.indexOf(" ");return a>=0&&(r=e.slice(a),e=e.slice(0,a)),x.isFunction(t)?(n=t,t=undefined):t&&"object"==typeof t&&(i="POST"),s.length>0&&x.ajax({url:e,type:i,dataType:"html",data:t}).done(function(e){o=arguments,s.html(r?x("<div>").append(x.parseHTML(e)).find(r):e)}).complete(n&&function(e,t){s.each(n,o||[e.responseText,t,e])}),this},x.each(["ajaxStart","ajaxStop","ajaxComplete","ajaxError","ajaxSuccess","ajaxSend"],function(e,t){x.fn[t]=function(e){return this.on(t,e)}}),x.extend({active:0,lastModified:{},etag:{},ajaxSettings:{url:Xt,type:"GET",isLocal:Qt.test(_t[1]),global:!0,processData:!0,async:!0,contentType:"application/x-www-form-urlencoded; charset=UTF-8",accepts:{"*":on,text:"text/plain",html:"text/html",xml:"application/xml, text/xml",json:"application/json, text/javascript"},contents:{xml:/xml/,html:/html/,json:/json/},responseFields:{xml:"responseXML",text:"responseText",json:"responseJSON"},converters:{"* text":String,"text html":!0,"text json":x.parseJSON,"text xml":x.parseXML},flatOptions:{url:!0,context:!0}},ajaxSetup:function(e,t){return t?ln(ln(e,x.ajaxSettings),t):ln(x.ajaxSettings,e)},ajaxPrefilter:an(nn),ajaxTransport:an(rn),ajax:function(e,t){"object"==typeof e&&(t=e,e=undefined),t=t||{};var n,r,i,o,s,a,u,l,c=x.ajaxSetup({},t),f=c.context||c,p=c.context&&(f.nodeType||f.jquery)?x(f):x.event,h=x.Deferred(),d=x.Callbacks("once memory"),g=c.statusCode||{},m={},y={},v=0,b="canceled",T={readyState:0,getResponseHeader:function(e){var t;if(2===v){if(!o){o={};while(t=Jt.exec(i))o[t[1].toLowerCase()]=t[2]}t=o[e.toLowerCase()]}return null==t?null:t},getAllResponseHeaders:function(){return 2===v?i:null},setRequestHeader:function(e,t){var n=e.toLowerCase();return v||(e=y[n]=y[n]||e,m[e]=t),this},overrideMimeType:function(e){return v||(c.mimeType=e),this},statusCode:function(e){var t;if(e)if(2>v)for(t in e)g[t]=[g[t],e[t]];else T.always(e[T.status]);return this},abort:function(e){var t=e||b;return n&&n.abort(t),k(0,t),this}};if(h.promise(T).complete=d.add,T.success=T.done,T.error=T.fail,c.url=((e||c.url||Xt)+"").replace(Vt,"").replace(Zt,_t[1]+"//"),c.type=t.method||t.type||c.method||c.type,c.dataTypes=x.trim(c.dataType||"*").toLowerCase().match(w)||[""],null==c.crossDomain&&(a=en.exec(c.url.toLowerCase()),c.crossDomain=!(!a||a[1]===_t[1]&&a[2]===_t[2]&&(a[3]||("http:"===a[1]?"80":"443"))===(_t[3]||("http:"===_t[1]?"80":"443")))),c.data&&c.processData&&"string"!=typeof c.data&&(c.data=x.param(c.data,c.traditional)),un(nn,c,t,T),2===v)return T;u=c.global,u&&0===x.active++&&x.event.trigger("ajaxStart"),c.type=c.type.toUpperCase(),c.hasContent=!Kt.test(c.type),r=c.url,c.hasContent||(c.data&&(r=c.url+=(Yt.test(r)?"&":"?")+c.data,delete c.data),c.cache===!1&&(c.url=Gt.test(r)?r.replace(Gt,"$1_="+Ut++):r+(Yt.test(r)?"&":"?")+"_="+Ut++)),c.ifModified&&(x.lastModified[r]&&T.setRequestHeader("If-Modified-Since",x.lastModified[r]),x.etag[r]&&T.setRequestHeader("If-None-Match",x.etag[r])),(c.data&&c.hasContent&&c.contentType!==!1||t.contentType)&&T.setRequestHeader("Content-Type",c.contentType),T.setRequestHeader("Accept",c.dataTypes[0]&&c.accepts[c.dataTypes[0]]?c.accepts[c.dataTypes[0]]+("*"!==c.dataTypes[0]?", "+on+"; q=0.01":""):c.accepts["*"]);for(l in c.headers)T.setRequestHeader(l,c.headers[l]);if(c.beforeSend&&(c.beforeSend.call(f,T,c)===!1||2===v))return T.abort();b="abort";for(l in{success:1,error:1,complete:1})T[l](c[l]);if(n=un(rn,c,t,T)){T.readyState=1,u&&p.trigger("ajaxSend",[T,c]),c.async&&c.timeout>0&&(s=setTimeout(function(){T.abort("timeout")},c.timeout));try{v=1,n.send(m,k)}catch(C){if(!(2>v))throw C;k(-1,C)}}else k(-1,"No Transport");function k(e,t,o,a){var l,m,y,b,w,C=t;2!==v&&(v=2,s&&clearTimeout(s),n=undefined,i=a||"",T.readyState=e>0?4:0,l=e>=200&&300>e||304===e,o&&(b=cn(c,T,o)),b=fn(c,b,T,l),l?(c.ifModified&&(w=T.getResponseHeader("Last-Modified"),w&&(x.lastModified[r]=w),w=T.getResponseHeader("etag"),w&&(x.etag[r]=w)),204===e?C="nocontent":304===e?C="notmodified":(C=b.state,m=b.data,y=b.error,l=!y)):(y=C,(e||!C)&&(C="error",0>e&&(e=0))),T.status=e,T.statusText=(t||C)+"",l?h.resolveWith(f,[m,C,T]):h.rejectWith(f,[T,C,y]),T.statusCode(g),g=undefined,u&&p.trigger(l?"ajaxSuccess":"ajaxError",[T,c,l?m:y]),d.fireWith(f,[T,C]),u&&(p.trigger("ajaxComplete",[T,c]),--x.active||x.event.trigger("ajaxStop")))}return T},getJSON:function(e,t,n){return x.get(e,t,n,"json")},getScript:function(e,t){return x.get(e,undefined,t,"script")}}),x.each(["get","post"],function(e,t){x[t]=function(e,n,r,i){return x.isFunction(n)&&(i=i||r,r=n,n=undefined),x.ajax({url:e,type:t,dataType:i,data:n,success:r})}});function cn(e,t,n){var r,i,o,s,a=e.contents,u=e.dataTypes;while("*"===u[0])u.shift(),r===undefined&&(r=e.mimeType||t.getResponseHeader("Content-Type"));if(r)for(i in a)if(a[i]&&a[i].test(r)){u.unshift(i);break}if(u[0]in n)o=u[0];else{for(i in n){if(!u[0]||e.converters[i+" "+u[0]]){o=i;break}s||(s=i)}o=o||s}return o?(o!==u[0]&&u.unshift(o),n[o]):undefined}function fn(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,l={},c=e.dataTypes.slice();if(c[1])for(s in e.converters)l[s.toLowerCase()]=e.converters[s];o=c.shift();while(o)if(e.responseFields[o]&&(n[e.responseFields[o]]=t),!u&&r&&e.dataFilter&&(t=e.dataFilter(t,e.dataType)),u=o,o=c.shift())if("*"===o)o=u;else if("*"!==u&&u!==o){if(s=l[u+" "+o]||l["* "+o],!s)for(i in l)if(a=i.split(" "),a[1]===o&&(s=l[u+" "+a[0]]||l["* "+a[0]])){s===!0?s=l[i]:l[i]!==!0&&(o=a[0],c.unshift(a[1]));break}if(s!==!0)if(s&&e["throws"])t=s(t);else try{t=s(t)}catch(f){return{state:"parsererror",error:s?f:"No conversion from "+u+" to "+o}}}return{state:"success",data:t}}x.ajaxSetup({accepts:{script:"text/javascript, application/javascript, application/ecmascript, application/x-ecmascript"},contents:{script:/(?:java|ecma)script/},converters:{"text script":function(e){return x.globalEval(e),e}}}),x.ajaxPrefilter("script",function(e){e.cache===undefined&&(e.cache=!1),e.crossDomain&&(e.type="GET")}),x.ajaxTransport("script",function(e){if(e.crossDomain){var t,n;return{send:function(r,i){t=x("<script>").prop({async:!0,charset:e.scriptCharset,src:e.url}).on("load error",n=function(e){t.remove(),n=null,e&&i("error"===e.type?404:200,e.type)}),o.head.appendChild(t[0])},abort:function(){n&&n()}}}});var pn=[],hn=/(=)\?(?=&|$)|\?\?/;x.ajaxSetup({jsonp:"callback",jsonpCallback:function(){var e=pn.pop()||x.expando+"_"+Ut++;return this[e]=!0,e}}),x.ajaxPrefilter("json jsonp",function(t,n,r){var i,o,s,a=t.jsonp!==!1&&(hn.test(t.url)?"url":"string"==typeof t.data&&!(t.contentType||"").indexOf("application/x-www-form-urlencoded")&&hn.test(t.data)&&"data");return a||"jsonp"===t.dataTypes[0]?(i=t.jsonpCallback=x.isFunction(t.jsonpCallback)?t.jsonpCallback():t.jsonpCallback,a?t[a]=t[a].replace(hn,"$1"+i):t.jsonp!==!1&&(t.url+=(Yt.test(t.url)?"&":"?")+t.jsonp+"="+i),t.converters["script json"]=function(){return s||x.error(i+" was not called"),s[0]},t.dataTypes[0]="json",o=e[i],e[i]=function(){s=arguments},r.always(function(){e[i]=o,t[i]&&(t.jsonpCallback=n.jsonpCallback,pn.push(i)),s&&x.isFunction(o)&&o(s[0]),s=o=undefined}),"script"):undefined}),x.ajaxSettings.xhr=function(){try{return new XMLHttpRequest}catch(e){}};var dn=x.ajaxSettings.xhr(),gn={0:200,1223:204},mn=0,yn={};e.ActiveXObject&&x(e).on("unload",function(){for(var e in yn)yn[e]();yn=undefined}),x.support.cors=!!dn&&"withCredentials"in dn,x.support.ajax=dn=!!dn,x.ajaxTransport(function(e){var t;return x.support.cors||dn&&!e.crossDomain?{send:function(n,r){var i,o,s=e.xhr();if(s.open(e.type,e.url,e.async,e.username,e.password),e.xhrFields)for(i in e.xhrFields)s[i]=e.xhrFields[i];e.mimeType&&s.overrideMimeType&&s.overrideMimeType(e.mimeType),e.crossDomain||n["X-Requested-With"]||(n["X-Requested-With"]="XMLHttpRequest");for(i in n)s.setRequestHeader(i,n[i]);t=function(e){return function(){t&&(delete yn[o],t=s.onload=s.onerror=null,"abort"===e?s.abort():"error"===e?r(s.status||404,s.statusText):r(gn[s.status]||s.status,s.statusText,"string"==typeof s.responseText?{text:s.responseText}:undefined,s.getAllResponseHeaders()))}},s.onload=t(),s.onerror=t("error"),t=yn[o=mn++]=t("abort"),s.send(e.hasContent&&e.data||null)},abort:function(){t&&t()}}:undefined});var vn,xn,bn=/^(?:toggle|show|hide)$/,wn=RegExp("^(?:([+-])=|)("+b+")([a-z%]*)$","i"),Tn=/queueHooks$/,Cn=[Dn],kn={"*":[function(e,t){var n,r,i=this.createTween(e,t),o=wn.exec(t),s=i.cur(),a=+s||0,u=1,l=20;if(o){if(n=+o[2],r=o[3]||(x.cssNumber[e]?"":"px"),"px"!==r&&a){a=x.css(i.elem,e,!0)||n||1;do u=u||".5",a/=u,x.style(i.elem,e,a+r);while(u!==(u=i.cur()/s)&&1!==u&&--l)}i.unit=r,i.start=a,i.end=o[1]?a+(o[1]+1)*n:n}return i}]};function Nn(){return setTimeout(function(){vn=undefined}),vn=x.now()}function En(e,t){x.each(t,function(t,n){var r=(kn[t]||[]).concat(kn["*"]),i=0,o=r.length;for(;o>i;i++)if(r[i].call(e,t,n))return})}function Sn(e,t,n){var r,i,o=0,s=Cn.length,a=x.Deferred().always(function(){delete u.elem}),u=function(){if(i)return!1;var t=vn||Nn(),n=Math.max(0,l.startTime+l.duration-t),r=n/l.duration||0,o=1-r,s=0,u=l.tweens.length;for(;u>s;s++)l.tweens[s].run(o);return a.notifyWith(e,[l,o,n]),1>o&&u?n:(a.resolveWith(e,[l]),!1)},l=a.promise({elem:e,props:x.extend({},t),opts:x.extend(!0,{specialEasing:{}},n),originalProperties:t,originalOptions:n,startTime:vn||Nn(),duration:n.duration,tweens:[],createTween:function(t,n){var r=x.Tween(e,l.opts,t,n,l.opts.specialEasing[t]||l.opts.easing);return l.tweens.push(r),r},stop:function(t){var n=0,r=t?l.tweens.length:0;if(i)return this;for(i=!0;r>n;n++)l.tweens[n].run(1);return t?a.resolveWith(e,[l,t]):a.rejectWith(e,[l,t]),this}}),c=l.props;for(jn(c,l.opts.specialEasing);s>o;o++)if(r=Cn[o].call(l,e,c,l.opts))return r;return En(l,c),x.isFunction(l.opts.start)&&l.opts.start.call(e,l),x.fx.timer(x.extend(u,{elem:e,anim:l,queue:l.opts.queue})),l.progress(l.opts.progress).done(l.opts.done,l.opts.complete).fail(l.opts.fail).always(l.opts.always)}function jn(e,t){var n,r,i,o,s;for(n in e)if(r=x.camelCase(n),i=t[r],o=e[n],x.isArray(o)&&(i=o[1],o=e[n]=o[0]),n!==r&&(e[r]=o,delete e[n]),s=x.cssHooks[r],s&&"expand"in s){o=s.expand(o),delete e[r];for(n in o)n in e||(e[n]=o[n],t[n]=i)}else t[r]=i}x.Animation=x.extend(Sn,{tweener:function(e,t){x.isFunction(e)?(t=e,e=["*"]):e=e.split(" ");var n,r=0,i=e.length;for(;i>r;r++)n=e[r],kn[n]=kn[n]||[],kn[n].unshift(t)},prefilter:function(e,t){t?Cn.unshift(e):Cn.push(e)}});function Dn(e,t,n){var r,i,o,s,a,u,l,c,f,p=this,h=e.style,d={},g=[],m=e.nodeType&&At(e);n.queue||(c=x._queueHooks(e,"fx"),null==c.unqueued&&(c.unqueued=0,f=c.empty.fire,c.empty.fire=function(){c.unqueued||f()}),c.unqueued++,p.always(function(){p.always(function(){c.unqueued--,x.queue(e,"fx").length||c.empty.fire()})})),1===e.nodeType&&("height"in t||"width"in t)&&(n.overflow=[h.overflow,h.overflowX,h.overflowY],"inline"===x.css(e,"display")&&"none"===x.css(e,"float")&&(h.display="inline-block")),n.overflow&&(h.overflow="hidden",p.always(function(){h.overflow=n.overflow[0],h.overflowX=n.overflow[1],h.overflowY=n.overflow[2]})),a=q.get(e,"fxshow");for(r in t)if(o=t[r],bn.exec(o)){if(delete t[r],u=u||"toggle"===o,o===(m?"hide":"show")){if("show"!==o||a===undefined||a[r]===undefined)continue;m=!0}g.push(r)}if(s=g.length){a=q.get(e,"fxshow")||q.access(e,"fxshow",{}),"hidden"in a&&(m=a.hidden),u&&(a.hidden=!m),m?x(e).show():p.done(function(){x(e).hide()}),p.done(function(){var t;q.remove(e,"fxshow");for(t in d)x.style(e,t,d[t])});for(r=0;s>r;r++)i=g[r],l=p.createTween(i,m?a[i]:0),d[i]=a[i]||x.style(e,i),i in a||(a[i]=l.start,m&&(l.end=l.start,l.start="width"===i||"height"===i?1:0))}}function An(e,t,n,r,i){return new An.prototype.init(e,t,n,r,i)}x.Tween=An,An.prototype={constructor:An,init:function(e,t,n,r,i,o){this.elem=e,this.prop=n,this.easing=i||"swing",this.options=t,this.start=this.now=this.cur(),this.end=r,this.unit=o||(x.cssNumber[n]?"":"px")},cur:function(){var e=An.propHooks[this.prop];return e&&e.get?e.get(this):An.propHooks._default.get(this)},run:function(e){var t,n=An.propHooks[this.prop];return this.pos=t=this.options.duration?x.easing[this.easing](e,this.options.duration*e,0,1,this.options.duration):e,this.now=(this.end-this.start)*t+this.start,this.options.step&&this.options.step.call(this.elem,this.now,this),n&&n.set?n.set(this):An.propHooks._default.set(this),this}},An.prototype.init.prototype=An.prototype,An.propHooks={_default:{get:function(e){var t;return null==e.elem[e.prop]||e.elem.style&&null!=e.elem.style[e.prop]?(t=x.css(e.elem,e.prop,""),t&&"auto"!==t?t:0):e.elem[e.prop]},set:function(e){x.fx.step[e.prop]?x.fx.step[e.prop](e):e.elem.style&&(null!=e.elem.style[x.cssProps[e.prop]]||x.cssHooks[e.prop])?x.style(e.elem,e.prop,e.now+e.unit):e.elem[e.prop]=e.now}}},An.propHooks.scrollTop=An.propHooks.scrollLeft={set:function(e){e.elem.nodeType&&e.elem.parentNode&&(e.elem[e.prop]=e.now)}},x.each(["toggle","show","hide"],function(e,t){var n=x.fn[t];x.fn[t]=function(e,r,i){return null==e||"boolean"==typeof e?n.apply(this,arguments):this.animate(Ln(t,!0),e,r,i)}}),x.fn.extend({fadeTo:function(e,t,n,r){return this.filter(At).css("opacity",0).show().end().animate({opacity:t},e,n,r)},animate:function(e,t,n,r){var i=x.isEmptyObject(e),o=x.speed(t,n,r),s=function(){var t=Sn(this,x.extend({},e),o);s.finish=function(){t.stop(!0)},(i||q.get(this,"finish"))&&t.stop(!0)};return s.finish=s,i||o.queue===!1?this.each(s):this.queue(o.queue,s)},stop:function(e,t,n){var r=function(e){var t=e.stop;delete e.stop,t(n)};return"string"!=typeof e&&(n=t,t=e,e=undefined),t&&e!==!1&&this.queue(e||"fx",[]),this.each(function(){var t=!0,i=null!=e&&e+"queueHooks",o=x.timers,s=q.get(this);if(i)s[i]&&s[i].stop&&r(s[i]);else for(i in s)s[i]&&s[i].stop&&Tn.test(i)&&r(s[i]);for(i=o.length;i--;)o[i].elem!==this||null!=e&&o[i].queue!==e||(o[i].anim.stop(n),t=!1,o.splice(i,1));(t||!n)&&x.dequeue(this,e)})},finish:function(e){return e!==!1&&(e=e||"fx"),this.each(function(){var t,n=q.get(this),r=n[e+"queue"],i=n[e+"queueHooks"],o=x.timers,s=r?r.length:0;for(n.finish=!0,x.queue(this,e,[]),i&&i.cur&&i.cur.finish&&i.cur.finish.call(this),t=o.length;t--;)o[t].elem===this&&o[t].queue===e&&(o[t].anim.stop(!0),o.splice(t,1));for(t=0;s>t;t++)r[t]&&r[t].finish&&r[t].finish.call(this);delete n.finish})}});function Ln(e,t){var n,r={height:e},i=0;for(t=t?1:0;4>i;i+=2-t)n=St[i],r["margin"+n]=r["padding"+n]=e;return t&&(r.opacity=r.width=e),r}x.each({slideDown:Ln("show"),slideUp:Ln("hide"),slideToggle:Ln("toggle"),fadeIn:{opacity:"show"},fadeOut:{opacity:"hide"},fadeToggle:{opacity:"toggle"}},function(e,t){x.fn[e]=function(e,n,r){return this.animate(t,e,n,r)}}),x.speed=function(e,t,n){var r=e&&"object"==typeof e?x.extend({},e):{complete:n||!n&&t||x.isFunction(e)&&e,duration:e,easing:n&&t||t&&!x.isFunction(t)&&t};return r.duration=x.fx.off?0:"number"==typeof r.duration?r.duration:r.duration in x.fx.speeds?x.fx.speeds[r.duration]:x.fx.speeds._default,(null==r.queue||r.queue===!0)&&(r.queue="fx"),r.old=r.complete,r.complete=function(){x.isFunction(r.old)&&r.old.call(this),r.queue&&x.dequeue(this,r.queue)},r},x.easing={linear:function(e){return e},swing:function(e){return.5-Math.cos(e*Math.PI)/2}},x.timers=[],x.fx=An.prototype.init,x.fx.tick=function(){var e,t=x.timers,n=0;for(vn=x.now();t.length>n;n++)e=t[n],e()||t[n]!==e||t.splice(n--,1);t.length||x.fx.stop(),vn=undefined},x.fx.timer=function(e){e()&&x.timers.push(e)&&x.fx.start()},x.fx.interval=13,x.fx.start=function(){xn||(xn=setInterval(x.fx.tick,x.fx.interval))},x.fx.stop=function(){clearInterval(xn),xn=null},x.fx.speeds={slow:600,fast:200,_default:400},x.fx.step={},x.expr&&x.expr.filters&&(x.expr.filters.animated=function(e){return x.grep(x.timers,function(t){return e===t.elem}).length}),x.fn.offset=function(e){if(arguments.length)return e===undefined?this:this.each(function(t){x.offset.setOffset(this,e,t)});var t,n,i=this[0],o={top:0,left:0},s=i&&i.ownerDocument;if(s)return t=s.documentElement,x.contains(t,i)?(typeof i.getBoundingClientRect!==r&&(o=i.getBoundingClientRect()),n=qn(s),{top:o.top+n.pageYOffset-t.clientTop,left:o.left+n.pageXOffset-t.clientLeft}):o},x.offset={setOffset:function(e,t,n){var r,i,o,s,a,u,l,c=x.css(e,"position"),f=x(e),p={};"static"===c&&(e.style.position="relative"),a=f.offset(),o=x.css(e,"top"),u=x.css(e,"left"),l=("absolute"===c||"fixed"===c)&&(o+u).indexOf("auto")>-1,l?(r=f.position(),s=r.top,i=r.left):(s=parseFloat(o)||0,i=parseFloat(u)||0),x.isFunction(t)&&(t=t.call(e,n,a)),null!=t.top&&(p.top=t.top-a.top+s),null!=t.left&&(p.left=t.left-a.left+i),"using"in t?t.using.call(e,p):f.css(p)}},x.fn.extend({position:function(){if(this[0]){var e,t,n=this[0],r={top:0,left:0};return"fixed"===x.css(n,"position")?t=n.getBoundingClientRect():(e=this.offsetParent(),t=this.offset(),x.nodeName(e[0],"html")||(r=e.offset()),r.top+=x.css(e[0],"borderTopWidth",!0),r.left+=x.css(e[0],"borderLeftWidth",!0)),{top:t.top-r.top-x.css(n,"marginTop",!0),left:t.left-r.left-x.css(n,"marginLeft",!0)}}},offsetParent:function(){return this.map(function(){var e=this.offsetParent||s;while(e&&!x.nodeName(e,"html")&&"static"===x.css(e,"position"))e=e.offsetParent;return e||s})}}),x.each({scrollLeft:"pageXOffset",scrollTop:"pageYOffset"},function(t,n){var r="pageYOffset"===n;x.fn[t]=function(i){return x.access(this,function(t,i,o){var s=qn(t);return o===undefined?s?s[n]:t[i]:(s?s.scrollTo(r?e.pageXOffset:o,r?o:e.pageYOffset):t[i]=o,undefined)},t,i,arguments.length,null)}});function qn(e){return x.isWindow(e)?e:9===e.nodeType&&e.defaultView}x.each({Height:"height",Width:"width"},function(e,t){x.each({padding:"inner"+e,content:t,"":"outer"+e},function(n,r){x.fn[r]=function(r,i){var o=arguments.length&&(n||"boolean"!=typeof r),s=n||(r===!0||i===!0?"margin":"border");return x.access(this,function(t,n,r){var i;return x.isWindow(t)?t.document.documentElement["client"+e]:9===t.nodeType?(i=t.documentElement,Math.max(t.body["scroll"+e],i["scroll"+e],t.body["offset"+e],i["offset"+e],i["client"+e])):r===undefined?x.css(t,n,s):x.style(t,n,r,s)},t,o?r:undefined,o,null)}})}),x.fn.size=function(){return this.length},x.fn.andSelf=x.fn.addBack,"object"==typeof module&&"object"==typeof module.exports?module.exports=x:"function"==typeof define&&define.amd&&define("jquery",[],function(){return x}),"object"==typeof e&&"object"==typeof e.document&&(e.jQuery=e.$=x)})(window);



